
Quelques réflexions encore
sur lu Première Internutionule

EN MARGE D'UNE CONFERENCE

A

BORDANT l'histoire de la Première
Internationale, dans l'exposé qu'il
présenta à la Société neuchâte-

loise de science économique (1), M.
Anlhony Babel en vint à évoquer natu-
rellement le célèbre congrès de Ge-
nève de 1866, convoqué deux ans après
la fondation du mouvement.

Là les thèses de Proudhon prévalu-
rent sur celles de Marx. Dans celle am-
biance helvétique où l'on avail conser-
vé le sens el le goût des réalités, où
l'on se méfiai! des idéologies vagues ,
les Iravailleurs , dont la plupart vinrent
du Jura, de Paris et d'outre-Manche (où
ils avaient éfé catéchisés mais sans suc-
cès par l'auteur du « Cap ital »), se mon-
trèrent plus sensibles à l'idée de réali-
ser des mutualités , des coopératives ,
des organes de crédit qu'à celle de
s'enlhousiasmer pour un système révo-
lutionnaire tout abstrait.

Le mulualisme, c'était précisément la
doctrine de Proudhon. Il l'avail défini
dans le dernier de ses livres où, pro-
phétiquement , il déclarait : «Je ne veux
pas que le travailleur soit un serf d'Etal
englouti dans l'océan communautaire. »
C'est ce que ne veulent pas davantage
aujourd'hui les ouvriers hongrois, polo-
nais ef ceux des autres pays satellites
soumis à l'implacable loi du marxisme
russe.

El les congressistes de Genève qui
proclamaient la belle devise « Pas de
droits sans devoirs , pas de devoirs sans
droits » suivaient le Dr Coullery de la
Chaux-de-Fonds quand il préconisait la
réduction progressive des heures de tra-
vail, ef celle des femmes et des en-
fants en premier lieu. Ce n'était pas là
attitude de révolutionnaires implacables.
C'était la mélhode des réalisations par
élapes — la seule féconde

A Londres cependant, Marx rongeait
son frein. Il s 'en prenaif à ces « ânes
de proudhoniens », à ces « fainéants de
Suisse romande qui faisaient le jeu des
bavards de Paris ». Sur un poinl, cepen-
dant, il obf inf gain de cause au con-
grès de Genève. Ses partisans firent
admettre que les « intellectuels » pour-
raient siéger , parmi les ouvriers, dans
la Première Internationale. Déjà le
marxisme comp tait sur la déviation de
('«intelligence» pour imposer au monde
du travail son ordre contre nature I

L'année suivante , c'esf-à-dire en 1867,
il y eu) encore un congrès fameux à
Genève, celui de la paix , auquel assis-
fa Garibaldi, accueilli en triomp he dans
la cilé qu'il appela la « Rome de l'in-
telli gence » ! Mais les congressistes en
vinrent aux invectives , sinon aux mains,
ce qui suscita par mal d'ironie à l'égard
du pacifisme mondial.

Parallèlement se tenaient à Lausanne
les secondes assises de l'Internationale
et les marxistes tentèrent un nouvel
assaut contre les proudhoniens en s'éle-
vant contre le droit de propriété, mais
toujours sans succès. Marx devait re-
prendre du « poil de la bêle » à
Bruxelles en 1868, où son disci ple belge
Lepape menait une nouvelle offensive
pour la suppression de la propriété.
Les ouvriers français étaient absents en
raison des rigueurs de Napoléon.

Mais à peine evait-il triomp hé de
Proudhon que Marx allait avoir affaire
à un aufre adversaire , ef de faille,
Bakounine, le théoricien de l'anarchie.

prince russe réfugié dans nofre pays où
il avait créé des cellules qui le soute-
naient ardemment dans le Jura neuchâ-
telois et surtout dans le Jura bernois.
A Genève, par contre, on se montrait
plus prudent à l'égard de l'anarchisme,
cette doctrine qui séduit encore de nos
jours des militants en Italie du Sud, en
Espagne, voire en Amérique latine.

Naturellement , elle ne se conciliai!
aucunement avec la « rigueur scientifi-
que » du marxisme , de même que les
vues fédéralistes du bakounisme con-
cernant la structure de l'Internationale
s 'opposaient à celles de Marx qui
éfaienl unitaires ef centralisatrices . Le
conflit éclata à Bâle en 1869, puis à
la Haye en 1872, la guerre ayant pro-
voqué l'annulation des rencontres pré-
vues entre lemps. En fait , dans la cap i-
tale hollandaise, la Première Internatio-
nale fut frappée à mort. De Londres
son bureau fut transféré à New-York.
Elle s'éteignit quatre ans plus tard. Il
semble bien que Marx ait préféré la
voir disparaître plutôt que de voir sa
direction lui échapper.

Mais quelle actualité dans cette que-
relle entre l'auteur du « Cap ital » ef ses
adversaires se réclamant d'un socialisme
humaniste i C'est là le Irait qui nous a
le plus frappé tout au long du si inté-
ressant exposé de M. Babel dont nous
nous sommes permis d'entrelarder le
résumé de quelques réflexions person-
nelles.

Et, à l'après-conférence organisée par
la Société de science économique, sous
la présidence de M. P. Rossel , on sen-
tait à quel point cette histoire est en-
core vivante. En écoulant avec intérêt
le secrétaire syndical Pierre Aragno
dénoncer en Marx l'Allemand, t'« hom-
me de Bismarck », el montrer comment
les Romands, de tout temps, luttèrent
pour des formes latines de socialisme
ef de syndicalisme, on pensait aux évé-
nements contemporains. Le communisme
des Soviets a repris la tradition mar-
xisme. Il se heurte autant qu'à la bour-
geoisie à toute tendance sociale qui
lui échappe. Saurons-nous alors , en
Occident, dans un climat de liberté,
édifier des structures sociales symboli-
sées par l'organisation professionnelle ?
Il y va de nofre avenir ef de nofre
salut.

René BRAICHET.

1) Voir « Feuille d'avis de Neuchâtel »
du 12 Janvier 1957.

Cloches et canons
vont bientôt

annoncer
une naissance

à Monaco
MONACO. — La grande majori té des

Monégasques et des résidents étrangers
Qui peuplent la principauté ,  attendent
sans fièvre la salve d'artillerie qui
leur annoncera la naissance de l 'héri-
tier du trône : 101 coups de canon si
c'est un garçon et 21 coups si c'est une
fille , auxquels se mêlera le concert
de toutes les cloches de la principauté
et des sirènes des bateaux ancrés dans
'e port. Lc canon , les cloches et les
sirènes se déclencheront dès que la
nouv e l le  sera connue , de nui t  ausrû
nien que de jour. Une proclamation of-
ficiel le sera ensuite af f ichée  à la porte
du pa lais ct le prince Rainier fera
Une déclaration au micro de Radio-
Monte -Carlo.

Ouverture d'un bureau
d'information

Mais derrière ce calme apparent , deux
groupes essai ent  de conci l ier  leurs
Points de vue opposés.

(Lire la suite en l i m e  page )

Vague de froid en Amérique
Tandis qu à New-York le thermomètre marquait — 16°

le record a été enregistré à Boonville avec — 49°

NEW-YORK, 15 (A.F.P.). — La
vague de froid s'est encore inten-
sifiée mardi dans le nord-est des
Etats-Unis. Le thermomètre est des-
cendu à New-York à moins 16 de-
grés centigrades et même à moins
19 degrés centigrades à l'aéroport
de La Guardia.

Le record a été enregistré à Boon-
ville, dans le nord de l'Etat de New-
York , où le thermomètre est des-
cendu à moins 49 degrés centigra-
des.

Un grand nombre d'écoles rurales
ont dû fermer leurs portes et la mê-
me mesure a été prise pour la journée
dans des villes.

Les habitants des Etats du nord-est ,
habitués à des hivers rigoureux , sur-
montent comme toujours ces difficul-
tés.

20,000 « homes » privés .
de chauffage

On signale, cependant que , par suite
d'une rupture des conduites de gaz
naturel dans le centre et le nord-est
de l'Etat de New-York , 20,000 « homes »
sont privés de chauffage depuis lundi
soir. Un grand nombre de familles ont
trouvé asile chez des amis pourvus
de moyens de chauffage moins moder-
nes et dans les casernes de la garde
nationale.
(Lire la suite en l ime  page)

Au V/eissfluhjoch sur Davos , nos chiens d' avalanche viennent d'être mis
à l'épreuve . L'un d' entre eux reçoit sa récompense, après avoir découvert

sa victime.

Dressage de chiens d'avalanche

Francis Carco
à l'honneur
Il a reçu hier le Grand prix
littéraire de la ville de Paris
PARIS , 15 (A.F.P.) — Le Grand prix

littéraire de la ville de Paris , d' une va-
leur de iOO .OOO f r .  français , a été attri-
bué hier matin à l'hôtel de ville à
Francis Carco pour l' ensemble de son
œuvre.

Poète et romancier, Francis Carco
s'est attaché à peindre essentiellement
le monde de la p ègre. Après avoir dé-
buté comme journaliste à « L'Homme
libre » de Clemenceau , il publie succes-
sivement « Jésus la Caille » (191k) ,
« Scènes de la vie de Montmartre *
(1919),  puis « L'Homme traqué », qui
lui vaut le Grand prix du roman de
l'Académie française , en 1922. On relè-
ve ensuite « L'Homme de la nuit » , « Le
roman de François Villon », « De Mont-
martre au Quartier latin », « La rue » ,
« Prisons de femmes », « L'ombre »,
« Brumes », etc.

On doit encore à Francis Carco des
études sur Vlaminck , Utrillo , Digni-
mont , Assekin et un certain nombre
d' autres artistes .

C' est au premier tour de scrutin que
le j u r y ,  comprenant essentiellement des
membres de l'Académie française et de
l'Académie Concourt , a attribué cette
haute récompense à Francis Carco , lui-
même membre de l'Académie Concourt
depuis 1937.

Parmi ies anciens lauréats du Grand
prix littéraire de la ville de Paris , on
relève les noms de Paul Fort , « Prince
des poètes » , Jean Guehenno et Louis
Madelin , de l'Académie française.

UN ECRIVAIN
AMÉRICAIN

retrouve la vue

Aveugle dep uis 10 ans

NEW-YORK , 15. — « Maman , ton
manteau  est vert». Cette découverte
d'un jeune écrivain américain a bou-
leversé toute une famil le  du Texas.

John Howard Griff in , 34 ans , écri-
vain connu et auteur  de plusieurs li-
vres à succès , qui était aveugle de
guerre depuis dix ans, a retrouvé sou-
dain la vue.

Il se dir igeait  à tâtons vers la ferme
de ses parents , quand , soudain , expli-
que-t-il , « un nuage de sable rouge ap-
paru t devant mes yeux. Ce fut un ter-
rible choc > .

(Lire la suite en l i m e  p age)

Le gouvernement hongrois
éliminera le parti socialiste

VIENNE, 15 (Reuter) . — Radio-Budapest a diffuse mardi
différentes déclarations faites par M. Gyoergy >Iarosan , ministre
d'Etat , lors d'une assemblée d'activistes dans une fabrique. ¦-.---¦

Le gouvernement hongrois, dit-il , se- cialiste, le parti ouvrier socialiste hon-
ra élargi dès que « l'ordre légal sera Srois (parti communiste) « ne tolérant
rétabli par la force des armes et le Pas de scission de la classe ouvrière ».
travail ». Il n'y aura plus de parti so- (Lire  la suite en l ime  page)

IMAGE DU CARNAVAL DE MUNICH

Le Carnaval vient de s'ouvrir officiellement à Munich. On voit ici le
passage du roi et de la reine lors du cortège d'ouverture .

Le Dr Âdams devant le tribunal
A EASTBOURNE EN GRANDE-BRETAGNE

L 'avocat de la couronne l 'acc use de 3 meurtres
Lundi , s'est ouvert, à Eastbourne,

anglais que la rumeur publique accuse
Coupable ou innocent ? c'est la ques-

tion à laquelle auront à répondre un
banquier , deux bourgeois , la femme d'un
instituteur et deux autres habit ants
d'Eastbourne , formant le jury de la
Cour, au terme des quatre ou cinq
jours de l'avant-procès du médecin.

Le Dr Adams paraît
très à l'aise

Seul un homme paraissait très à
l'aise et cela ne manquait pas d'éton-
ner , puisqu 'il s'agissait de l'accusé , le
Dr John Adams, au sujet duquel on se
demande s'il a tué une , deux , trois...
ou 455 personnes. Vêtu d'un manteau
bleu , le teint clair , les yeux pétillants
derrière ses lunettes, le Dr Adams a
salué son avocat de la main , dès son
entrée dans la salle. Il a ensuite com-
pulsé ses notes et, enfin , il a consenti
à prêter quelque attention au discours
de M. M. Stevenson, avocat de la cou-
ronne.

Ee discours «le l'avocat
de la couronne

Celui-ci a commencé à présenter le
Dr Adams, docteur en médecine de
l'Université de Belfast et diplômé
d'anesthésie et de santé publique. Pen-
dant qu 'il précisait ce dernier point ,
M. Stevenson n'a pu retenir un sou-
rire ; l'accusé s'en est aperçu et a fait
un geste vagu e de la main. « Vous avez
habitu é vos patients à la morphine ;
vous avez progressivement endormi
leurs souffrances et par la même occa-
sion leur méfiance ; ainsi, toutes ces
riches vieilles dames ne pouvaient plus
se passer de vous et vous en avez
profité pour leur faire porter votre
nom sur leur testament. » M. Steven-
son a alors évoqué la mort de Mlle
Morrell ,décédêe chez elle le 13 novem-

le procès du Dr Adams, le Landru
d'avoir assassiné 455 vieilles dames.
bre 1950 à l'âge de 81 ans . Selon le
Dr Adams , elle aurait succombé à une
thrombose du cerveau , mais selon l'avo-
cat général elle aurait été victime des
injections exagérées de morphine et
d'héroïne ordonnées par le médecin..

(Lire la suite en lime  page)

Les Etat s-Unis pensent remettre
sur pied l'alliance anglo-américaine

La démission de sir Anthony vue de Washington

Notre envoyé spécial aux Etats-
Unis nous écrit :

En dépit des titres sensationnels
et en gros caractères de certains
journaux américains et new-yorkais,
les Etats-Unis n'ont pas été autre-
ment surpris à l'annonce de la dé-
mission de sir Anthony Eden. En
fait , le 7 décembre dernier déjà ,
l'envoyé spécial à Londres du
« World Telegram » câblait que cette
démission interviendrait à peu près
inévitablement, pour « raisons de
santé », quelque temps après le
retour de la Jamaïque du premier
ministre britannique. L'extrême ani-
mosité existant entre Eden et le se-
crétaire d'Etat américain Foster
Dulles devait finir par provoquer le
départ de l'un ou de l'autre : le
bruit courut avec insistance, l'année
dernière , que le président Eisen-
hower s'apprêtait à remplacer son
ministre des affaires étrangères,
mais la faillite de l'expédition
franco-britannique en Egypte coûta
d'abord son poste à l'Anglais.

L animosite Eden - Dulles , qui est
probablement l'une des causes se-
crètes de la démission de sir An-
thony, ne date évidemment pas
d'aujourd'hui . Elle remonte à mars
1953 lorsque, moins de trois mois
après son entrée en fonction dans
le cabinet Eisenhower, nouvelle-
ment formé, Dulles commença à
faire pression sur Eden , alors
Foreign secretary, pour que la
Grande-Bretagne évacue les troupes
oui montaient la sentinelle à Suez
depuis soixante-dix ans. Cette ani-
mosité grandit dans les années qui
suivirent , et elle atteignit son point
culminant  récemment, avec cette
« crise de confiance » qui détériora
singulièrement l'alliance anglo-amé-

ricaine au moment de "intervention
britannique contre Nasser.

P. HOFSTETTER.

(Lire la suite en 9me page)

J'ECOUTE...
Adam et Eve

à DAM..., guère p lus de dix ans!
/ i  Eve..., p as davantage ! Mais

/T notre pe tit bonhomme prend ,
déjà , son rôle d'homme au sérieux:

— Tes camarades sont gentils à
l'école... ?

Sa grand-mère le questionne de
la sorte. 

Ré ponse , soudain rembruni :
— Non 1 Ils sont méchants.
— Mais , df s^moi ? Et parmi les

f i l l es  ?
Le gosse , carrément :
— J 'ai une bonne amie.
— Tu veux dire une amie.
— Non , grand-mère, une bonne

amie.
La grand-mère n'était pas sans

avoir remarqué quelque petit ma-
nège entre les deux enfants .

La « bonne amie », peu sincère,
fa isai t  marcher le gosse. Déjà ,  dira-
t-on. Sur ce point , la f e m m e ,  n'at-
tend pas toujours le nombre des
années.
La femme est comme on dit , mon

[maitre,
Un certain animal difficile à con-

naître.
Molière ne s'exprimait-il pas ,

ainsi, par la bouche de Gros
René... ?

Cette petite Eve-là, maligne tout
comme des aînées , se p laisait , no-
tamment , à exp érimenter son pou-
voir , en fe ignant  de perdre son
mouchoir sur le chemin des éco-
liers.

Chaque, f o i s , Adam ne manquait
pas de le lui ramasser.

La grand-mère avait remarqué,
aussi , la chose.

Elle saisit l' occasion :
— Mais elle se moque de toi,

cette petite ! Ne vois-tu pas qu 'elle
le fa i t  exprès.

— Oui! je le vois.
— Alors , pourquoi le ramas-

ses-tu ?
— Oh ! grand-mère, f a i  trop

peur de la perdre !
Cri du cœur, et parti même du

tréf onds  du ccetir.
L'histoire est authentique. Adam

est .un . petit bonhomme, qui de-
meure un " peu p longé, comme beau-
coup d' autres , dans son monde ir-
réel de la p rime enfance.

Déjà tout peti ts ,  les hommes
laisseraient-ils donc l'Eve éternelle
les mener par le bout du nez ?

Pourvu que ce petit Adam cesse
de ramasser le. mouchoir de sa bel-
le, et retrouve son ap lomb ! Quand
il s 'aqira pour lui de jeter son dé-
volu sur une gentille petite f e m m e
toute sincère ef  oui n'ait rien , ou
pas trop, de l'Eve éternelle !

FRANCHOMME.

POUJADE ADMET
LA DISSIDENCE

DE CINQ DÉPUTÉS
PARIS, 15 (A.F.P.). — M. Pierre

Poujade a admis, dans une déclara-
tion faite à Saint-Céré, siège de son
mouvement , que cinq députés U.F.F.
(Union et fraternité française) étaient
passés à la dissidence.

Il a contesté, en revanche, que 33
élus poujadistes aient l 'intention de
rallier le groupe que doit constituer
prochainement M. Jean-Maurice Démar-
que!, député du Finistère. Le groupe
poujadiste de l'Assemblée nationale
comporte à l'heure actuelle 38 élus.

De son côté, M. Jean-Marie Le Pen,
député de la Seine , mobilisé en Algé-
rie , actuellement en permission à Pa-
ris , a confirmé , dans une lettre ou-
verte , qu 'il se solidarisait avec M. Jean-
Maurice Demarquet et quittait le mou-
vement de Poujade.

Un député quitte le groupe
mendésiste

PARIS , 15 (A.F.P.). — M. Constant
Lecteur, député de la Seine-Maritime ,
a donné , mardi , sa démission du grou-
pe républicain radical et radical-so-
cialiste (de M. Mendès-France) auquel
il était apparenté. M. Lecœur s'était
engagé le 17 mai dernier pour servir
en Algérie.
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U # 1  ÉCOLE DE MÉCANIQUE
W J* ET D'ÉLECTRICITÉ
ĵ$J DE COUVET
Le poste de

maître de pratique
et de théorie

est mis au concours.
Obligations : légales.
Titre demandé : diplôme de technicien-

mécanicien.
Traitement : légal.
Examen de concours : réservé.
Date d'entrée en fonctions : ler mai 1957.
Les candidatures, avec pièces à l'appui ,

sont à adresser jusqu'au 8 février 1957 à
M. Eugène Bosshard , président de la com-
mission, Couvet. Tous renseignements peu-
vent être obtenus auprès du directeur qui
enverra le cahier des charges sur demande.
En aviser le département de l'instruction
publique, château de Neuchâtel.

Couvet, le 7 janvier 1957.
La commission.

ON VO UDRAIT POUVOIR TOUT EMPORTER!!!
TANT LES PRIX DE NOTRE
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sont formidablement bon marché !

D'énormes rabais, des sacrifices sans précédent ont été faits sur l'ensemble des articles de la saison

Visitez nos ray ons... où, sur 4 étages, vous trouverez des occasions inespérées

BAS - FOULARDS - TABLIERS - LINGERIE - CORSETS - CONFECTION
TISSUS - LAINES - ARTICLES POUR MESSIEURS - ARTICLES POUR ENFANTS

partout des articles de qualité à des prix extraordinairement avantageux

Voyez nos vitrines SÉJÉÉllBpWM̂ f^^ 
Voyez à l'intérieur

FLEURIER MÉfeJMÉÉÉfaSjfflM NEUCHÂTEL
(Vente autorisée par le département de police)

-

Département de Justice et Police -
de Genève

GENDARMERIE
Une inscription est ouverte au Départe-

ment de justice et police pour l'engagement
de 50 gendarmes.

CONDITIONS REQUISES :
1. Etre citoyen suisse et âgé de 27 ans au plut

le ler mars 1957.
2. Avoir régulièrement fait son service mllit&lre

et être incorporé dans l'élite.
3. Avoir une bonne santé .
4. Mesurer 173 cm . au minimum , sans chaussures.
5. Avoir une Instruction suffisante .

Les candidats qui satisfont à ces condi-
tions subiront une visite médicale approfon-
die , ainsi que des examens d'admission
(culture générale et préparation physique).
Ils seront admis , en cas de succès, à une
école de recrues de 4 mois au moins , pen-
dant laquelle ils recevront une solde globale
et journalière de :

Fr. 18.— pour les célibataires ,
Fr. 21.— pour les mariés ,

Fr . 25.— par mois par charge de
famille.
Pendant  la durée de l'école, les re-
crues seront logées et recevront le
petit  déjeuner aux frais de l'Etat.
De plus , les recrues mariées dont la
famille (épouse el enfan t )  réside au
lieu de domicile en dehors du canton
de Genève recevront une indemnité
spéciale de Fr. 2— par jour .

En cas de nomination , le traitement sera
fixé conformément à la loi sur l'adaptation
des t ra i tements  et des allocations de vie
chère , soit :

minimum Fr. 7400.— pour les cilibataires,
Fr. 8700.— pour les mariés,

allocations comprises,
plus Fr. 25.— par mois par charge de
famille, sous réserve des cotisations
caisse de retrai te  et A.V.S.
Uniforme ct soins médicaux à la
charge de l'Etat .

Les demandes écrites de la main même
du postulant devront parvenir au comman-
dant de la gendarmerie. Hôtel de Police,
Genève, avec un curriculum vitae , jusq u'au
10 février 1957 dernier délai ; le livret de
service ne devra pas être joint .  Pour tous
renseignements, s'adresser directement au
commandant de la gendarmerie.

Le conseiller d 'Etat chargé
du Département de justice et police i

Edouard CHAMAY.

DRAIZE S. A-, fabrique de remorques,
cherch e pour entrée immédiate ou date à
convenir :

3 serruriers de construction
f ouvrier spécialisé

pour coupe et pliage de tôles

2 manœuvres
(la préférence sera donnée à ouvrier
ayant déjà travaillé en usine)

1 aide-magasinier
2 apprentis mécaniciens
2 apprentis serruriers

de construction
Faire offres à Draize S. A., Neuchâtel , ou

se présenter au bureau du personnel , rue des
Draizes 51.

A louer en ville, pour
le 24 Juin 1957,

appartement
de 6 pièces et dépendan-
ces, salle de Sains. —
S'adresser à l'Etude Jean-
neret et Soguel, rue du
Môle 10. Neuchâtel.

A louer au chemin des Tires
P E S E U X

tout de suite ou jusqu 'au 24 juin 1957 :
un appartement de 2 pièces avec confort ,
rez-de-chaussée. Loyer mensuel : Fr. 125.—
plus chauffage ;

tout de suite ou date à convenir : un
appartement de 3 pièces avec confort. Loyer
mensuel : Fr. 145.— plus chauffage.

S'adresser à B. de Chambrier, agence
romande immobilière S.A., place Saint-
François 12, Lausanne. Tél. 22 94 94/95.

A vendre en bloc ou par parcelles,

maison familiale
de 5 chambres, confort moderne, grande
remise, jardin avec arbres fruitiers, vigne
de 15 ouvriers (éventuellement terrain à
bâtir), matériel de culture et d'encavage.

S'adresser à Mme H. Saam, avenue du
Collège 61, Boudry. Tél. (038) 6 42 36.

P E S E U X
A louer tout de suite ou pour date à

convenir

beaux appartements
1 et 3 chambres, tout confort, service de
concierge, quartier tranquille. Garages à
disposition .

ETUDE PIERRE JUNG, avocat , Saint-Ho-
noré 5, Neuchâtel . Tél . 5 82 22.

Homme
de 25 à 30 ans, sérieux, de bonne
constitution, serait engagé par la So-
ciété coopérative de consommation de
Neuchâtel et environs, pour son service
de laiterie. — Ecrire ou se présenter
à la direction, Sablons 39, Neuchâtel.

On demande POUR TOUT DE SUITE

PERSONNES
connaissant la dactylographie
pour travaux d'adresses. Disponibles si
possible toute la journée (à domicile exclu).

Se présenter au Bureau d'Adresses, place
de la Gare 6 (rez-de-chaussée de l'hôtel des
Alpes), Neuchâtel.

On cherche

OUVRIÈRES
pour différents t ravaux d'atelier. Se
présenter à la fabrique Biedermann
S.A., Rocher 7.

La fabrique de carton ondulé Armand
BOURQUIN , à Couvet, cherche, pour
entrée immédiate ou à convenir , un
ou une

employé (e)  de bureau
bien au courant de tous les travaux de
la profession , ayant déjà une certaine
expérience.
Place stable pour personne qualifiée ;
plus de 40 ans pas exclu.
Faire offres avec prétentions de sa-
laire, curriculum vitae et photographie
ou se présenter au bureau de l'entre-
prise.

Shell Butagaz, Saint-Biaise
Manœuvre sérieux serait engagé tout de
suite. Préférence serait donnée à ouvrier
ayant quelques connaissances mécaniques.
Eventuellement mise au courant.

On cherche une

PER SONNE
pouvant s'occuper des nettoyages

I de la maison y compris les ateliers ,
j deux jours par semaine. Adresser
jj offres écrites à X. J. 191 au bureau
I de la Feuille d'avis.

Lire Ea suite des annonces classées
eh septième page

Au Val-de-Ruz
on cherche à louer , pour
Juillet et août , 1-2 cham-
bres meublées et cuisi-
ne pour 3 personnes. —
Mme Jean Maurer . Saint-
Martin, tél . 7 17 89.

A louer , pour le 24
mars 1957, un apparte-
ment de

4 CHAMBRES
dans Immeuble moderne,
tout confort, chauffage
général , Jardin de 70 m2.
Loyer mensuel : Fr. 165.-,
chauffage : Fr. 35.- par
mols. — Richter . 23,
Trois-Portes. Tél. 5 79 13.

Appartement
meublé

à louer Immédiatement,
aux Parcs. 3 chambres,
cuisine, cave et bûcher.

Faire offres sous chif-
fres FS 175 au bureau
de la Feuille d'avis.

LOCAL
Ijocal pour horlogerie,

6 à 8 ouvriers, est de-
mandé. Tél. 5 45 71.

On cherche pour .tout
de suite

logement
de 3 chambres prés de
la gare. Adresser offres
écrites à V. F. 238 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Fonctionnaire postal
sans enfant cherche

3 ou 4 pièces
ancien prix , pour février
ou mars. Adresser offres
écrites à Z J. 242 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche

chambre meublée
Adresser offres écrites

à N. Y. 233 au bureau
de la Feuille d'avis.

Chef d'atelier cherche
pour le 24 Juin 1957 ap-
partement de

quatre pièces
hall , bains, demi-confort.
en viUe ou aux environs
immédiats. Téléphoner
au 5 37 92.

Italien cherche cham-
bre à Neuchâtel pour le
mois de février. S'adres-
ser : Pommier 10.

Jolie chambre pour
jeunes gens sérieux et
soigneux. Rue de l'Hôpi-
tal 20 , 2me étage.

A louer à monsieur
chambre meublée avec
eau chaude. Adresse :
Parcs 46, 1er étage.

Pour employé(e) de
bureau, joli

STUDIO
meublé, chauffé, bains,
réchaud électrique, tout
confort Fr. 90.—. Près
de la gare, libre tout de
suite. Tél. 5 48 02.

A l o u e r  meublées
chambres communican-
tes, central, bains , pour
couple honnête. Télépho-
ne 5 41 35.

A louer chambre meu-
blée à monsieur sérieux.
Demander l'adresse du
No 230 au bureau de la
Feuille d'avis.

Personne solvabie cher-
che à louer, pour le prin-
temps, dans région Co-
lombier - Boudry,

APPARTEMENT
de 4 chambres, sans con-
fort.

Adresser offres écrites
à, YL 169 au bureau de
la Feuille d'avis.

Technicien cherche

2Vz à 3^2 pièces
à Peseux

confort, balcon, vue. —
Adresser offres écrites à
J. U. 228 au bureau de la
Feuille d'avis.

SPJ Neuchâtel
Permis

de construction
Demande de Favag S.A.

d'agrandir du côté sud
son bâtiment principal ,
No 34, rue de Monruz
(article 1094 du cadas-
tre).

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal,
jusqu'au 30 Janvier 1957.

Police
des constructions.

A vendre à Neuchâtel

bel immeuble locatif en S.A.
60 logements de 2, 3, 4, 5 pièces, tout con-
fort. Situation de ler ordre. Rapport 6 %.

Offres sous chiffres D. P. 199 au bureau
de la Feuille d'avis.

MAISON
On cherche à acheter

tout de suite vieille mai-
son (ferme ou autre),
avec terrain autour ou un
peu en dehors d'xm vU-
lage. Adresser offres dé-
taillées à M. W. Billleux,
Daniel-Jean-Richard 37,
la Ohaux-de-Fonds. Tél.
(039) 2 2025 .

A vendre ou à louer,
une

petite ferme
de montagne à 10 km.
de Neuchâtel. Adresser
offres écrites à H. S.
225 au bureau de la
Feuille d'avis.

BAUX À LOYER
S'adresser

au bureau du j ournal

-
A louer , pour le 24 Janvier ou date à I;

convenir , pour cause de départ de Neu- I
châtel, superbe '

appartement de 3 pièces
tout confort, balcon , vue. Prix Fr. 155.— I j
+ 35.— chauffage , concierge, eau chaude. |
Valangines 17, 2me étage. i

Pour visiter : tél. 5 39 20.

( ^LA COUDRE
A louer, pour les 24 février et
24 mars 1957,

beaux appartements
de 2, 3 et 4 chambres
avec installations modernes : frigo,
chauffe-eau , machine à laver auto-
matique, chauffage général par
rayonnement, service de concierge.
Loyer, chauffage et service de con-
cierge non compris :

2 chambres depuis Fr. 120.—
3 chambres depuis Fr. 152.—
4 chambres depuis Fr. 177.—

Pour traiter et consulter les plans,
s'adresser :
a) « Gérance RIC », Chantemerle 5,

2me étage, à Neuchâtel, tél.
5 44 23.
Bau AG. fur Hoch- und Tiefbau

b) Talacker 41, ZURICH 1,
tél. (051) 27 23 38.

^ J



¦P^— . - . _=— M. *r M. v » - — ——
¦ ~ ¦— ¦ ¦.-- - ¦ — ¦  —-r-  -  ̂ m\ Ari^S ¦ ¦ 

¦¦ 
f - *-*¦ *-» T 1W 

*̂  J-rf 11UUV 1  in .

NO* SOLDES
à pn.X SenSatlOnnels. ..  Autorisation officielle

GILETS ET CARDIGANS PULLOVERS SPORT POUR DAMES
pour dames Grosses mailles, pure laine

Très beaux articles pure laine Coloris : noir, jaune, bleu, vert

Jusqu 'à 39.80 Soldé j&l®*' Jusqu 'à 63.50 Soldé j Ço O

PULLOVERS DAMES JUPES POUR DAMES
fines mailles, beau choix Très beaUX binages noirs

Jusqu 'à 49.50 Soldé 14t®0 SoIdé 9^
BLOUSES POUR DAMES nJ2^T:Z?7Z*.r«COMBINAISONS POUR DAMES

Soldé |̂̂  Jusqu 'à 21.80 - Soldé Ç80

TRÈS JOLIS TABLIERS HOLLANDAIS TABLIERS POUR ENFANTS
pour dames „„ . ,, , ^90* Jusqu'à 11.— Solde |,w \

Jusqu 'à 12.— Soldé £ **J Très belles occasions

LISEUSES POUR DAMES PYJAMAS POUR HOMMES
Pure laine - Tricot fantaisie en belle flanelle coton rayéevj isrmwwrr i . ¦ - .' H

Jusqu 'à 23.— Soldé IX  JuscIu 'à 29'— Soldé 14 [ •!

CHEMISES DE VILLE CRAVATES
pour hommes Un très beau lot \

Jusqu'à 40.— Soldé |fi^ *,V 
*i O A

~ . „ Jusqu'à 9.90 Soldé I""
Occasions sensationnelles ¦

DE RÉELLES AFFAIRES A NE PAS MANQUER
che, S& / "fr V

^̂ ^̂ ^̂ NEUCHATEL

GRANDE VENTE DE \SOLDES ¦
(Autorisation officielle)

A mes rayons de confection !

KAVDX\ I^  sensationnels, jusqu'à Ow /Q

^
m 
^  ̂
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Ç cheviotte pure laine, ¦JF | ;

LU/Ylr LC I O SOLDÉ depuis Fr. # *0 ."¦

COMPLETS peign"s^ZuisF, 125.- I
VF^TOKI Ç 

Port pure laine, Art -Y C<J S \SB»/I^W SOLDÉ depuis Fr. m9^mWm

MANTEAUX mr^ZT7, 98.- I
LA A M T F A1J X £n£ïï e' entièremcnt A 5 - mlYlAH I t A U A  SOLDÉ depuis Fr. ** è%9 ."

PANTALONS FUSEAUX -,. I
SOLDÉ depuis Fr.  ̂

&& »¦"

-sr* PANTALONS D'HIVER «,«> |
SOLDÉ depuis Fr. MmMa ***

Amateurs d'une bonne af f a ire , rendez-vous chez

. AUBRY «L ...» £5-* ;
Magasin à l'étage

1 Le fin du fin...! I
1 s'habiller chez I

i en profitant de ses I

1 SEMSHTIOMMEIiS ! I

| Des jnpes pour 18-- I
1 Des lieuses pour 10.- i
I Des pulls pom !§.- 1
1 Des manteaux... pour 73.- 1
1 A NE PAS MANQUER ! 1
; | 14, rue de l'Hôpital

A ENLEVER

QUATRE TOURS DE LIT
dessins berbères et moquette ialne,

à très bas prix

TAPIS  BENOIT ÏH3? »
Présentation à domicile - Facilités de paiement

IW|  ̂NAB^
p>. -£1«TŒ-gÇ- I l  -fk

J f  À r  ̂ .
4? i °

LJ\j œ> JÊ0& wÈiï

CONCOURS NAROK N° 2
La meilleure réponse à cette image nous

a été envoyée par Mlle L., à N. :
— Viens prendre un Narok.
A tous les participants qui n'ont pas été

primés cette fois nous souhaitons du succès
pour la suite.

DEMAIN , CONCOURS No 4
A vendre un

tourne-disques
meuble noyer , tiroir. —
S'adresser : Louis-Favre
22, 4me étage.

A vendre joli

TRAINEAU
neuf , quatre places. —•
Faire . offres par télépho-
ne au No (097) 7 26 01.

I»-NX^
~
— l̂ïiiSbv

ALUMINIUM

BON MARCHÉ

ftBÂlILODL.
NEUCMATEL

I CHUTELLERIE F. LUTHI I
Rue de l'Hôpital 13 B

1 | LIQ UIDA TION GÉNÉRALE | |
| (Autorisée par le département de police) ;;y 1

Pour cause de cessation de commerce , la coutellerie Luthi liquide ses stocks jxi
R^i ' 3I | RABAIS de 25% a 50% | I

couteaux ciseaux rasoirs x
foushsttes pinces sécateurs

cuillers tondeuses tire-bouchons, etc. M

Couveuse électrique
de 600 œufs, à l'état de
neuf , à vendre à prix
avantageux. Tél . 5 40 14,
de 18 h. 30 à 20 h.

Magnifique tableau

Ed. Girardet
daté de 1855

grandeur 92 x 73 cm.
composition de paysage
et personnages, avec ex-
pertise de 1er ordre. —
Offres sous chiffres G
50353 Q à Publicitas
Bàle.

NÔÏX
à vendre. S'adresser
Louis Reucli, Saint-Au-
bin (NE). Tél. 6 75 01

PIANO
droit, noir, marque Ror-
dorf , cadre métallique ,
cordes croisées, en bon
état, à vendre d'occasion.
Téléphoner dès 19 h. au
5 24 02.

A vendre une

cuisinière
électrique

2 plaques, avec four , ain-
si qu 'un appareil de ra-
dio. Tél. 5 65 48 dès 1!
heures.



Vasco de Gama et Santos
ne joueront pas
contre Honved

« Le président du conseil na-
tional des sports et moi, nous
nous adresserons au président
Kubitscheck afin de lui exposer
la situation de la Honved et de
Flamengo » , a déclaré à la
presse le président de la Confé-
dération brésilienne des sports.

Le président expliqua ensuite que si
l ' i n t e rd ic t ion  de la F.I.F.A. n 'est pas
suivie , son a t t i t u d e  provoquerait  de très
graves conséquences pour l'avenir du
football brésilien. Il précisa que le Bré-
sil pourrait  se voir suspendu pour six
mois et perdrai t  toute chance de parti-
ciper au championnat sud-américain de
Lima , aux éliminatoires de la Coupe du
monde ct par conséquent , à la poule
f ina le  prévue en Suède. Ces déclarations
ont été fa i tes  à la presse avant que ne
soit connue  la décision du conseil na-
tional  des sports de ne pas faire valoir
son autor i té  pour empêcher l'organisa-
tion de la série de matches prévus pour
le club hongrois ; il se pourrait aussi
que devan t  l' a t t i t u d e  unan imemen t  con-
t r a i r e , la confédération brésilienne re-
nonce à cette démarche. Entre temps, le
club de la Honved au grand complet
a débarqué à Rio-de-Janeiro devant une
nombreuse foule de curieux. Cependant ,
à part le président et le vice-président
de Flamengo , les autorités officielle s
s'abs t inrent  de compa raître. A sa des-
cente d'avion , M. Osterreicher , chef de
la délégation , a déclaré qu 'il avait reçu
jusqu 'à présent aucun ordre contraire
et que son équipe continuera à jouer
sous le nom de Honved. Quan t à la si-
tuation de Puskas , elle n'est pas encore
définie , mais ce footballeur n 'a pas l'in-
tention de retourner en Hongrie et il
se décl ara très intéressé par toute pro-
position qui lui serait faite . Le gardien
de but Grosics a également af f i rmé qu 'il
désirait se fixer en Amérique du Sud
mais, de toute la délégation , un seul
joueur, Boszic , qui est député, a l'inten-
tion de retourner dans son pays. Le
seul club qui recevra l'équipe magyare
sera Flamengo, car Vasco de Gama et
Santos ne veulent pas en freindre l'in-
terdiction de la fédération de Saio-Paulo.

Le cas Honved
« Aux yeux de la F.I.F.A., la décision

du conseil national brésilien des sports
n'a aucune valeur », a déclaré un porte-
parole de l'organisme international au
sujet de l 'information selon laquelle le
conseil brésilien a décidé de ne pas
faire valoir son autorité pour empêcher
l'organisation des matches que doit
jouer l'équipe hongroise de la Honved.
« La F.I.F.A., a-t-il ajouté , ne reconnaît
que les décisions des fédérations natio-
nales qui lui sont affiliées. » Le porte-
parole a d'autre part précisé qu 'aucun
fait nouveau ne s'est produit depuis
l'envoi aux fédérations nationales de la
circulaire interdisant les matches avec
l'équipe de la Honved , à la demande de
la fédération hongroise.

Joe Brown accordera
une revanche à Smith

Joe Brown , champion du monde des
poids légers, mettra son titre en jeu
le 13 février, à Miami, contre l'ancien
champion Wallace « Bud » Smith, a an-
noncé hier M. Chris Dundee, l'organi-
sateur de la rencontre. Brown avait
dépossédé Smith de sa couronne mon-
diale le 24 août à la Nouvelle Orléans.
La décision accordant la victoire à
Brown n 'avait été accordée qu 'à la ma-
jorité des juges et de l'arbitre. Le
nouveau champion s'était fracturé la
main droite au début de la rencontre,
mais il avait réussi à envoyer Smith
au tapis à deux reprises au lime
round. Smith , d'après les derniers clas-
sements de la N.B.A., est considéré
comme le cinquième poids léger mon-
dial , le challenger logique étant l'Ita-
lien Duilio Loi. Les deux boxeurs se
partageront 60 % de la recette nette et
des droits de radio et télévision.

Les chapeaux de Nina
n'ont pas interrompu les
relations russo-anglaises

L'affaire  des chapeaux dans laquelle
fut  impl i quée la champ ionne soviéti-
que du lancement du disque Nina Po-
nomareva et qui provoqua l'annulat ion
de la rencontre Grande-Bretagne-U.R.
S.S. en septembre dernier , n 'aura , en
déf in i t ive , pas nui aux relat ions spor-
tives entre les deux pays. L'U.R.S.S.
vient d'accepter d'aller disputer cette
année une rencontre en Angleterre , au
cours de laquelle les équipes masculi-
ne et féminine  des deux pays seront
opposées. Seules les dates ne sont pas
encore fixées. Alors que les Britanni-
ques, en tant qu'organisateurs, ont pro-
posé les 30 et 31 août , les Soviéti ques
qui ont prévu leurs champ ionnats na-
tionaux du 25 août au 0 septembre,
proposent de venir à Londres entre le
10 et le 20 août. L'U .R.S.S. n'ayant pas
été représentée à la réunion du calen-
drier international, la question n'a pu
être réglée, mais M. Jack Crump, secré-
taire de la Fédération bri tanni que se
montre optimiste et espère rap idement
trouver des dates qui conviendront aux
Soviétiques.

Les champions suisses de patinage

Les championnats suisses de patinage artistique viennent de se dérouler à
Arosa. Les trois fifres ont été respectivement décernés aux jeunes Bernois
Gerda et Ruedi Johner, à gauche, âgés de douze et quatorze ans (couples),
à Alice Fischer (dames) et à Hubert Kôpfler (messieurs). Alice Fischer et
Hubert Kôpfler représenteront notre pays aux championnats du monde organisés

à Colorado Springs.

Rapide tour d'horizon
Les Suisses peuvent-ils

se vanter d'avoir dominé
les Français ?

Avec les courses internatio-
nales de Grindelwald et du
Lauberhorn, le ski s'est hissé
au premier p lan de l'actualité
sportive. Aujourd'hui la saison
est lancée , et bien lancée...

Par les Autrichien s surtout , qui ont
remporté au Lauberhorn un succès sans
précédent dans l'histoire du ski. Non
seulement ils ont remporté la descente,
le slalom et le combiné, mais on s'aper-
çoit , en consultant  les trois classements,
qu 'à chaque fois ils placent huit de
leurs hommes dans les dix premiers !
Autant  dire qu 'il ne reste pas beaucoup
de place pour les autres , en l'occurren-
ce les Suisses , les Français ef les Ita-
liens. Les Français en particulier n 'ont
guère brillé puisqu 'ils n 'obtiennent
qu 'une douzième place à la descente et
au combiné grâce à Boni i eu et une dou-
zième place également au slalom grâce
à Bozon. Quant aux Italiens , leu r seule
fiche de consolation réside dans la neu-
vième place qu 'a obtenue Bruno Alberti
à la descente. ¦¦- '¦'

Ce sont donc en définitive nos Suis-
ses qui oint été le moins durement vain-
cus, puisque Staub se classe deuxième
à la descente et Georges Schneider 7me
au slalom. Mais de là à prétendre que
la performance de nos coureurs soit
sat isfaisante , que nous puissions nous
vanter d'avoir battu les Français et les
Italiens , il y a un pas qu'on ne saurait
franchir. Ce qui ressort du Lauberhorn ,
c'est la dominat ion toujours plus écra-
sante des skieurs autrichiens , qui ne
se contentent plus seulement de rafler
les tou tes premières places grâce à leurs
chefs de fi le Sailer, Molterer et Rieder ,
mais réussissent encore à placer leurs
« deuxièmes plans J — si l'on peut dire !
— devant les ¦ meilleurs de leurs con-
currents étrangers.

X X X
En l'absence de notre championne

olympique Madeleine Chamot-Berthod ,
les courses de Grindelwald ont vu le
triple succès d'une nouvelle venue, l'Ita-
lienne Caria Marchelli. Mais si l'on con-
sidère les résultats d'ensemble, on
s'aperçoit qu 'ici encore le ski autrichien
domine très nettement la situation.

X X  X
Aux concou rs internat ionaux du Bras-

sus , nos représentants ont été largement
dominés par leurs concurrents tchèques ,
allemands ou polonais, aussi bien dans
le saut combin é que dans lia course de
fond. Fort heureusement , au saut spé-
cial, notre compatriote Andréas Das-
cher a largemen t sauvé l'honneur na-
tional . Dâscher se trouve cette année
encore dans une form e splendide et
l'on attend avec impatience la semaine
internationale de saut qui se déroulera
du 20 au 27 janvier , au cours de la-
quelle U sera opposé aux meilleurs sau-
teurs du moment. Art.

Roger Staub ira-t-il aux
courses du Hahnenkamm ?

Pour Jes courses du Hahnenkamm
à Kitzbiihel , qui auront lieu le pro-
chain week-end, l'équi pe suisse aura la
composition suivante :

Messieurs : Roland Blaesi , Roman
Casty, Daniel Gerber , Adol p h Math ys ,
Rupert  Suter.

Dames : Frieda Daenzer , Annemarie
Waser , Margrit Looser.

Le journal « Le S port », de Zurich ,
annonce que la partici pation de Rog er
Staub a également été p révue.  Mais le
jeune Arosien devra probable ment sus-
pendre son activité sportive , car il a
l'intention de passer , cette semaine en-
core , les examens d'admission pour le
cours de maitre de sport à l 'Ecole fé -
dérale de gymnast ique et de sport de
Macolin .

Fusion possible
dans notre pays

Plusieurs fois déjà, nous
avons traité du délicat sujet
d'une éventuelle fusion des deux
groupements qui régissent les
judokas helvétiques. Une enten-
te, semble-t-il, pourrait être fa-
cilement obtenue. Les questions
que nous avons posées dans les
deux camps nous le laisse tout
au moins espérer.

En fait , seules quelques personna-
lités influentes , de Suisse alémani-
que particulièrement, se refusent à
trouver un terrain d'entente. Car ,
dans les deux camps, pour la gran-
de majorité, un seul mot est à l'or-
dre du jour : « L'unité du judo
suisse ».

A ce propos, M. Max Eberhard ,
rédacteur du « Judoka suisse » nous
donne son avis :

Ce qui s 'est passé à p lusieurs re-
prises dans d' autres discip lines
sportives se réalise également pour
le iudo. Les débuts sont accompa-
gnes de scissions et de divergences ,
basées avant tout sur les sympathies
et les antipathies de quel ques «spor-
tifs» envers les d i f férents  maîtres
qui enseignent le judo en Suisse.
Mais , à nous autres jeunes , qui ne
visons qu 'à prati quer un sport sans
nous préoccuper des intrigues , il
nous semble que ce stade devrait
être maintenant dépassé. N' est-il pas
ridicule que précisémen t le judo ,
sport d'éducation , de correction et
de « chevalerie » par excellence ,
donne lieu à des disputes touchant
principalement des questions d'or-
dre secondaire ?

Actuellement , il existe deux mou-
vements distincts. Le premier, le
seul représentatif sur le plan inter-
national et membre de l'ANEP est
l'« Association suisse de judo et de
jiu-jitsu », présidée par M. Hart-
mann , de Baden , un des pionniers
du judo en Suisse. L'autre groupe-
ment , celui qui , curieux paradoxe,
reste fidèle a M. Rhi , est l'Union
suisse des clubs de j udo. Son prési-
dent est M. Hungerbûhler , de Saint-
Gall. Ces deux groupements ont des
effectifs à peu près égaux et , fait
important , une teclinique sembla-
ble. Les causes du litige sont d'une
importance toute relative. L'Associa-
tion demande que ses statuts soient
reconnus et app liqués. Ces statuts
sont basés sur ceux édictés par le
Kodokan. Quant à l'Union , elle de-
mande que les grades de ses cham-
pions puissent être officiellement
reconnus. Là-dessus se greffent en-
core des divergences entre person-
nalités , ce qui est en contradiction
avec l'esprit même du judo.

En définitif , il faudrait peut-être
simplement que les dirigeants des
deux parties se réunissent afin de
préciser les concessions qu 'il con-
viendrait de faire. Est-ce si diffi-
cile ?

R. J.

0 En match amical de hockey sur gla
ce organisé à Arosa, les hockeyeurs lo
caux se sont Incl inés devant les Har
ringay Racers (Angleterre ) par 6-3 (2-2
4-1, 0-0).
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Mercredi
SOTTEN S ET TELEDIFFUSION

7 h., Alla Mareia 1 7.15, inform. 7jn
concert matinal . 8 h., l'Université radio.!
phonique internationale. 9 h., « Promé-
thée », poème symphonlque de Fr. Liszt,
9.15, émission radioscolaire : Les cas-
tors », ces merveilleux ouvriers. 9.45, i9Carnaval des animaux , de Saint-Sa'ens,
10.10. reprise de l'émission radioscolai-
re. 10.40, Léonore, ouverture No 2, ds
Beethoven . 11 h ., émission d'ensemble;
« Le baron tzigane ». opérette cie J.
Strauss (I). 11.25, solistes. 11.40, re-
frains et chansons modernes.
12 h., au carillon de midi , avec le rail,
la route , les ailes. 12.45, inform. 12.5s',
disques. 13 h., le catalogue des nou-
veautés. 13.20, chant . 13.45, piano.

16 h., voulez-vous danser ? 16.25, le
disque des enfants sages. 16.30. lea
chefs-d'œuvre de la polyphonie vocale
Italienne . 17 h.. Jeunes virtuoses. 17.30,
l'heure des enfants . 18 h ., une page dé
Fauré. 18.05. nouvelles du monde chré-
tien. 18.20. jazz aux Champs-Elysées,
18.50. mtero-partout . 19.15. inform. 19.25
environ . Instants du monde. 19.45, pia-
no à gogo, par St . Grapelly. 20 h., ques-
tionnez , on vous répondra . 20.20 , ryth-
mes brésiliens . 20.30. concert symphonl-
que, par l'Orchestre de la Suisse ro-
mande. Direction : Daniel Stornefeld.
Soliste : Soulina Strawinsky. Oeuvres :
Vivaldi , Ravel . Zoltan Kodaly. Victor
Legley. 22.30, Inform . 22 .35, les Nations
Unies vous parlent . 22.40 , chacun son
avis. 23 h., petit concert nocturne .

TELEVISION ROMANDE
20.30, téléjournal . 20.45, téléthéàtre i

« Trois.. . six... neuf » , comédie de M. Du.
ran. 22 h., Inform . Emetteur de Zurich :
20.30, téléjournal. 20.45 , premier vol of-
ficlel du DC-7C USA-Suisse. 21 h., re-
vision de l'A.V.S. 21.15 . Herr Beztrks-
anwalt. 21.40. téléjournal .

BEHOMUNSTEIt ET TELEDIFFUSION
6.15. Inform. 6.20, variétés musicales ,

6.45, gymnastique. 7 h., Inform . 7.05,
musique populaire . 7.20. quelques propos,
10.15, un disque. 10.20. émission radio-
scolaire. 10.50, marches suisses. 11 h.,
émission d'ensemble (voir Sottens) . 12
h., cartes postales de Hollande . 12.30,
Inform . 12.40. le radio-orchestre. 13.25,
Imprévu. 13.35, piano. 14 h., pour Mada-
me. 15 h., émission pour les réfugiés
hongrois . 15.58, cours d'allemand pour
les Hongrois .

16 h., nous lisons un roman... 16.30,
thé dansant. 17.30, pour les Jeunes . 18
h., valse, de Tchaïkowsky. 18.10, pour les
amateurs de swing. 18.50. entretien.
19.10, chants de cow-boys . 19.15. Stagell
uf - Stageli ab.. . 19.20, communiqués.
19.30, inform . écho du temps . 20 h.,
orchestres récréatifs étrangers au studio
de Berne. 20.20. Das Haus zum wechseln-
den Mond (5) . 21.40 . œuvres de Men-
delssohn . 22.15 . inform . 22.20. orches-
tre de la ville de Berne.

£ Ce soir , à Lisbonne, le Portugal re-
cevra l'Irlande du Nord dans un match
comptant pour les éliminatoires de la
coupe du monde.
0 A la suite des incidents qui carac-
térisèrent le match disputé au Havre
entre Saint-Etienne et U.S. Normandie ,
au cours duquel l'arbitre fut blessé, il
est possible que la Fédération française
disqual ifie trois Joueurs à vie.
0 Le match disputé mardi prochain à
Rome, entre l'équipe locale et une sé-
lection suisse sera retransmis par la
télévision italienne.
Q La coupe de football du Tessin com-
mencera le 20 Janvier et se poursuivra
durant deux dimanches. Le premier tour
mettra aux prises Chiasso - Mendrisio ;
Bellinzone - Pro Daro ; Lugano - Bodio ;
Rapid Lugano - Lamone.
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A La Sme étape du Tour cycliste
cTEgypte, Schag-Assiout (115 km.), a
été gagnée par le Yougoslave Yug.
0 Résultat du premier match de ten-
nis disputé par l'Australien Ken Rose-
walel comme professionnel : Pancho Gon-
zales (champion du monde profession-
nel) bat Rosewall, 6-3. 3-6, 6-3, 1-6, 9-7.
0 Voici le classement final du tournoi
de tennis de table , disputé à Zurich :
1. Hugo Urchetti , Genève ; 2. Marlotti ,
Bienne ; 3. Zubianl , Zurich , et Birch-
meler , Zurich. — Finale du simple :
Urchetti " bat Mariottl , 21-12 , 21-18, 19-
21, 20-22 , 21-17. — Double: Urchetti -
Meyer de Stadelhofen, Genève , battent
Blrchmeler - Zubiani, Zurich, SlrlO,
21-17. *
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Problème Xo 312

HORIZONTALEMEN T
1. Pour passer d'un bord à l'autre. —

Ecluses .
2. Rouge de pourpre velouté.
3. Plate-form e f lot tante  pour travail-

ler à lia carène. — Tour de cou. —
Possédé.

4. Qui n 'est pas réglé. — Fon t dea
histoires.

5. Vieux casque de cavalerie. — Can-
ton suisse.

6. Aveu qu'on n'en t end plus. — Re-
lâche.

7. Qui a perdu sa turbul ence. — Il
porte de l'eau à la rivière.

8. Noie. — Grande peine. — Oncle
d'Amérique.

9. Tragédie de Corneille.
10. Objet d'un mandat qui ne saurait

faiire plaisir. A des effets particu-
liers.

VERTICALEMENT
1. Tout l'équipement du soldat. — Ville

de Grèce.
2. Goutte sereine.
3. Position du délinquant. — Vêtu . —

Note.
4. Vert pâle.
5. On le fait marcher à couips de

fouet. — Poisson die mer.
6. Il est têtu comme père ot mère. —

Ile de la Sonde.
7. Une poésie de Hugo nous rensei gne

sur celle d'un housard fidèle.
8. Pour réfléchir. — Epoque. — Re-

tenue.
9. Grisant.

10. On ne le fait  qu'après um temps
d'hésitation. — Bon serviteur
d'Ulysse.

Solution du problème IVo 341

Par monts et vaux

— Le canal transhelvétique ? U
est « mort dans l'œ u f »  depuis
longtemps, déclarait récemment une
personne qui a l 'habitude de se
croire bien informée. Or , jamais
autant que ces dernières années , sa
réalisation n'apparut aussi actuelle.

Le 16 décembre 1947, les Cham-
bres fédérales confièrent à l'Asso-
ciation suisse pour la navigation
du Rhône au Rhin le soin d'élabo-
rer un projet concernant un plan
d'aménagement des eaux entre le
Léman et le confluent de l'Aar et
du Rhin. Il s'agissait de prévoir une
répartition et une disposition des
paliers de retenue permettant une
utilisation rationnelle des forces
hydrauliques de l'Aar , et la réali-
sation éventuelle d'une artère na-
vigable entre le Rhin  et le Léman ,
y compris le canal d'Entreroches.
Ce projet devait naturellement te-
nir compte des nécessités de l'ur-
banisme , des améliorations fon-
cières , des réseaux ferroviaire  et
routier , des corrections f luviales  et
des principes d'un plan d'aménage-
ment national. En outre , l'on devait
établir, en complément de ces étu-
des purement techniques , un rap-
port économique conçu sous la for-
me de prévisions économiques d'une
éventuelle liaison Léman-Rhin.

A la fin de 1948, trente-deux in-
génieurs , des professeurs d'univer-
sité, de hauts fonctionnaires , des
économistes , des juristes , des ar-
mateurs, des industriels entrepri-
rent les études désirées. Elles sont
maintenant achevées et apportent
la preuve que ce projet peut être
extrait de l'utopie et f ixé dans une
réalité solidement établie. En .effet ,
les trois gros volumes que repré-
sente le rapport officiel de la Com-
mission fédérale d'études permet-
tent d'envisager avec optimisme la
réalisation de ce qui ne fut long-
temps qu'un rêve.

La voie à suivre
La liaison Rhône-Rhin peut être

divisée en trois tronçons princi-
paux : le canal d'Entreroches (re-
liant les lacs Léman et de Neu-
châtel), les lacs du Jura , et le canal
allant du lac de Bienne au Rhin.

Le canal d 'Entreroches sera le suc-
cesseur moderne d' un très ancien
ouvrage ouvert à la circulation en
1647 et qui fut utilisé jusqu 'en 1829.

Près de Saint-Sulpice , à l'em-
bouchure de la Venoge dans le Lé-
man , un port-refuge sera créé à
l'intention des chalands sur le point
de s'engager dans le canal , ou qui
en sortent. Puis celui-ci remontera
vers le nord , en suivant à peu
de chose près le vallon de la Ve-
noge ; il passera sous la route can-
tonale Lausanne-Genève.

Deux écluses élèveront le plan
d'eau au niveau du futur port
d'Echandens. C'est entre ces deux
écluses que passera l'autostrade
Lausanne-Genève dont on attend
avec impatience la réalisation.

Puis, d'Aclens à Cossonay, le ca-
nal longera la voie ferrée. Près des
câbleries de Cossonay, il abandon-
nera le lit de la Venoge et se di-
rigera vers le portail sud du tun-
nel de Mauremont, qui donne accès
à la plaine de l'Orbe. Des travaux
assez importants devront permettre
à la voie navigable de passer sous
la ligne à double voie Lausanne-
Vallorbe. Deux tunnels rectilignes à
simple voie sont prévus ; l'un sera
long de 716 mètres , l'autre de 684
mètres. Sortant du tunnel , le canal
filera en ligne droite en direction
du Nozon dont il empruntera en
partie le cours. D'Orbe, il se diri-
gera sur Treycovagnes puis Yver-
don où il débouchera dans le lac
de Neuchâtel après un parcours de
37 km. 500.

Le canal aura 26 mètres de large
et un mouillage de 3,5 m. A l'em-
bouchure de la Venoge, le port-
refuge pourra abriter 12 chalands.
Huit écluses sont prévues de Saint-
Sulpice à Yverdon. L'ouverture de
cette voie d'eau nécessitera le dé-
placement de 9 millions de mètres
cubes de terre. Son devis , établi
sur la base d'une durée moyenne
des travaux de quatre à cinq ans,
s'élève à 200 millions de francs.

Sur les lacs du Jura, Ton avait
pensé d'abord établir des ports-
refuges à l'intention des futurs ba-
teaux ; mais les experts sont arrivés
à la conclusion qu'il était possible
de renoncer à la création de tels
ports, notamment sur les 37 km. de
parcours du lac de. Neuchâtel , en-
tre Yverdon et Saint-Biaise , à une
condition toutefois : celle de l'or-
ganisation d'un service météorolo-
gique d'alert e perfectionné. Sur le
lac de Bienne , les endroits abrités

contre les fortes vagues sont suf-
fisamment nombreux : la navigation
s'y effectuera en toute sécurité.

L'agrandissement des ports ac-
tuels nécessiterait des travaux con-
sidérables , qui équivaudraient à la
reconstruction complète de ces ins-
tallations. Une solution a été adop-
tée, selon laquelle un abri de prix
modique pourrait facilement être
créé à la Tène , à l'entrée, du canal
de la Thielle , dont la rive gauche
serait notablement élargie. Afin de
pouvoir disposer â cet endroit du
mouillage normal de 3 mètres, le
fond du lac devra être dragué sur
toute la longueur et toute la lar-
geur du chenal. Il sera nécessaire
d'extraire environ 73.000 mètres cu-
bes de sable et de boue qui seront
déversés dans les grands fonds du
lac.

Exception fa i te  de la créat ion de
ce port-refuge, le secteur des lacs
du Jura ne présente pas de pro-
blème d i f f i c i l e  à résoudre. Les
ponts situés entre Ja Tène et le bar-
rage de Port, sur le canal de Ni-
dau,  devront naturel lement  être
transformés. La durée des travaux
ne dépassera pas une année , et leur
coût total  est devisé à 933,000 fr.

L' aménagement de l'Aar entre le
lac de Bienne et le Rhin  a été en-
visagé sous le double aspect de la
répar t i t ion  des paliers en vue de
l'u t i l i sa t ion  ra t ionnel le  des forces
hvdraul iques  et de l 'établissement
d'une voie navigable. Les travaux
à entreprendre se sont révélés re-
la t ivement  faciles et pourront ra-
pidement être menés à chef. Leur
coût total a été devisé à 142.067.000
francs.

Le prix d'un canal est moins
élevé que celui d'une route
Ainsi les frais de construction

du canal transhelvétique attein-
draient quelque 350 millions de fr.
C'est évidemment une grosse som-
me quand on la considère hors
de tout contexte. Mais on ne peut
perdre de vue qu 'il s'agit en l'oc-
currence d'une œuvre gigantesque
qui dotera la Suisse d'un « pou-
mon » supplémentaire , d' un « ou-
til » inestimable dont , en déf ini t ive ,
le coût est relativement modeste si
on le compare à la dépense néces-
sitée par la transformation des ga-
res de Zurich , devisée a 400 mil-
lions. Et faut-il rappeler que pour
l'aménagement des aérodromes de
Zurich , de Genève et de Bâle l'on
a dépensé plus du double de ce
prix ? L'on peut relever également
que les améliorations courantes de
notre réseau routier coûtent , bon
an mal an , 200 millions de fr.

Enfin , si l'on envisage le prix
de revient moyen au kilomètre (à
peu près 800.000 fr. pour le sec-
teur Coblence-Yverdon) , on cons-
tate qu 'il n'atteint même pas celui
d'une bonne route bétonnée de 12
mètres de large , comprenant deux
pistes cyclables. De même, une li-
gne de chemin de fer à simp le
voie , sans grands travaux d'art ni
tunnel , revient à 1 million de fr.
au kilomètre.

Ajoutons que les frais d'entretien ,
de renouvellement et d'exploitation
de la voie navigab le sont minimes.
Ils représentent pour l'ensemble du
canal ce que le seul Etat de Neu-
châtel dépense pour entretenir , re-
nouveler et exploiter son réseau
routier cantonal.

Il semble donc , au vu du rap-
port des experts , que la réalisation
du canal transhelvétique serait loin
d'entraîner la Suisse dans une aven-
ture financière et économi que, mais
qu 'elle lui vaudrait , au contraire ,
une amélioration de son système de
transports , amélioration profitable
à l'ensemhle de l'économie na-
tionale. A.S.P.A.N.

Du Rhône au Rhin,
du rêve à la réalité

É C O N O M I E
Demain :

CINÉMAS
Studio : 15 h. et 20 h. 30, Jeunesse d'une

reine.
Apollo : 15 h. 20 h. 30, Arrêt d'autobus.
Palace : 15 h. et 20 h. 30, Bob le flam-

be vu-.
Arcades : 15 h. et 20 h. 30 , Le secret de

sœur Angèle.
Bex : 15 h. et 20 h. 15, Le mystère du

6me pont.

PHARMACIE D'OFFICE :
M. Droz , Concert - Saint-Maurice

SEMENT A' TRAVERS L£3
FOURRÉS, BAMBI OUBLIAIT
TOUT ET SAVAIT SEULEMENT
OU'IL ETAIT RM1EMENT
HEUREUX
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Ce démon de Jacotte

FEUILLETON
de la «Feuille d' avis de Neuchâtel»

par 3
PIERRE ALCIETTE

— L'été, oui, répond , impertur-
bable , Mme de Lembaye qui juge
ce délai suff isant  pour amener son
fils aine à ses f ins .

Ses f ins , c'est-à-dire les riches
fiançailles dont M. Luvié-Montil lui
fait entrevoir la possibilité.

Jacotte a les décisions promptes.
Et, sans dé f i ance  :

— Soit, dit-el le résolument. Si ce-
la peut vous fa i re  plaisir , je par-
tirai,  mar ra ine .

Mme de Lembaye. qui n e s'atten-
dait certes pas à une victoire aussi
facile , reste un instant  déconcer-
tée. Mais bien vite , se ressaisissant ,
elle réfl échit  : puisque Jacotte est
dans de bonnes dispositions , il faut
se hâter  d'en profiter. Roland ne va
pas tarder à revenir en congé. Il
est préférable , pour le but à attein-
dre, que les amoureux ne se re-
voient pas.

« Roland seul , pense-t-elle, j' en
fais mon affaire, mais Roland dou-
blé de ce démon de Jacotte... »

— Le temps pour toi, conclut-
file , des quelques préparatifs indis-
pensables ; le temps aussi de pré-
venir ma sœur, de prendre avec elle

les arrangements nécessaires. Tu
pourrais partir... voyons... la semai-
ne prochaine.

La semaine prochaine ?... Jacotte,
si elle ne saisit pas dans tous ses
détours la pensée de Mme de Lem-
bave , a du moins tout de suite cal-
culé :

« Roland ne vient guère qu 'un di-
manche sur deux ou trois. Il était
là dimanche dernier. C'est clair
comme de l'eau de roche : marraine
veut m'expédier avant sa prochaine
venue. »

Un sourire énigmatique aux lè-
vres , elle répond :

— La semaine prochaine, si vous
voulez, marraine.

Décidément , l 'incident est clos. Et
Mme de Lembaye, quoiqu 'elle se
méf ie  tout de même un peu , n'a
mieux à faire que de s'en aller.

La porte à peine refermée der-
rière elle :

— Rira bien qui rira le dernier ,
menace Jacotte.

Un bond sur le divan. De rageu-
ses bourrades aux coussins. Elle s'as-
sied en tailleur, selon une position
qui lui est familière , entre ses pou-
pées . Puis, un bloc de papier en
mauvais  équilibre sur ses genoux ,
elle écrit d'un trait :

« Catastrophe, mon cher Roland.
Marraine sait tout. Mea culpa . Je
t 'expliquerai de vive voix. J'ai fail-
li , de désespoir , avaler la fatale ci-
guë. Mais ce qui est fait est fait
et il ne sert à rien de se désoler.

» Seulement, le hic, c'est que ta
mère veut m'expédier dare dare,
très loin vers le Sud, chez la tante
de Chalignac, dans l'espoir — ô
candeur ! — de dénouer nos pro-
jets...

» J'ai accepté sans résistance.
Qu'importe le présent puisque l'ave-
nir , selon le mot célèbre, est à
nous.

» Je dois partir la semaine pro-
chaine. Raconte à ton grand mani-
tou d'oncle que la République est
en péril , que je suis morte, ce que
tu veux, mais viens dimanche à Pa-
ris.

» II faut  que je te voie, il faut
que tu me répètes, une fois encore
que rien , ni personne — jamais —
n 'auront raison des belles promes-
ses qui sont tout mon espoir.

» A toi pour la vie , comme di-
sent les bonnes gens.

» Jacotte. »

n
Jacotte ne revit pas Roland. Ni le

dieu des amoureux ni le grand ma-
nitou d'oncle ne le permirent.

Elle emporta toutefois, sous for-
me de lettre et grâce à la compli-
cité de Lyliane Bossanges que Ro-
land avait prise pour confidente, les
plus chaleureuses protestations.

Les obstacles 1 Us ne seraient,
pour le jeune homme, qu'un stimu-
lant de plus. L'envoyât-on au bout
du monde, Jacotte resterait la

fiancée choisie entre toutes jus-
qu'au jour ou Mme de Lembaye,
capitulant devant leur obstination,
ils pourraient enfin s'unir à ja-
mais.

Teuf , teuf , teuf ... On se mariera...
scandait le train qui emportait la
jeune fille, un matin, à travers la
grande forêt landaise, lumineuse et
printanière.

Et , à sa chanson, Jacotte oubliait
comme par magie le désarroi où
l'avait mise, malgré tout, le long
« au revoir » à son amie Lyliane, la
fatigue et la mélancolie de ce voya-
ge nocturne où ell e n 'avait eu d'au-
tre ressource , pour se distraire, que
d'écouter ronfler la brave dame, in-
connue la veille, à qui l'avait con-
fiée , j usqu'à Bordeaux , sa marraine.

Pour se remettre d'aplomb, un
brin de toilette ; puis, en gare de
Dax , le réconfort d'un sandwich.
Maintenant , sagement blottie dans
l'un des coins du compartiment,
elle souriait, par la fenêtre ouverte,
au ciel laiteux , aux fils télégraphi-
ques qui s'abaissaient puis remon-
taient le long de la voie , aux ge-
nêts qui jetaient entre les pins des
fusées d'or, à de tendres souvenirs.

Un monsieur, assis en face d'elle,
la regardait. Une figure longue et
f ine  de Don Quichotte, aux yeux
rêveurs et doux.

Quel singulier hasard l'avait fait
monter , en gare de Saint-Jean , dans
le compartiment de Jacotte, et s'ins-
taller précisément dans le coin que

venait de rendre libre la dame voya-
geant jusqu 'à Bordeaux ?

Peut-être le plaisant minois de la
jeune fille n'était-il pas tout à fait
étranger au choix de cette place.
Un visage agréable en face de soi,
durant un trajet assez long, n 'est
pas chose à dédaigner.

Toujours est-il que ce hasard de-
vait causer à Jacotte, un peu plus
tard , une surprise bien inattendue :
le monsieur dont il s'agit n 'était
autre que François de Chalignac,
le fils même de cette Mme de Cha-
lignac , propriétaire à Capbreton ,
vers qui Mme de Lembaye, sa sœur,
envoyait Jacotte.

François de Chalignac revenait de
Bordeaux où il avait passé quel-
ques jours , comme cela lui arrivait
de temps à autre pour s'évader d'une
vie que l'égoïsme maternel avait
faite un peu trop à rencontre de
ses désirs.

N'ambitionnait-il pas , en effet, au
sortir du collège, de devenir à Pa-
ris, sous la tutelle de son oncle, le
docteur de Lembaye, un disciple de
Pasteur ?

— Tu vas me faire le plaisir de
laisser là tes études de médecine,
lui avait déclaré Mme de Chalignac
à la mort de son mari . Ton père
s'occupait utilement de la proprié-
té. Tu feras comme lui.

— Mais ma pauvre maman, mon
père n 'avait fait que sur le tard ,
et sa carrière de fonctionnaire
achevée, ce métier de rentier.

— Vivre en propriétaire n'est pas
tout à fait vivre de ses rentes. Tu
auras de l'ocupation, ne crains rien.
Nous avons des terres et des pigna-
das à surveiller. Un peu d'élevage
aussi. Une femme ne peut se débat-
tre toute seule avec les métayers,
les résiniers, et tout le personnel
agricole. Et puis, voyons, puis-je
rester seule, dans cette grande mai-
son où je me propose, du reste, de
prendre, comme cela se fait tant
aujourd'hui dans notre monde, des
hôtes payants...

— En ce cas, je ne comprends
plus. Vous ne serez pas seule si
vous vous entourez de pensionnai-
res.

— Evidemment , mais je n 'en au-
rai que plus besoin de toi aux Ge-
nettes. Une femme seule n 'a pas le
poids , l'autorité nécessaires...

— Oh ! moi , vous savez, l'auto-
rité...

Mais François, en fin de compte,
avait dû céder.

Il rêvait d'une famille. Là encore
le terrible égoïsme maternel était
intervenu.

Se marier ! Pourquoi faire ? L'af-
fection de sa mère ne lui suffisait
don c pas ? Les jeunes filles d'au-
jourd'hui , du reste.. . Ah ! on en
voyait de jolis spécimens sur les
plages landaises ! Des effrontées
dont, pour rien au monde, Mme de
Chalignac ne voudrait sous son toit.

(A suivre)
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Neuchâtel : E. BAUDBR & )?ILS, garage de Clos-Brochet, tél. (038) 5 49 10 — Cressier : garage MAURICE SCHALLER, tél. (038) 7 72 66 — Saint-Aubin i
A. PERRET & FILS, garage de la Béroche, tél. (038) 6 73 52 — Fleurier i GONRARD EDMOND, 19, rue de l'Industrie, tél. (038) 914 71 — Travers :

CARETTI MAURICE, garage rue des Moulins, tél. (038) 9 23 32
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Nagolet a mis dans sa tête

de réussir un grand exp loit ;

pour braver vagues et tempêtes
il possède force et sang-froid.

r®

Aussi, devant la mer immense,
visant un autre continent ,
sans hésitation , il s'élance

pour traverser les océans.

r®

Nagolet , nageur solitaire,

fend les flots d' un bras soup le et fort;
il nagera jus qu 'à la terre,

Banago soutient son effort.

s&??&&3rc—-̂  <——- ^— t— ;

« Il faut bien plus que du courage

pour nager de Brest à Dakar;

Banago , pensent les sauvages,
voilà ce que prend le lascar!»

BANAGOiJ!̂
Base solide pour la viem^WÎ/&f!n È

L'aliment diététique /t'~§55jï °". S —

pour petits et grands/§^§"ir
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Fr. 1.90 les 250 gr. i^^£j^f z
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UNE AFFAIRE

tcapis d'Orient
Quelques magnifiques pièces de choix

Prix très intéressants - PROFITEZ

T A P I S  B E N O I T  ÏH5 "
Présentation à domicile - Facilités de paiement

t ^MADEMOISELLE

Charlotte Jeanneret
Llngère diplômée

Lingerie sur mesure. Fine et ordinaire
Dames et messieurs

Entreprise de trousseaux - Incrustations i
Jours à la main - Transformations

Avenue du Mail 19, Neuchâtel, tél. 6 59 08

A vendre d'occasion, mais à l'état de neuf ,
une

machine à calculer
de marque « Brunsviga, à des conditions
très avantageuses. Conviendrait particulière-
ment à un artisan pour le calcul de devis.
Téléphoner au No 5 65 01.

I VENTE DE SOLDES 1
% Très bonnes occasions (?/

<| en sacs pour dames >>>
% sacs à commissions «<

1 FR. ARNOLD ta» 7 I
\(\ Rabais jusqu'à 60 % //7

\\ (Autorisée par le département de police) /))

CASQUETTES
ï imperméables

Seyon 14

Skis Tosalli
vend le solde de son stock
Il offre des prix avantageux pour :

skis métalliques, 2 paires « Head » et 3 pai-
res de «A 15» et de nombreux autres mo-
dèles « Attenhofer » en frêne et hickory
contreplaqué de toute belle qualité. Bâtons
d'acier à Fr. 22.—.

J.P TneallS instructeur de ski
.Ti I UddUI ; Colombier, tél. 6 33 12

A VENDRE
1 Ht d'enfant, complet,
1 pousse-pousse, 1 you-
pala, 1 baignoire pour
enfant , souliers de ski
pour dame, No 38H, sou-
liers de ski pour hom-
me, No 43, 1 luge « Da-
vos », l piano noir. —
S'adresser à A. Berthoud ,
faubourg de l'Hôpital 33,
Neuchâtel . Tél. 5 71 31.
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La Swissair procède
à des vols d'essais

du « Twin Pioneer »
GENÈVE . 14. — U y a une année et

demie environ on présentait en
Grande-Bretagne un nouvel appareil
construit  pour décoller et at terr i r  sur
des pistes extrêmement  courtes. Ce
nouveau t3pe , le « Twin Pioneer > a
soulevé un grand intérêt dans les mi-
lieux spécialisés. Cet appareil répond
à des besoins qui , jusqu 'ici , semblaient
être l'apanage de l 'hélicoptère et il est
probable qu 'il sera plus économique
que ce dernier.

Dès le début , la Swissair s'est inté-
ressée à cet apareil  qui constitue peut-
être la réponse au besoin toujours plus
grand de services d'apport sur courtes
distances. A f i n  de pouvoir examiner
ce nouveau type dans la pratique en le
met tant  en service et pour déterminer
ses capacités techniques et économiques,
la Swissair a a f fe rmé  un « Twin Pio-
neer » pour la durée de 3 mois à l'usine
qui le construi t .  Elle entreprendra, à
cet effet , jusqu'à fin mars, une exploi-
tation à t i t r e  d'essai a f in  d'éclairer
d'une manière pratique les problèmes
techniques et économiques y relatifs.

Des vols a destination
de la Chaux-de-Fonds

IJ y a quelques jours , le « Twin Pio-
neer » a f fermé est arrivé à Zurich et il
a commencé ses vols d'essai. Ces vols
serviront en premier lieu à familiariser
les équipages avec les qualités du
nouvel appareil  et se feront tout  d'abord
à dest inat ion de Davos , Saint-Moritz et
la Chaux-de-Fonds. Par la suite , on
entreprendra à l'essai une exploitation
d'apport régulière avec transport de
passagers et de marchandises entre
Zurich , Davos et Saint-Moritz d'une
part, Zurich-Kloten et la Chaux-de-
Fonrds - Genève-Cointr in d'autre part ,
les passagers et le fret de ou à des-
tination de l'étranger ayant la préfé-
rence. Les vols prévus devraient per-
met t re  de prendre une décision pour
l'achat éventuel  d'appareils de ce type
et leur mise en service définit ive.

TESSM

Des autos endommagées
par une chute de rochers
LUGAN O, 14. — Près du cap San

Mar t ino , sur Ja route cantonale de
Lugano à Melide , des rochers sont tom-
bés du San Salvatore. Fort heureuse-
ment , au moment de la chute , personne
ne passait et on ne déplore pas de
victimes. Mais plusieurs grosses pierres
ont at te int  huit automobiles en sta-
t ionnement .  Deux voitures i taliennes
ont été démolies et les autres endom-
magées. L'éboulement a également
causé des dégâts aux lignes électriques
et téléphoniques.

Pièces suisses 33.50 35.50
françaises 34.50/36.50
anglaises 44.—/46.50
américaines 8.40i8.75
lingots 4800.—:4850.—
Cours communiqués, sans engagement,
nar la Banque Cantonale Neuchâteloise

Télévisions Electronics 12.90

Marché libre de l'or

SAINT-BLAISE
In beau bénéfice

(c) Le caissier de la commission scolaire ,
M. G. Lambelet , vient d'informer ses
collègues que les soirées scolaires de cet
hiver ont laissé un bénéfice net de
943 fr. 40 , sur un total de recettes de
1062 fr . 65.

Voilà de quoi réjouir et encourager
les membres du corps enseignant qui
n'avaient ménagé ni leur temps ni leur
peine.

BOLE
Arrivée de réfugiés

(c) Trois Jeunes réfugiés hongrois sont
arrivés dans notre localité.

Pour le moment ils sont hospitalisés
à la cure et chez des particuliers.

Un petit logement de deux pièces et
cuisine où le gaz a été installé, sera mis
à leur disposition dès que les réparations
nécessaires seront terminées.

Le mobilier et les ustensiles de cuisine
ont été fournis par des personnes gé-
néreuses. Les frais seront supportés en
partie par la commune, en partie par
l'Eglise et en partie par la générosité
des habitants.

MONTALCHEZ
Recensement

(c) La population de notre commune
s'élève actuellement à 171 habitants, dont
80 sont célibataires , 76 mariés et 15
veufs, veuves ou divorcés. L'élément mas-
culin (86) l'emporte d'une unité sur
l'élément féminin (85).

Quant à l' origine , on trouve 64 Neu-
châtelois , 104 Confédérés et 3 étrangers;
72 personnes exercent une profession dont
32 celle d' agriculteur. Enfin , la confes-
sion protestante compte 169 adhérents,
contre 2 catholiques romains.

DOMBRESSON
lin beau résultat

(c) Nous apprenons que la classe de
Mlle Fallet est sortie première de toute
la Suisse romande, à un concours orga-
nisé par 1' <¦ Ecolier romand ». Le thème
du travail était : « L a  forêt » .

La journée
de M'ame Muche

— Je ne désire pas quel que chose
qui demande des soins fastidieux !

Les vitraux de Raymond Perrenoud
au Temple de Coffrane

Ap rès une récente inauguration

Un certain retour sur soi-même, un l'on applaudit  au tan t  à l'esprit d'ini-
certain recueil lement sont nécessaires
pour bien juger  les vi t raux de Ray-
mond Perrenoud , récemment inaugurés
au temple  de Coffrane.  Quelle que soit
la f ami l i a r i t é  dans laquel le  on se
trouve avec les œuvres art ist i ques non
figurat ives  profanes, quelle que soit
la connaissance que l'on peut avoir
de certaines églises françaises con-
çues, décorées par les grands maîtres
de notre époque — Ronchamps, les
Bréseux et bien d'autres — on ne
parv ien t  pas à réprimer une certaine
surprise, en entrant dans Je temp le
de Coffrane, tant  on est accoutumé
au visage traditionnel — pas néces-
sairement beau — de nos lieux de
culte. Cette surprise première dis-
parait  bien vite il est vrai , et elle a
peut-être aussi pour origine le con-
traste qui existe entre les nouveaux
vi t raux et les fresques de L'Epplate-
nier  qui o rnen t  les murs nord et sud
du temp le, fresque qui , avouons-le,
datent  un peu...

On a lu, dans ce journal , le compte
rendu de la cérémonie d'inauguration

De gauche a droite : «La  Sainte Cène » et « Le  B a p t ê m e » .
(Photo Schelling, Fleurier)

elle-même, lors du culte du dimanche
de l'Epiphanie. Il est temps de re-
venir sur le sujet , et non de se livrer
à une criti que , mais plutôt de donner
une tentat ive de commentaire sur la
nouvelle œuvré de Raymond Perre-
noud , dont nous affirmons ab initia
l 'indéniable valeur.

O O O
Quelques mots tout d'abord sur la

s ign i f i ca t ion  que doit prendre l'art
non- f igu ra t i f  dans nos églises. Cette
s igni f ica t ion , l'un des orateurs de la
cérémonie d'inauguration, M. Carlos
Grosjean , par lant  au nom des amis
de Raymond Perrenoud devait l'ex-
pli quer avec une clarté particulière.
« Il m'apparaît  quant à moi , disait-il,
que c'est au contraire une forme artis-
ti que beaucoup plus simple à com-
prendre, puisqu 'elle suggère, au lieu
d'imposer une idée que l'on ne peut
comprendre que par l'entremise de
l'artiste ». L'idée est fructueuse , et
vaut qu 'on la développe un peu , qu 'on
note — après tout pourquoi pas —
ce qu'elle a de « protestant ». L'ana-
log ie de ces deux démarches in te l -
lectuelles , celle du réformé interpré-
t an t  l ibrement les Evangiles, et celle
du spectateur de vitraux non-figuratifs
t rouvan t  matière à une interprétation
i n f i n i m e n t  plus personnelle et libre
que celle que lui laisserai t  n' impor te
quel « sujet », comment cette analog ie
n 'apparaitfait-elle pas comme éviden-
te ? Et qui ne voit que cette liberté
plus grande laissée au spectateur et
au croyant constitue en fa i t  le fran-
chissement d'une nouvelle étape, vers
de nouveaux perfectionnements.

L'on en vient ainsi à se dire que
l ' introduct ion dans nos églises de
l'art non-f igurat i f  est un phénomène
in f in imen t  heureux dans la mesure
même où il marque un progrès ; et

tiative de la paroisse de Coffrane , que
l'on applaudira prochainement à l'inau-
guration des v i t raux  du nouveau temple
de la Coudre , conçus , nous apprend-on ,
dans le même esprit , par André Siron.

? O o
L'œuvre exécutée par Raymond Perre-

noud dans son village natal comprend
quatre vitraux. Deux dans les fenêtres
de la façade sud : « La Sainte Cène »
et « Le Baptême », deux dans celles de
la façade nord : € La multiplication des
pains et des poissons », et « La mois-
son ». La reproduction que l'on donne
ici de deux vitraux du sud , en noir
et blanc , en plus de tout ce qu 'elle a
d'imparfait  ne saurait rendre l'extrême
luminosité, toute la chaleur que
Raymond Perrenoud a su mettre dans
son œuvre . Les deux vitraux du nord
semblent plus froids , mais peut-être
cela tient-il seulement à leur exposi-
tion.

Il y a plus , et nous laisserons une
fois encore la parole à M. Carlos Gros-
jean : « Sans me confiner dans les si-

gnifications théologiques de ces quatre
verrières, je me suis empli de
l'atmosphère qu 'elles créent. Leur déli-
cate composition, leur couleur merveil-
leuse donnent naissance à une force
qui pousse au recueillement. La nature
ambiante est fait* de communauté spi-
rituelle.  L'on se sent entouré de
l'Eglise vivante. Les 'KUirs parlent, et
vous font  comprendre le . sens profond
du mot « religio » . C'est lé. lien univer-
sel que l'Homme-Dieu nous apporta
voici deux mille ans et que l'artiste
nous rappelle sans nous imposer sa
tutelle. Ces quatre vitraux , et plus
encore leur lumière , appellent le désir
de connaissance in f inie . . C'est plus
qu 'un lieu de médi ta t ion , c'est un appel
exigeant d'autres pensées que les inci-
dents quotidiens. »

? <0> O
Après la cérémonie d'inauguration

elle-même, à laquelle le Chœur d'hom-
mes avait  apporté une cont r ibut ion  bien
appréciable, les manifestat ions de la
journée n 'étaient pas finies.  Il nous
faut dire encore un mot de la réunion ,
aux Geneveys-sur-Coffrane, du conseil
paroissial et des pr incipaux invités,
parmi lesquels on notait M. Pierre-
Auguste Leuba , conseiller d'Etat , accom-
pagné de M. Paul Grandjean , conserva-
teur des musées et des sites, M. Car-
los Grosjean et bien d'autres. Tous ,
entourant M. Porret , le pasteur de la
paroisse, et M . Numa Perregaux, pré-
sident du conseil paroissial , f i rent  fête
au héros de la journée, Raymond Per-
renoud , au cours d'un d îner  d'une  très
belle tenue , au cours duquel des ami-
tiés furent  retrouvées, des connaissan-
ces nouées, des idées échangées. Sa-
chons en dire notre reconnaissance au
conseil paroissial , lui dire aussi une
fois encore que son ini t iat ive hardie
mérite de vifs éloges.

Etienne JEANNERET.

(C) A m lin ae Itl bt;illH.uie! ueimeie, i«
comité de la Société fédérale de gymnas-
tique avait convoqué ses sous-sectlons,
soit les pupillettes et les pupilles, aveo
monitrice et moniteur, heureuse convo-
cation puisque cette dernière devait rap-
porter un souvenir durable à cette jeu-
nesse. En effet,  notre section de gymnas-
tique a fêté son 50me anniversaire l'an-
née dernière. Pour que les jeunes aient
leur part des festivités, le comité a dé-
cidé de remettre à chacun une médaille
souvenir et un magnifique cornet de
friandises. M. Perret-Gentil, président des
actifs, entouré de quelques collabora-
teurs, sut trouver de bonnes paroles et
demanda à chacun de faire honneur aux
couleurs de la section.

GENEVEYS-SUR-COFFRANE
Chez les pupilles et pupillettes

PORTALBAN
Les soirées de la jeune sse

(c) Samedi et dimanche, la jeunesse de
Delley - Portalban a donné ses soirées
théâtrales devant un nombreux public.
Disons d'emblée qu 'il y avait longtemps
que le village n 'avait pas eu de repré-
sentation théâtrale.

Les jeunes ont joué avec succès « Le
maitre des Daumettes ». drame en trois
actes qui retrace la tragédie de Lurs, au
bord de la Durance.

FLELRIER
Assemblée de l" « Espérance »

(c) La société de musique « L'Epérance »
a tenu son assemblée générale annuelle
sous la présidence de M. Albert Donzé.
Les différents rapports ont été adoptés ,
après quoi le comité a été cons^itué com-
me suit : MM. Albert Donzé , président ;
Jacques Perrin , vice-président ; Arthur
Grossenbacher fils et Paul Cuennet , se-
crétaires ; Albert Champod , caissier :
Georges Clerc , chef du matériel ; Alfred
Piazzale , chef du matériel ; Denis Co-
chand , adjoint.

Ont reçu les chevrons d'ancienneté :
MM. Albert Donzé (50 ans d'activité ) ;
Gilbert et Albert Clerc (10 ans) ; Arthur
Grossenbacher fils (5 ans).

La société, dont l'effectif augmente
d'une façon réjouissante, a décidé d'or-
ganiser un cours d'élèves sous la direc-
tion de MM. J.-J. Chatllet , directeur , et
Claude Trifoni.

Au tribunal de police du Val - de-Travers
(c) En plus du jugement intervenu à
la suite de la mort accidentelle de M.
Sandner, le tribunal de police du Val-
de-Travers s'est également occupé d'au-
tres affaires au cours de sa séance de
lundi.

Scandales publics
A. B.. de Boudry. R. B. et E. B., de

Neuchâtel se trouvaient pris de boisson
le 23 décembre à la fermeture du café
de l'Union , à Couvet.

Dans la rue Saint-Gervais , un habitant
du lieu fut  frappé par R. B. Il en ré-
sulta un scandale public et l ' intervention
de la police cantonale.

Le lésé a retiré sa plainte après avoir
obtenu une Indemnité de 70 fr. Les trois
fautifs qui ont admis les faits ont
écopé chacun de 30 fr. d'amende et de
3 fr. 50 de frais.

Ayant un peu trop fêté la fin de
l'année , F. B. de Travers était , lui aussi ,
sous l' effet de l'alcool quand 11 a injurié
un voisin et l'a frappé au visage.

Des excuses publiques ayant été pré-
sentées , l'affaire fut  classée du point de
vue pénal après que F. B, eut payé 10 fr.
d'indemnité au plaignant , 10 fr. pour
l'hôpital de Couvet et les frais judi-
ciaires réduits à 3 fr.

J. F. de Fleurier qui ne s'est pas
présenté et qui faisait l'objet d'une
plainte et d'un rapport de police pour
scandale public à Couvet fera trois jours
de prison et paiera les frais de la cause .

La pèche au vélo...
Un ancien pêcheur fleurisan , L. T. qui

allait ramasser du bols dans la rivière en
a retiré... un vélo de course en fort
mauvais état.

•Il a ramené la machine chez lui. l'a
revernie et revisée en attendant... affir-
me-t-il , que le propriétaire vienne la
réclamer.

En raison d'un léger doute , le tribunal
n 'a pas retenu qu 'il y avait eu, en l'es-
pèce , appropriation d'un objet trouvé
mais L. T. paiera néanmoins 10 fr.
d'amende et 14 fr. de frais pour ne pas
avoir annoncé à la police sa trouvaille.

SAINT-SULPICE
Assemblée annuelle

de la fanfare « L'Union »
(c) Cette assemblée a eu lieu le 12 Jan -
vier , au restaurant de la Gare , sous la
présidence de M. John Graf , vice-prési-
dent.

Le comité a été ainsi constitué : pré-
sident : M. John Graf : vice-président :
M. Roger Cochand ; caissier : M. Georges
Wehren ; secrétaires : MM . Lucien Co-
chand et Pierre Santschy ; archiviste :
M. Georges Zurcher ; huissier : M. Jean
Schneider.

M. André Lebet est confirmé dans ses
fonctions de directeur , et M. Emile Co-
chand , dans celles de sous-directeur.

M. Emile Cochand , notre vétéran , re-
çoit le lime chevron pour 55 ans d'acti-
vité , et M. Fritz Cochand, la lyre pour
50 ans d'activité.

En f in de séance , le pasteur Barbier
remercie la fanfare de son dévouement
à l'égard du village et félicite très parti-
culièrement les deux vétérans chevronnés.
Il souligne que la plupart des musiciens
actuels de notre fanfare ont été des
élèves de M. Cochand.

Assemblée annuelle
de 1' « Echo de la Chaîne »

(c) Cette assemblée , groupant une ving-
taine de membres de notre chœur d'hom-
mes, sous la présidence de M. Roger
Reymond, président , procéda d'abor d à
la nomination de son comité. Président :
Roger Reymond ; vice-président : Jean-
René Bobillier ; caissier ; Eric Schlub ;
secrétaires : Marc Jeanmonod , J.-P. Bar-
bier , pasteur , et René Tschappât ; ar-
chiviste : Edouard Neuenschwander ; ban-
neret : Jean Bobillier ; adjoint : Pierre
Fabbri.

La date du concert est fixée au 16
mars. Des membres du chœur mixte de
Môtiers assumeront la partie théâtrale
de ce concert.

M. René Perret reçoit le diplôme de
membre honoraire pour vingt ans de fi-
délité .

La fête de chant d'Einsiedeln ayant été
renvoyée l'an passé , elle aura lieu le ler
Juin 1957. <t L'Echo de la Chaine » envisa-
ge de s'y rendre sl un groupe de chan-
teurs assez nombreux peut être formé.
Un nouveau chœur sera préparé en vue
d'Einsiedeln.

Le 8 mars 1958, 11 y aura cinquante
ans que « L'Echo de la Chaine » a été
fondé. Ce cinquantenaire sera marqué
par un culte spécial et une fête villa-
geoise pour laquelle un grand chœur sera
préparé auquel seront associés les enfants
et; les femmes du village . L'achat d'une
nouvelle bannière est envisagé pour cette
occasion .

lo i  a Bienne
A. H., actuellement à Bienne étaitl'objet d'une plainte d'un ancien habi-

tant de Noiraigue auquel 11 avait em-
prunté 50 fr. en lui disant qu 'il était
employé dans une boucherie de Neu-
châtel . ce qui se révéla inexact. Cette
affaire s'est arrangée par le dédomma-
gement du lésé , lequel n 'a du reste pas
pu établir que son emprunteur avait
fa i t  preuve d'astuce.

En revanche, A. H. a volé dans une
automobile stationnée sur la place de la
gare à Bienne deux pullovers et ceci
alors qu 'il se trouvait dans un tel état
d'ivresse qu 'il ne se rappelle plus du
tout ce qui s'est passé.

Bien que le Jeune homme ait un caslei
judiciaire chargé , le tribunal s'est mon-
tré clément en n 'infligeant à A. H. que
70 fr. d'amende et 11 fr. 50 de frais.

De la vengeance
au sau t  par la fenêtre  !

On se souvient de l'histoire de ce
Jeune homme de la Côte-aux-Fées qui ,
en décembre , sur le coup de midi , s'in-
troduisit dans une chambre d'hôtel et
qui , se trouvant pris , sauta par la
fenêtre. Il s'agissait de J. Cl. J. et son
« exploit » avait eu Heu à Fleurier.

Le ministère public l' avait renvoyé
sous la prévention de tentative ou de
délit manqué de vol. Voulut-il pénétrer
dans cette chambre pour faire main basse
sur de l' argent ? J. le contesta formelle-
ment , alléguant  que son intention était
de se venger d'une serveuse de l'établis-
sement qui n 'avait pas donné suite auxrendez-vous qu 'il lui avait donnés.

L'intention de voler n 'a pas été établie
à satisfaction de droit. J. a prouvé qu 'unepartie de ses déclarations étalent con-formes à la vérité et son att i tude n 'apas été celle que généralement les cam-
brioleurs adoptent avant de faire unmauvais coup.

Ce sont ces arguments qui ont pré-
valu et qui amenèrent la libération duprévenu , lequel devra cependant payer17 fr. 70 de frais , son comportement
ayant donné lieu & l'ouverture d'uneenquête et d' un procès pénal.

Les Jeunesses musicales
jouent pour les enfants réfugiés

Dans le cadre de l'Action en faveur
des enfants réfugiés, les Jeunesses mu-
sicales présentent le 18 janvier , à la
Salle des conférences, Sava Savoff , pia-
niste. Cet artiste , né en Bulgarie, fut
directeur des classes professionnelles au
Conservatoire de Lubeck jusqu'en 1944,
époque à laquelle il vint s'établir en
Suisse. Une collecte sera organisée eh
faveur des enfants hongrois.

Communiqués

F:r 3vn& -mimm$:y ?M,
1 ¦ - ¦ - i

SAIGNELÉGIER
La prochaine fête jurassienne

de gymnastique
(c) L'Association ju rassienne des gym-
nastes à l'a r t i s t i que  a tenu son assem-
blée annuel le  dimanche après-midi , à
Moutier , sous la présidence de M. L. Ri-
chardet.

Il a été décidé que la prochaine fête
jurass ienne  se déroulera en '1957 à Sai-
sneléeier.

Soirée des Bous-Templiers
Samedi soir 12 Janvier , à la grande

salle du Buffet  de la gare, le public était
pour la première fois convié â une soirée
récréative organisée par la section neu-
châteloise des Bons-Templiers (société
neutre pour la lutte contre l'alcoolisme).
Soirée parfa i tement  réussie, dont tout le
mérite revient â Mme L. Porret , dévouée
présidente et cheville ouvrière de ce
groupement. Une saine ambiance régna
tout au long de la soirée. Les couples,
entraînés par un dynamique orchestre
lausannois, s'en donnèrent à cœur joie ,
tandis qu 'en attraction le magicien Na-
jaros se tailla un grand succès dans ses
tours présentés avec brio.

BIBLIOGRAPHIE
« CAMERA »

REVUE INTERNATIONALE
DE LA PHOTOGRAPHIE ET DU FILM

(Editions C. J. Bûcher , Lucerne)
Le photographe amateur trouve dans

cette revue d'utiles conseils techniques.
On lui présente les matériaux les plus
récents, mais là n 'est pas l'essentiel de
cette dernière. Elle nous révèle , mols
après mois, les meilleurs photographes
du monde entier , quand bien même cer-
tains d'entre eux n 'ont pas encore con-
quis le public d'au-delà de leurs fron-
tières. Dans le numéro de décembre, un
poète de la pellicule : Mlchael Wolgen-
slnger , ainsi que d'étonnantes photogra-
phies obtenues à la lumière invisible.
Dans le numéro de Janvier : le « Monde
du téléobjectif », par Frank Horvat , Il-
lustré de photographies de Paris, et « Vi-
sages de femmes », par le Suédois R.
Wlnquist.

DU èÔTÉ
DE LÀ CAMPAGNE

Petits échos de chez nous et d ailleurs
Au milieu de décembre , à Neuchâ-

tel , la Fédération laitière neuchâ-
teloise a fêté son 40me anniver-
saire. M. E.\ Schwaar , président ,
souhaita la bienvenue à tous les dé-
légués et fit l'historique de la Fédé-
ration M. J.-P. BèJser , pour sa part ,
commenta les comptes de l'exercice
écoulé. Ces comptes se présentent
comme suit : recettes : 112,000 fr.
(augmentat ion 16,00u> fr.) ; dépen-
ses : 106,500 fr. ; reciettes : 5500 fr.

La Fédération a acheté en 1955-
1956 quelque 6 millions de kg. de
lait , soit 1,220 ,345. kg ':, de lait de
secours pour le ravitaillement des
diverses p laces de coissommation ,
1,744 ,915 kg. de lait provenant de
ses laiteries exploitées eVi régie et
3,060 ,079 kg. de lait à ls Laiterie
agricole de la Chaux-de-Fri.nds.

Une laiterie de Chicago vMnt de
mettre sur le marché un nouveau
lait diététique qui se distingue par
sa faible teneur en natrium , stoit le
10 % de la teneur ordinaire du lait
ou 5 milligrammes par 100 gram-
mes de lait. Le nouveau lait est en-
richi de vitamines D. Il est utilisé
avant tout pour l'al imentat ion ides
nourrissons et des personnes âgéips.
Le nouveau lait est p lus digeste que
le lait ordinaire.

La même laiterie a aussi intro-
duit un lait de chèvre utilisé pour
les personnes ne supportant pas le
lait de vaches. Pour obtenir ce lait ,
on mélange le lait de cinq races
différentes de chèvres.

* +D'après une enquête de la Régie
des alcools , on évalue la récolte to-

tale de pommes de terre de 19ob a
150,000 vagons de 10 tonnes. Pour
une surface de culture de 59,000
hectares , cela correspond à un ren-
dement moyen de 226 quintaux
contre 264 quintaux en 1954. Les
excédents des syndicats et du com-
merce ne dé passeront probablement
pas 17 ,000 vagons contre 5000 l'an-
née passée et 21,000 vagons en
1954.

A 4.

Pendant les onze premiers mois
de 1956 , les exportat ions de fro-
mages suisses à p âte dure se sont
élevées à 15,188 tonnes contre
13,510 tonnes pendant la période
correspondante de 1955, soit un
peu plus de 1670 tonnes.

A A

Au cours de ces dernières semai-
nes, la fièvre ap hteuse s'est déve-
lopp ée en Angleterre,  en Belgique et
en France. Au 31 août dernier on
comptait outre-Jura 1168 foyers.

A A

On sait que les produits laitiers
subissent certaines altérations
quand ils sont exposés à la lumière
solaire directe. Le pap ier de cou-
leur orange protège contre les
rayons ultra-violets mais il a l'in-
convénient de modifier l'aspect des
produits. Or un inventeur holl an-
dais a mis au point un pap ier en-
tièrement transparent  qui, collé sur
j]a face intérieure des vitres , arrête
] es rayons ultra-violets sans nuire
p,our cela à la présentation des
produits exposés.

1 J. ae la H.

LE BAUME DU CHALET
en frictions et massages

prévien t - combat - soulage

BRONCHITES-RHUMES
CREV ASSES-ENGELURES

Fr. 1.85 le tube
Vente en pharmacies et drogueries

L J

(c) Le Jeune lutteur W. Kuenzl s'est
rendu à Genève dimanche pour partici-
per au championnat romand de lutte.
Luttant dans la catégorie des poids lé-
gers, W. Kuenzl s'est classé deuxième, ce
qui est un magnifique résultat, fruit
d'un entraînement très sérieux.

Beau résultat d'un lutteur

du 15 janvier 1957
Achat Vente

France 1.01 1.06
D. S. A 4.26 4.30
Angleterre 11.25 11.55
Belgique 8.30 8.50
Hollande 110.— 112.—
Italie — .65'.i — .68
Allemagne . . . .  99.50 102.—
Autriche 16.10 16.40
Espagne 8.25 8.65
Portugal 14.65 15.05

Billets de banque étrangers

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L Ô T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 14 janv. 15 janv.

8 Mi % Péd. 1945 déc. 101 % 101.80 d
8 14 % Péd. 1946 avr. 100.40 100.40
3 % Péd . 1949 . . . 97.40 97.40
2 % % Féd. 1954 mars 94.10 94.— d
8 % Péd . 1955 juin 97.— 97.— d
8 % C'_F.F. 1938 . . 97 % A 97.85

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 870.— d 875.—
Union Bques Suisses 1697.— 1695.—
Société Banque Suisse 1347.— 1334.—
Crédit Suisse 1395.— 1380.—
Electro-Watt 1348.— 1345.—
Interhandel 1545.— 1525.—
Motor-Columbua . . . 1215.— 1205.—
S.A.E.G. série I . . . . 86.— d 86 14
Indelec 683.— d 689.—
Italo-Suisse 224.— 222.—
Réassvirances Zurich . 2490.-— 2460.—¦
Winterthour Accid. . 885.—1 875.—
Zurich Accidents . . 5150.— d 5150.—
Aar et Tessin . . . .  1150.— 1135.—
Saurer 1225.— 1220.—
Aluminium 4425.— d 4475.—
Bally 1120.— 1120.—
Brown Boverl 2460.— 2460.—
Fischer 1600.— 1605.—
Lonza 1075.— 1070.—
Nestlé Alimentana . 2960.— 2950.—
Sulzer 2775.— d 2800.—
Baltimore 200.— 197 14
Canadian Pacific . . .  144 % 145.—
Pennsylvania 95 li d 94 »4
Italo-Argentina . . . .  28 'i 28 V, d
Royal Dutch Cy . . . 185 H d 193 14
Sodec 37.— d 37.— d
Stand. OU New-Jersey 255 H 252 14
Union Carbide . . . .  4&5.— 481.—
American Tel . & Tel. 760.— 762.—
Du Pont de Nemours 804.— 798.—
Eastman Kodak . . . 385.— d 382.—
General Electric . . . 247 V4 245 H
General Foods . . . .  186.— d 184.—
General Motors . . . .  179 xt, 179 14
International Nickel . 474.— 470.—
Internation. Paper Co 454.— 549.—
Kennecott 545.— 537.—
Montgomery Ward . . 169.— 169.—
National Distlllers . . 113.— 114.—
Allumettes B 50 H d 51 M
U. States Steel . . . 302 U 293 '2
F.W. Woolworth Co. . 193.— 193.—

B.--.E
ACTIONS

Ciba 5150.— 5170.—
Schappe 650.— d 650.—
Sandoz 4795.— 4820.—
Geigv nom 5450.— 5450.—
Hoff 'm.-La Rochefb.j .)  14000.— 14000 —

LAUSANNE
ACTIONS

B.C Vaudoise 915.— d 925.—
Crédit F. Vaudois . . 915.— d 915.—
Romande d'Electricité 550.— 550.—
Ateliers constr Vevey 610.— d 625.—
La Suisse Vie ( b . J . )
La Suisse Accidents 5650.— d 5650.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 207 U 207.—
Aramavo 28 ia d 28 u, d
Chartered 42.— d 42 %
Charmilles (Atel. de) 995.— 1000 —
Physique porteur . . , 945.— 950.— 0
Sécheron porteur . . 640.— d 650.—
B.K.F 200.— 201.—

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 14 janv. 15 Janv.

Banque Nationale . . . 710.— 710.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 710.— d 710.— d
La Neuchâteloise as. g. 1650.— d 1650.— d
Ap. Gardy, Neuchâtel 240.— d 240.— d
Câbles élec. Cortaillod 16500.— dl6500.— d
Câb. et Tréf . Cossonay 5050.— d 5050.— d
Chaux et cim. Suis. r . 3300.— d 3200.— d
Ed. Dubied & Cie S.A. 1825.— d 1825.— d
Ciment Portland . . . 5800.— d 5800.— d
Etablissent Perrenoud 600.— d 500.— d
Suchard Hol. S.A. aA» 360.— d 360.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 1700.— d 1700.— d
Tramways Neuchâtel . 560.— d 560.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 244 1932 97.75 d 97.75 d
Etat Neuchât. 3Vi 1945 100.— d 100.— d
Etat Neuchât. 814 1949 100.— d 100.— d
Com. Neuch. ZV, 1947 97.— d 97.— d
Com. Neuch. 8% 1951 94.— d 94.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.— d 100.— d
Le Locle 314 1947 100.— d 100.—
Câb. Cortall. 4% 1948 100.25 d 100.25 d
Fore. m. Chat. 314 1951 94.50 d 94.50 d
Elec. Neuchât. 3% 1951 92.— d 92.— d
Tram. Neuch . 3Mi 1946 97.— d 97.— d
Chocol. Klaus 3V4 1938 97.— d 97.— d
Paillard s. A. 314 1948 97.— d 97.50
Suchard Hold. 314 1953 94.50 d 94.50 d
Tabacs N.-Ser.31i 1950 97.— d 97.— d

Taux d'escompte Banque Nationale 1 Va %

Nouvelles économiques et financières

SUISSE

La Banque cantonale neuchâteloise
vient de publier l'édition 1957 de son
« Guide des valeurs neuchâteloises » .
Cet opuscule, d'un grand Intérêt , ren-
ferme des renseignements d'ordre fiscal
destinés aux contribuables du canton et
dresse une nomenclature des emprunts
de la Confédération et des Chemins de
fer fédéraux , des obligations et actions
cotées à la Bourse de Neuchâtel et
des principales valeurs neuchâteloises non
cotées . Enfin , elle donne des renseigne-
ments complets sur diverses grandes so-
ciétés neuchâteloises.

Guide des valeurs neuchâteloises

A^'jyfeàgHjitgiL T̂ bAU S LA RÉGI O N



Je cherche

JEUNE FILLE
débrouillarde et honnête, pour m'ai-
der à vendre au magasin et un peu
au ménage et faire quelques com-
missions à vélo. Nourrie, logée et
blanchie. Vie de famille. Libre le
mercredi après-midi et tout le di-
manche. Entrée à convenir.
Faire offres avec prétentions de sa-
laire ou se présenter chez M. Jenny-
Clottu, épecerie-primeurs, place Pur-
ry 2, Neuchâtel.

Tél. : magasin 5 31 07
domicile 5 28 03

Commissionnaire
est demandé. Place agréa-
ble et facile. Entrée tout
de suite ou à convenir.

Offres à A. Hamel , bou-
langerie - pâtisserie, Cor-
celles. Tél . 8 14 74.

Magasinier , 28 ans, dix ans de pratique , capable
d'occuper poste avec responsabilité , désire chan-
gement de situation et

CHERCHE EMPLOI
dans n 'importe quelle branche, en qualité de
magasinier , livreur , aide de bureau , ou emploi
analogue . Bonnes connaissances générales, dactylo-
graphie, conduite auto-moto, etc.

Les maisons ou entreprises pouvant assurer
place stable , travail Intéressant, sont priées
d'adresser offres sous chiffres A T. 232 au bureau
de la Feuille d'avis .

Apprentie
courtepéitière

Durée de l'apprentissage 3 ans,
serait engagée dès le printemps chez
Miorini , tapissier-décorateur , Cha-
vannes 12, Neuchâtel .

I

Les entants et peti ts-enfan ts de feu !

Julie HOSTETTLER-GOËTSCHY j
remercient très sincèrement toutes les ¦
personnes qui leur ont témoigné leur I
sympathie à l'occasion du deuil qui vient j !
de les frapper. j

Neuchâtel , lc 14 janvier 1957.

Apprentis de bureau
ayant instruction secondaire et bonnes dis-
positions pour Je commerce sont placés
gratuitement.  Places disponibles.

Service de placement commercial
(Société suisse des Commerçants)

Serre 9 Neuchâtel Tél. 5 22 45

Le matin , mardi , jeudi , samedi, jours du
marché, le vrai

GATEAU
AU BEURRE

BOULANGERIE SIEGENTHALER
PLACE DU MARCHÉ

« PEUGEOT 203 », 7 CV, 4 vitesses. Plusieurs
limousines 4 portes , toit coulissant , chauffage,
dégivrage. Peinture et housses intérieures neu-
ves. Voitures . révisées et garanties 6 mols.
Depuis Fr . 2000.— .

« VW » 1950, limousine, 2 portes , 6 CV.. 4 places.
Peinture neuve , belles housses intérieures. Prix.
intéressant.

Demandez renseignements, essais sans engagement,
à l'agence « PEUGEOT »

CURAGE DU LITTORAL
J.-L. SEGESSEMANN NEUCHATEL
Début route des Falaises Tél. 5 26 3S

« B. M. W. >»

6 cylindres . 7 CV. ancien
modèle, en parfait état
de marche. S'adresser :
Louis-Favre 22 , 4me éta-
ge.

Le j>dn conseil XAvant
d' aefieter une occasion ,
adressez-voyi a au Garage
Mercedes - Beli z, Plaine
df Areuse àXIolombier , ou
vous trqHverçzNni beau
c n o i x fmjTÎélle^-ocbj s i o ti s
de\t«Krt genre à dèVWix
intér essants. Ça vaut la
peineĤ

^ 
.X

Fr. 25.000.-
sont cherchés par com-
merçant de la place. A
céder garantie hypothé-
caire en lime rang. —
Adresser offres écrites à
L. W. 229 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune fille de natio-
nalité italienne , ayant
suivi l'école secondaire,
cherch e place comme

apprentie
de bureau

de préférence chez un
avocat ou un notaire.
Adresser offres écrites à
T. D. 235 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune homme quittant
l'école au printemps,
ayant quelques notions
de mécanique , cherche
place

d'apprenti
dans garage de Neuchâ-
tel ou des environs.

Adresser offres écrites
â X. H. 240 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune homme
ayant suivi l'école se-
condaire cherche place
d'apprenti de commerce.

Faire offres sous chif-
fres AS 900 J aux Annon-
ces Suisses S.A. ASSA»,
Bienne.

MARIAGE
Monsieur dans la qua-

rantaine , place stable,
désiré recontrer dame de
30 à 40 ans en vue cfe ¦
mariage. Adresser offres
écrites à I. T. 227 à case
postale 6677 , Neuchâtel 1.

A vendre

4 CV Renault
modèle récent. Ecrire à
CO 198 au bureau de
la Feuille d'avis.

YVES IBER
Bandagis te  orthopédiste

reçoit
tous les jours,
mardi excepté

19, faubourg de l 'Hôpital
(2me étage). Tél. 514 52

On cherche à acheter
un

PIANO
d'occasion. Tél. (032)
8 38 65 , le matin.

Je cherche à acheter

SKIS
d'occasion . 165 cm., pres-
sant. Tél . 7 17 03. Pour le printemps ou

date à convenir
APPRENTIE VENDEUSE
serait engagée. Possibili-
té de travailler au bu-
reau et d'apprendre la
décoration des vitrines.

Faire offre par écrit
avec photo qui sera re-
tournée. Magasin spécia-
lisé de couleurs, vernis,
papiers-peints et fourni-
tures pour artistes. M.
Thomet , Ecluse 15, Neu-
châtel .

Monnaies,
médailles

anciennes, collections ou
lots , or , argent , bronze,
sont achetées au comp-
tant par Marius Brocard ,
avenue de Neuchâtel 6,

unte-Croix.

On cherche dans maison privée

2 extra excellentes (ts)
cuisinières (ers)
1 sommelier

pour réception . — Adresser offres
écrites à Y. I. 241 au bureau de la
Feuille d'avis.

Bureau de Zurich cherche, pour le
ler février ou date à convenir ,
habile

sténodactylo
de langu e française avec bonnes
notions de l'anglais. Offres avec ré-
férences et prétentions de salaire
sous chiffres A 5421 Z à Publicitas ,
Zurich 1.

Nous cherchons pour
Pâques

GARÇON
fréquentant la dernière
ou l'avant-dernière an-
née d'école , pour petit
domaine agricole. Pour
toutes références , tél.
5 65 27 , Neuchâtel .

RÉGLEUS E
est cherchée pour travail en fabri-
que ou à domicile . Semaine de cinq
jours. — Adresser offres écrites à
W. G. 239 au bureau de la Feuille
d'avis.

Importante fabrique suisse cherche
pour service extérieur un

REPRÉSENTANT
sérieux , actif et travailleur .

Age 25-35 ans. Gain moyen prouvé
pour débutant Fr. 950.— par mois ,
par frais-fixes et commission.
Frais de transport et carte rose à
la charge de la maison .
Faire offres manuscrites avec cur-
riculum vitae et photo sous chiffres
P 1309 N à Publicitas , Neuchâtel.

On demande un

tapissier - décorateur
bon garnisseur pour travail d'ate-
lier. Faire offres à Miorini , tapis-
sier , Chavannes 12, Neuchâtel .

Ouvrière
Atelier d'horlogerie , à

l'ouest-de la ville, enga-
ge immédiatement ou-
vrière pour travaux faci-
les , grandes pièces. De-
mander l'adresse du No
211 au bureau de la
Feuille d'avis ou télé-
phoner au 8 24 61.

On demande une

sommelière extra
(pour le soir). Hôtel du
Cheval-Blanc, Colombier ,
tél. 6 34 21.

Sommelière
éventuellement rempla-
çante est demandée 3 ou
4 Jours par semaine. Té-
léphoner au No 5 29 72
ou se présenter au Res-
taurant Sala , Vauseyon.

Ménage soigné cherche

femme de ménage
pour heures régulières.
Mme Favre , 1, Promena-
de-Noire , tél. 5 37 29.

Garçon de cuisine
est cherché pour entrée
immédiate par le Res-
taurant Neuchâtelois ,
faubourg du Lac 17. Se
présenter.

COURTEPOINTI ÈRE
qualifiée est demandée
pour entrée immédiate
ou date à convenir par
bonne maison de la pla-
ce. — Faire offres sous
chiffres P. Z. 231 au
bureau de la Feuille
d'avis.

m

On cherche une

employée
de maison

et un

garçon de cuisine
S'adresser à l'Hôtel du

Marché, tél . 5 30 31.

On cherche

employée
de maison

Ecrire sous chiffres P
'"!''53 N à Publicitas , la
0K -uix-de-Fonds.

Je cherche

JEUNE FILLE
sortant de l'école , aima-
ble et de bon caractère ,
comme aide de ménage
dans famill e avec 2 en-
fants. Bons soins assures
et pas de gros travaux.

Faire offres à Mme
Schotland , Bâle , Lands-
kronstrasse 60.

Famille protestante
cherche

jeune fille
de confiance pour aider
au ménage.

Adresser offres écrites
à TJG 189 au bureau de
la Feuille d'avis.

Nous cherchons pour
ménage soigné.

jeune fille
simple de 16 à 17 ans.
Occasion d'aprendre la
langue allemande. Entrée
immédiate ou après Pâ-
ques. Offres à Mme Lau-
per , Favarge 70, la Cou-
dre - Neuchâtel 9. Tél.
5 78 12.

On cherche homme de
confiance comme

nettoyeur
de nuit

Offres avec références au
Buffet de la gare , Neu-
châtel , tél . (038) 5 48 53.

On cherche

sommelière
capable pour le ler fé-
vrier. Faire offres ou se
présenter à Jean-Jean ,
café de Gibraltar , Neu-
châtel .

ITALIEN
cherch e place à la cam-
pagne. Libre tout de sui-
te. Tél . 6 71 54 à midi.

Mécanicien
suisse allemand , de 24
ans, cherche emploi dans
fabrique de machines ou
entreprise similaire. Acti-
vité : apprentissage dans
fabrique de machines
2 ' j ans en qualité de
monteur , 1 an dans gara-
ge pour autos. Adresser
offres écrites à U. E. 237
au bureaxi de la Feuille
d'avis.

Jeune Suissesse alle-
mande cherche

PLACE
pour le ler février ou
date à convenir dans mé-
nage , avec enfants. Adres-
ser offres écrites à G. R.
226 au bureau de la
Feuille d'avis .

Jeune fille
allemande
cherche place

dans famille pour s'oc-
cuper des enfants et ai-
der 'au ménage, contre
entretien , et heures li-
bres pour l'école ; argent
de poohe désiré. Faire
offre à Erlka Sonne-
mann , Dusseldorf-Beu-
rath , Schlossalle 99 .

Affûteur
cherche place dans ate-
lier ou scierie. Adresser
offres écrites à G. S. 201
au bureau de la Feuille
d'avis .

Jeune fille
allemande , de 22 ans,
cherche place pour s'oc-
cuper des enfants et ai-
der au ménage. Vie de
famille désirée. Faire of-
fre , avec conditions de
travail à Mll e Anneliese
Leupolz , secrétaire , En-
gelgasse 6, Biberach/Riss
(Allemagne).

On demande dès le ler
mai . pour la durée de
6 mois, pour Jeune fille
hors des écoles, place de

volontaire
de préférence auprès
d'enfants , où elle aurait
l'occasion de suivre des
cours de langue une fols
par semaine. Offres sous
chiffres S 2123 Y à Pu-
blicitas , Berne .
¦¦ ———^l

Jeune Italien
ayant terminé son ap-
prentissag e cherche pla-
ce chez un ébéniste. —
Ecrire à Antonelli Gio-
vanni , Pennapiedimonte,
Cliieti ( I ta l ie) .

Nous prions les maisons
offrant des places par
annonces sous chiffres
de répondre prompte-
ment aux offres des
postulants et de re-
tourner le plus tôt
possible les copies de
certificats , photogra-
phies et autres docu-
ments Joints & ces
offres , même lorsque
celles-ci ne peuvent
pas être prises en
considération. Les in-
téressés leur en se-
ront très reconnais-
sants car ces pièces
leur sont absolument
nécessaires pour pos-
tuler d'autres places.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

ITALIEN
de 28 ans , se trouvant
encore en Italie , cherche
place d'aide de cuisine.
Adresser offres à Teresa
Minier!, chez Mme'Ladi-
ne, ruelle Dublé 1. Tél .
5 15 85.

Travail intéressant et varié . Salaire
annuel suivant l'âge et la formation.
Les candidates titulaires d'un diplôme
commercial ou de sténodactylographie
et ayant de bonnes connaissances de
l'allemand sont priées de faire leurs
offres au chef de gare de la Chaux-
de-Fonds.

NOUS CHERCHONS :
pour entrée immédiate ou à convenir

O EMPLOYÉE DE BUREAU
bonne sténodactylo

pour le printemps :

© TÉLÉPHONISTE
au courant des travaux de bureau

Pour ces deux postes, nous demandons des personnes
de langue maternelle française , possédant de bonnes
notions de l'allemand , ainsi qu 'une bonne culture

générale.
Travail varié et intéressant . Places stables et bien
rétribuées. Accès à la caisse de retraite. Semaine de

5 jours.
Les candidates qualifiées et actives , sachant faire preuv e
d'initiative , sont priées de présenter des offres manu-

scrites avec curriculum vitae et certificats à

Mlï 4f  ̂"HHB} r̂%i IS*? Société coopérative
J» ^^1 JUS fLP l!l  ̂ Neuchâtel 2 - Gare

Moaîeurs an électricité
Nous cherchons quelques monteurs pour travaux sur
installa lions modernes à courant faible.
Pour au tan t  que les candidats seront à même, après
avoir reçu tous les éclaircissements nécessaires, de
travailler de façon indépendante et de s'adapter à un
team , nous sommes prêts à les mettre au courant de
façon approfondie, dans notre très intéressante
branche.
Veuillez tout de suite faire des offres à un de nos bu-
reaux techniques et nous vous ferons parvenir nos
conditions de travail .

WULnUi-UUaMIlWBlIflJIttffllIW Berne , Monbijoustrasse 6
^%WH ŴS& ! iM0l[b?H Bàle , Peter-Merian-Strasse 51

K̂BBBHHBSSR^̂ ^H Zurich , Claridenstrasse 19

Grand magasin de nouveautés cherche pour entrée à convenir

employée capable
pour le contrôle des caisses et travaux de statistique. A
personne habituée à un travail précis et consciencieux et
aimant les chiffres , nous offrons place stable , bien rétribuée ,
travail indépendant et varié. — Offres manuscrites avec
curriculum vitae , photo , copies de certificats , prétentions
de salaire sous chiffres AS. 54805 .1. aux Annonces-Suisses

S.A., « ASSA », Bienne.

L-I Uln nn • n
U Grande industrie en matériaux de construction près n
n de Bienne , cherche jeune nn nn nn n

ï employé de bureau l
n n
n ayant de l'initiative, pour son département d'expédition. n

1 Nous exigeons personne pouvant travailler seule , habi- y
U n
n tuée aux expéditions par chemins de fer ou camions , H
H pouvant également s'occuper de la clientèle, parlant E
y et écrivant parfaitement le français et l'allemand . Selon n
r ' convenance , nous offrons place d'avenir bien rétribuée. 0n n
1 j Offres manuscrites avec curriculum vitae , références , Sn n
> >  photo , prétentions de salaire ainsi qu 'indications de la pj
3 date d' entrée la plus proche sont à adresser sous chiffres nn : n
n R. 40016 U. à Publicitas, Bienne. gn nn nn . nn nnnnnnnDnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnonn n

LA SOCIÉTÉ DU PLAN-DE-L'EAU
met au concours le poste de

1« MACHINISTE
de son usine hydroélectri que

Conditions : mécanicien diplômé de 25 à 38 ans , de bonne
moralité et d'initiative , ayant pratique d'atelier , possédant
notions d'électricité . Place stable et autres avantages.
Le cahier des charges est à la disposition des intéressés
au bureau de la direction , à Noiraigue , auquel sont à
adresser les offres, avec curriculum vitae et prétentions ,

jusqu 'au 26 janvier 1957.

nnnnnnnnnnnnnnnnnnnn nnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnnc

On demande gentille
fille en qualité

d'aide de maison
Bonne place, bon salai-
re. Entrée tout de suite.
Etrangère acceptée. Télé-
phoner au No 9 22 07 ou
écrire : Café - carnotzet
Montagnard, Couvet.

Aide de bureau
connaissant la machine
à écrire est cherchée
pour demi-Journée.

Adresser offres écrites
à AM 195 au bureau de
la Feuille d'avis.

CHAUFFEUR
Nous cherchons pour
remplacement du ler au
23 février une personne
ayant permis de conduire
voiture , pour service de
livraison.

Teinturerie Mode . Mon-
ruz.

JEUNE FILLE
ayant connaissance de
la cuisine est cherchée
à la confiserie Vautra-
vers , Neuchâtel .

On cherche

jeune employée de bureau
Possibilité d'apprendre les diffé-
rents travaux de bureau .
Faire offres au garage PATTHEY ,
Pierre-à-Mazel 1, Neuchâtel.

Lés Chemins de fer fédéraux cher-
chent

une employée
de bureau

pour le service des voyageurs et des
renseignements de la gare de

la Chaux-de-Fonds

( )
Nous cherchons, pour notre usine j
d'Yverdon , jeun e commerçant ayant de
la pratique, si possible en quincaillerie ,

pour occuper un poste

d'acheteur en second
Pour candidat capable , connaissant le i
français et l'allemand , possibilités inté-
ressantes de développement. — Faire
offres détaillées au chef du personnel :

de Paillard S.A., Yverdon.

Importante entreprise de travaux publics
à Neuchâtel cherche, pour entrée dès que
possible,

employée de bureau
de langue maternelle française , connaissant
la comptabilité et tous les travaux du bureau ,
service du téléphone. Nous offrons place
stable et bien rétribuée. Faire offres avec
prétentions , copies de certificats , références
et photo sous chiffres P. 1278 N. à Publi-
citas, Neuchâtel.

Importante entreprise commerciale de
Neuchâtel cherche, pour entrée à convenir,

employée de bureau
âgée de 25 â 30 ans, ayant l'habitude de
travailler seule et possédant de bonnes
connaissances en comptabilité.

Place d'avenir , bien rétribuée.
Faire offres avec copies de certificats,

photo et prétentions de salaire sous chif-
fres p. 1039 N„ à Publicitas, Neuchâtel.

Administration publique cherche

mécanicien-électricien
monteur électricien
et mécanicien
ou chauffeur-mécanicien

Places stables avec caisse de retraite . Adres-
ser offres écrites avec prétentions à SC.
234 au bureau de la Feuille d'avis.

O R F È V R E
genr e lustrerie soignée, pouvant travailler
seul , pour l'exécution de prototypes, serait
engagé. Conditions intéressantes . — Faire
offres sous chiffres P. 1302 N. à Publicitas ,
Neuchâtel.

n— ^Maison d'importation cherche

REPRÉSENTANT S

I 

visitant les drogueries, mar-
chands grainiers et grands
magasins pour la vente de
trois articles de grande con-
sommation , dont un sans

l concurrence.
! Adresser of f res  manuscrites ,

: avec photo, sous chiffres  RB.
236 au bureau de la Feuille

Fabrique de confiserie avec produits de
qualité et riche collection cherche, pour
tout de suite ou pour date à convenir ,

REPRÉSENTANT
pour Neuchâtel , le Jura bernois et les envi-
rons . Messieurs dynamiques et travailleurs ,
introduits auprès ries boulangeries , épiceries ,
confiseries , kiosques , etc., et si possible
possédant une voiture , sont priés d'adresser
leurs offres sous chiffre Y. 78045 G. à Publi-
citas, Zurich.

(SUITE DE LA E

La fabrique suisse de ressorts d'horlogerie
S.A., à Peseux, cherche

un MÉCANICIEN et
quelques MANŒUVRES et OUVRIÈRES

habitant la région. Seront formés. Se pré-
senter.

)EUXIÈME PAGE)

On cherche

O U V R I È R E
habile et consciencieuse. S'adres-
ser : Gravure moderne, Côte 66,
Neuchâtel.
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Peu qeot ,a 203 et la 403 ont des P°ss> bilités surprenantes

3 l'hiver :

VOUS dit I — une suspension parfaitement adaptée aux mauvaises condi-
tions de la route permet une adhérence vraiment extraordinaire ;

pourquoi I — la répartition équilibrée des poids assure au véhicule une '
stabilité indispensable pour rouler confortablement dans la

^—____ neige. 
r-SjSvQ 1 — Le chauffage est très efficace. Le dégivreur et le lave-glace

^>Jm^Y ; ' garantissent une visibilité parfaite.

<f» f̂tp I — Grâce à l' excellent système de circulation d' eau le moteur
mj TW

 ̂
conserve longtemps sa chaleur si vous vous arrêtez, et repart

ifl au quart de tour.
I — La batterie 12 volts assure le meilleur éclairage, et un démar-

rage à froid immédiat après un stationnement de nuit en plein
air par temps de gel ou de neige.

AGENT I J.-L. SEGESSEMANN GARAGE DU LITTORAL
Tél. 5 26 38 m Au début de la nouvelle route des Falaises, Neuchâtel

I  ̂ 1
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et 20 h- 3° II fl O i l  1 i jf Tous ,es i°urs : matinées à 15 h., soirées à 20 h. 30¦ nrULLV SAMEDI et DIMANCHE à 14 h. 45 et à20 h. 30 1

| Un film irrésis tible _ i
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I Emouvant... dynamique... trépidant ! I

PARLÉ FRANÇAIS En cinémascope avec son stéréop honique Couleurs par Deluxe

X LOCATION OUVERTE : TEL. 5 21 12 • Tous les billets réservés et non retirés à 20 h. 15 ne sont plus garantis.

\ m ¦• \ Après Marius... après Fanny... voici la troisième époque
dSITIGuI i de la trilogie de Marcel Pagnol

¦ Dimanche à H h. 30 « C É S A R* I
I Llindl ] aVec RAIMU ¦ P™™ FRESNA Y - CHARPIN - Orane DEMAZIS

l 0 Version sons-titrée allemand £

TftfcC THÉÂTRE DE NEUCHÂTEL |

^±^Z 
3eudl 17 janvier, à 20 h. 30

RAM GOPAL I
NOUVELLE COMPAGNIE INDIENNE i

Orchestre typique, 25 artistes
Légendes des Indes - Danses rituelles et populaire»

Prix des places : Fr. 3.40 à 9.—

Location : AGENCE STRUBIN, Librairie 0&HKQ
Téléphone 5 44 66

i 

WÊM Cette trace mène
au paradis du ski

= Cf rM ^ V
71
^

Promenades et pistes de
- .¦y.' mmf\ l u g e  ensoleillées %';' ' ' .'. . " Splendide pour le ski

N&S # Ecole de ski popu-¦ y " - y  î hure pour les en fan t s
£ Agréable pour le
curling 0 Patinoires
Irréprochables £ 30 ex-

¦*lg f r  X' cellents hôtels et pen-
.. -4BÊÊS '' '"'¦ sions dans tous les pr ix¦ JaK Bj||| 0 6 moyens do trans-

ÉS SSBa' !Mrt excellents  pour les
¦BÉ> TIÉI& réglons du First et de

Hi  ̂ ^SHlB la Jungfrau m Route
m&

^ 
'«-sssea automobile rabotée %

Hj. .-j  Renseignements : Office
¦KL* •: du tourisme, Grindel-

IHBlMBBll lllHllHlW i wald, tél . (036) 323 01.

PRÊTS
de Fr. 200.— &
Fr. 2000.— sont ra-
pidement accordés a
fonctionnaires et em-
ployés à salaire fixe.
Discrétion garantie.
Service de Prêts S. A.,
Luclnges 16 (Kuml-
ue), Lausanne. Tél.
(021) 22 52 77.

M. SCHREYER
Demandez vos livraisons de
mazont an moyen du compteur

étalonné qui donne toute
garantie

Tél. : btireaux 517 21 Chantiers 5 55 45

Fr. 35,000.-
à 5%

sont cherchés pour un
placement de fonds. —
Remboursement 700 fr.
par mois 4- Intérêts. Af-
faire sérieuse. Offres sous
chiffres P 5065 E à Publi-
citas, Yverdon.

f lj es HALLES ignorent^
i la volaille congelée l

i Actions et
obligations

suisses
et étrangères
Négociations

aux meilleures conditions

NEAC S. A.
Tél. (022) 32 16 10

1, place Saint-Gervais
Genève

Bulletin mensuel
gratuit

Réparations
Nettoyages

de tous tapis PERSES et
autres. Georges CAVTN,
ruelle de l'Immobilière 5

1 Tel 5 49 48

SKIEURS
Vue-des-Alpes

Téléski Chasserai
Mercredi 13 h. 30

AUTOCARS WITTWER .M

/ î
Maintenez votre PIANO

au diapason, faites-le accorder
régulièrement

PIANOS RENÉ STROBEL
(ancien accordeur du Ménestrel)

Accords - Réparations - Ventes
Transformations - Polissages - Devis
PESEUX, chemin Gabriel 26 - Tél. 8 23 24
Tradition transmise de père en fils depuis

quatre générations

* €

Les pianos

STEINWAY & SONS
BECHSTEIN

GROTRIAN STEINWEG
GAVAU
PLEYEL

sont exclusivement
représentés par

Hug & Cie, musique
Neuchâtel

JJJJ^J:; , \:X^XX.,-;. : :™ '. .i_X; ':XX ;X,— - ..X™

f 
^Meubles de style

Restauration de meubles
anciens

Ensembles modernes de luxe
Tous les travaux compliqués

sur bois
FABRICATION CONSCIENCIEUSE

RÉPARATIONS SOIGNÉES

Ebénisterie André Petitpierre
LES TAILLES - CORTAILLOD

+ Maîtrise fédérale +
Tél. 6 44 49 on 6 42 38

(anciennement ebénisterie des Isles,
Areuse)

ON CHERCHE A DOMICILE

L /

CHEZ JEAN ET SUZANNE
«LA CHAUMIÈRE »

Aujourd'hui notre
grand succès: LE COUSCOUS!

ê \

E. GANS-RUEDIN

<HJB MTBI nifflf BS ISHM̂ UI v9L—MS

TAPIS

lÊÊÈk,

E. Gans-Ruedin
Grand-Rue 2 NEUCHATEL
¦̂¦¦Llllll.!,.. i

1 Chîonti 
1 Pokzzone
1 1  qualité extra 5 % S T E N J . Net
1 X."S" 3.95 3.8O

J ZIMMERMANN S.A.



«BERLIOZ »
par Henriette Delaye-Didier-Delorme
Il est curieux de constater que la

vie mouvementée de Berlioz , si ri-
che en événements de toute sorte,
n'a inspiré jusqu 'ici que peu de
biographes , alors qu'abondent les
vies de Liszt ou de Wagner. Ceux
qui n'ont guère le temps de lire
une étude complète comme celle en
trois volume d'A, Boschot : « Une
vie romantique » seront heureux
d'avoir sous la main l'excellent pe-
tit ouvrage de H. Delorme (1).

En effet , l'auteur a réussi ce tour
de force de nous présenter en quel-
que nonante pages seulement l'es-
sentiel de l'œuvre , de la vie et de
la personnalité du génial précur-
seur. Elle évoque fort bien l'enfan-
ce refoulée , la jeunesse ardente de
Berlioz , ses amours romantiques et
malheureuses , les amitiés de Liszt
et de Paganini , ses dernières années
lamentables , les luttes enfin qu'il
dut soutenir pour faire triompher
des oeuvres que le public oubliait
bien vite pour retourner à Meyer-
beer ou se prosterner devant la
gloire naissante de Richard Wagner.

Ce petit livre n'a rien de la sé-
cheresse d' un « condensé ». Au con-
traire , H. Delorme nous fait vite
partager la sympathie manifeste
qu 'elle éprouve pour ce héros dou-
loureux. Ouvrage enrich i de quel-
ques jolies illustrations de Jacques
R ave*- L. de M.

(1) Editions et Imprimeries du Sud-
Est, Lyon. Collection « Nos amis les
musiciens ».

QUELQUES OUVRAGES
RELIGIEUX NOUVE AUX

Des lectures p our  les soirées d hiver

Qu 'est-ce que se déclarer , comme
le fait  Jacques de Senarclens , « Hé-
ritiers de la Réformation » ? (1) Est-
ce adhérer à un certain nombre de
principes , de dogmes et de thèses
qui nous enfermeraient , nous fixe-
raient dans une certaine tradition
religieuse — la tr adi t ion de la Ré-
forme ? Non , c'est même exactement
le contraire. C'est procéder à un
« décrochement » radical à l'égard
de toutes ces formes ; c'est recon-
naî t re  que « Dieu n 'est enfermé ni
dans l'Eglise , ni dans la conscience
religieuse , ni dans la moralité ; il
est p le ine ment  libre , tant  vis-à-vis
de la nature  que de la religion et
même de la Bible ». Et parce que
Dieu est libre, il libère.

Le point  de départ de la Réforme
n'est donc pas un rep liement ; c'est
une ouverture , une invitat ion faite à
l'homme de s'en remettre au « bon
plaisir » de Dieu à notre égard. Dans
ce volume , l'auteur passe en revue
diverses pos itions , celle de saint
Thomas et celle de Kant , celles de
la Réforme et celles du protestan-
tisme contemporain ; il procède avec
une fermeté qui ne dévie jamais , car
elle est fondée t ant  sur la foi que
sur une claire intelligence du vrai.

? O -O
Nous avons déjà parlé ici même

des ouvrages de Louis Perriraz , his-
torien religieux d'une sérénité et
d'une impartiali té parfaites. C'est ici
le troisième volume , consacré au
problème christologique , de son
« Histoire de la théologie protes-
tante au XlXme siècle ». (2).

L'essentiel de l'ouvrage traite de
la pensée allemande. Renouvelée par
le romantisme , cette pensée avec
Schleiermacher a vu dans la reli gion
non une doctrine , mais une vie , non
une conception du monde , mais une
force puisée en Dieu. Après avoir
abordé l'Ecole de la conciliation ,
la doctrine de la Kenose , représentée
par le théologien neuchâtelois Gre-
tillat , puis Ritschl et Kahler , l'auteur
passe aux modernes, à Barth et
Brunner , transcendantalistes con-
vaincus, qui affirment que tout a
été fait en Jésus-Christ , que le cos-
mos entier lui est soumis , que tout
a en lui son but et sa fin. Et il ter-
mine par l'étude de quelques pen-
seurs de langue française, Vinet ,
Secrétan, Frommel, etc.

O O O
Pour qui s'interroge sur « L'énig-

me des Jésuites » (3), le petit volume
du pasteur Jean Rilliet apportera les
plus précieuses lumières. Qui fut
Ignace de Loyola , quel esprit il créa
dans son ordre, comment cet ordre

d'une part se distingu a par une piété
rigoureuse , et de l'autre, dans son
désir de tenir la chrétienté sous sa
surveillance , se laissa gagner par
l'esprit du monde, ce qu 'il y a de
juste , ce qu'il y a d'excessif aussi
dans les criti ques que lui adressa
Pascal , comment il fut  dissous , puis
renaquit de ses cendres , voilà en
deux mots ce que l'on trouvera dans
cette courte mais si pénétrante his-
toire des jésuites , milice « mi-spiri-
tuelle , mi-politi que ».

On y trouve encore mieux d'ail-
leurs : une impartialité qui fait de
ce volume une manière de chef-
d'œuvre. Dans ce qui pour d'autres
serait un maquis obscur , semé de
pièges redoutables , M. Ril l iet  avance
avec une sérénité souriante , en
homme qui voit les choses de haut.
C'est que, du point de vue où il se
place, les contradictions se résol-
vent , et l'on s'exp li que enfin com-
ment les jésuites ont pu susciter de
si fervents amis et des ennemis ir-
réductibles.

? O O
A qui Albert Cavin , aumônier à

l'hôpital cantonal de Genève , s'a-
dresse-t-il avec son « Eloge de la
bonté » (4) ? A ceux qu 'il nomme
les « privilégiés de l'impasse », c'est-
à-dire à ces malades acculés à des
solutions de désespoir qui sont obli-
gés de tout lâcher pour tout res-
saisir. Les réflexions qui remp lissent
ce livre sont ainsi bien plus qu 'édi-
fiantes elles sont toniques et elles
sont prati ques.

Mentionnons enfin quelques bro-
chures intéressantes à divers titres.
Des « Méditations pour le temps de
Noël et pour le temps de Pâ ques» (5)
d'un tour simple et agréablement fa-
milier , par Thurneysen et Karl Barth.
Une étude d'Hébert Roux sur « Egli-
se et mission » (6),  qui nous rap-
pelle opportunément que l'Eglise est
d'essence missionnaire , c'est-à-dire
qu'elle doit , pour accomplir toute
sa mission , apporter l'Evangile au
monde entier. Une brochure sur
«L'apôtre Pierre et Rome » (7), de
Georges Marchai , où l'auteur examine
à la loupe le problème de la pa-
pauté. Le 25me volume du « Monde
religieux » (8), consacré à la li-
berté religieuse en Suisse, lequel
contient d'intéressants articles — un
en particulier d'Enrico Celio, sur
le problème des jésuites.

P.-L. BOREL.
(1) Labor et Fldes.
(2) Messeiller.
(3) Messelller.
(4) Perret-Gentil .

.¦ ¦ (5) Labor et Fldes.
(6) Société des Missions évangéliques

de Paris.
(7) Cahiers de Fol et Vérité.
(8) Perret-Gentil.

L alliance anglo-américaine
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Rude travail
pour M. MacMillan

Or, une bonne partie de la sécu-
rité occidentale dépend de la coopé-
ration anglo-américaine. A White-
hall comme à la Maison-Blanche,
on proclame souvent que cette
coopération ne peut disparaître sans
« déclencher une catastroph e ». H
n'est pas invraisemblable que le dé-
part d'Eden ait été le prix demandé
à l'Angleterre par l'Amérique pour
une sérieuse reprise en main des
relations entre les deux pays, re-
prise en main qui implique natu-
rellement une aide généreuse, éco-
nomique autant que financière et
mili taire.

Il est encore moins invraisembla-
ble que , du point de vue britanni-
que , pour assurer la survie de la
Grande-Bretagne prise à la gorge
par une terrible crise générale et
pour bénéficier de l'aide améri-
caine , il apparut nécessaire de sacri-
fier Eden et de le remplacer par
un homme comme MacMillan — qui
jouit de l'entière confiance des
Etats-Unis — capable de mettre un
terme à l'antiaméricanismc actuel
des Britanniques , lequel , dit-on à
Londres, s'il persiste , pourrait me-
nacer « les intérêts de l'Occident
inf in iment  plus que ne peut le faire
Nasser en per sonne ».

Les relations anglo-américaines
demeurent , en effet , tendues. Le
plan américain pour le Moyen-
Orient n 'a pas reçu un accueil favo-
rable à Londres . On le considère
comme « hypocrite » après que son
ou ses auteurs ont tant  critiqué
l'action br i tannique en Egypte. On
insinue même que « les Américains
sont en train d'usurper le rôle tra-
ditionnel exercé par la Grande-
Bretagne au Moyen-Orient ». Et
pour montrer  que le plan reste
obscur , on i>ose des questions :

1. Où la puissance américaine
sera-t-elle basée en Méditerranée
orientale ?

2. Pourquoi les Etats-Unis n'adhè-
rent-ils pas au pacte de Bagdad
qu'ils aidèrent à mettre sur pied ?

Bref , le successeur d'Eden aura
un rude travail s'il veut triompher
de la tendance générale à l'anti-
américanisme qui domine présente-
ment en Grande-Bretagne . Mais
aussi, Eden loin, Londres attend
que Washington fasse maintenant  le
premier geste de la réconciliation.
Un geste de réparation aussi , en
quelque sorte : car on se souvient
qu'en novembre dernier , au plus
fort de la crise occidentale , toute
demande d'Eden de rencontrer Ei-
senhower en tête-à-tête fut brutale-
ment rejetée par Washington.

La politique étrangère
de sir Anthony critiquée
D'un autre côté, les tendances de

la politique étrangère de sir An-
thony Eden surprirent souvent les
Américains , et c'est pourquoi aussi
nombre d'entre eux ne cachent pas
leur satisfaction à le voir prendre
sa retraite . En vingt et un mois
au poste suprême, Eden commit
erreur sur erreur. A distance, en
effet , la rencontre des « quatre
Grands » à Genève , qui fut (du
moins les Anglais s'en vantèrent
bien à l'époque) essentiellement son
œuvre, n 'a eu pour l'Occident que
des conséquences désastreuses , qui
Se mesurent à la lumière des der-
niers événements survenus derrière
le rideau de fer et au Moyen-
Orient . Eden invita également de sa
propre initiative Bouiganin e ct
Khrouchtchev qui , précédés de Ma-
lenkov et de l'odieux Serov , ren-
dirent visite à Londres au printemps
1956 : visite vaine autant que scan-
daleuse , quand on songe à la bou-
cherie de Budapest !

Il n 'y a pas lonRtemj is , sir An-
thony était en personne l'un des
promoteurs d'une politique d'échan-
ges culturels et économiques avec
l'U.R.S.S.. pour ne pas dire de
« coexistence » et d'apaisement . Et
s'il s'élança la tête la première dans
l'aventure égyptienne , négligeant
l'insurrection qui allait éclater en
Hongrie , ce n 'était pas tant , comme
il le prétendit par la suite, pour
dévoiler la pénétration soviétique
au Moyen-Orient que pour régler
son compte à Nasser .

C'est ainsi que, depuis le 6 avril
1955, date à laquelle il succéda à
Churchill , Eden porta le prestige
international de la Grande-Bretagne
à son point le plus bas. Il laisse
à son successeur le soin de réparer
les dégâts : un Commonwealth de-
venu méfiant ,  une opinion publique
divisée, le cabinet conservateur di-

visé lui aussi, et , surtout, l'effrayante
menace d'élections générales qui
permettra ient aux socialistes de re-
venir au pouvoir , avec un Bevan
proclamant l'Angleterre neutraliste !
L'Angleterre en pleine crise

économique
Maintenant seulement va se faire

sentir en Grande-Bretagne la note
à payer pour l'aventure de Suez.
La situation économique qu'aban-
donne Eden à son successeur est
quasiment désastreuse. La disloca-
tion des ressources de pétrole , les
délais pour l'obtention de matières
premières indispensables à l'indus-
trie , le coût de production plus
élevé de produit s destinés à l'ex-
portation , vont faire sentir leurs
effets.

Jusqu 'ici , la dévaluation de la
livre a pu être évitée. Mais l'infla-
tion est là , à la porte, et probable-
ment seul le renouvellement du
sursis éconermique accordé par
l'Amérique pourra l'empêcher de
s'étendre. Ajoutons que , sur le
plan intérieur , Eden ne sut pas
faire reculer le socialisme comme
il l'avait promis à ses électeurs.
En Grande-Bretagne, les classes
moyennes sont en révolte ouverte
contre le gouvernement . Eden fut
aussi la victime de cette révolte
qu'il ne parvint pas à mater en
tenant les promesses faites.

Au total , donc , le passage d'Eden
au poste de chef de gouvernement
ne laisse que . des déceptions. Du
point de vue américain , c'est le
sérieux affaiblissement dc l'alliance
anglo-américaine qui reste , dans tout
cela , le plus grave. Car cette alliance
est la plus solide garantie de la
sécurité occidentale qui, après tout ,
protège les Etats-Unis aussi bien
que l'Europe. Harold MacMillan
a-t-il été choisi pour succéder à
Eden précisément parce qu'il a de
solides liens avec l'Amérique ? C'est
non seulement possible , mais encore
vraisemblable et logique.

MacMillan , qui se fit un nom
comme ministre de la construction
sous Churchill en battant le record
de trois cent mille maisons par an ,
a de la parenté en Amérique et,
de plus, entretient une solide amitié
avec le président Eisenhower. Les
Etats-Unis voient en lui un homme
capable de réparer les erreurs de
son prédécesseur , Eden , que le très
modéré « New-York Times » a décrit
comme « un mélange étrange de
conciliateur et d'ambitieux , d'arro-
gant et d'homme à principes, de
chef d'Etat déconcertant et de po-
liticien pétulant ».

P. HOFSTETTLER.

BIBLIOGRAPHIE
« LES LIONS, LES TIGRES ET MOI •

par Roman Proske
Ed. Presses de la Cité

Ce livre révèle le destin hors série
de Roman Proske , le plus grand dresseur
d'animaux sauvages du monde . Le domp-
teur a travaillé dans la plupart des
grands cirques d'Europe et des millions
de spectateurs ont tremblé devant ses
performances sensationnelles. L'expérience
de Roman Proske et sa profonde huma-
nité s'expriment dans ce récit captivant
qui éveille en nous tout le registre
des émotions , depuis la tendresse Jus-
qu'à la terreur.

ETUDES PÉDAGOGIQUES
L'Annuaire de l'instruction publique

1956 ne le cède en rien à ses devan-
ciers . Il publie notamment: «Réflexions
d'un homme de science sur les huma-
nités » du professeur Salnl , « La cor-
rection dans la langue française » que
traite avec compétence M. Camille Du-
dan , les efforts , selon un stage de
l'Unesco, pour améliorer les programmes
primaires , exposés avec verve par M. R.
Dottrens, « La sélection des futurs édu-
cateurs par les moyens psychotechni-
ques » qu 'examine le savant psychologue
qu 'est M. A. Rey ; M. Cl. Pahud se pen-
che sur les problèmes de « L'éducateur
spécialisé ». Des articles d'Information
complètent l'Annuaire.
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Le climat des relations horlogères
américano-suisses ne s'est pas amélioré

Après les audiences publiques de Wa shington

LA CHAUX-DE-FONDS, 15. — Les audiences publiques, consacrées au
problème horloger, qui se sont déroulées à Washington du 7 au 9 janvier,
avaient pour fondement légal une disposition spéciale de la loi américaine
sur les accords commerciaux.

En vertu de celle-ci , le chef du bureau
de la mobilisation économique (O.D.
M.) a le devoir d'alerter le président
des Etats-Unis s'il estime que les im-
portations menacen t l'existence d'une
industrie essentielle à Ja défense natio-
nale américaine. Après avoir étudié et
fait étudier le problème, le président
peu t ordonner que soient prises les me-
sures lui paraissant en l'espèce adé-
quates.

Avis contradictoires des
fabricants et des importateurs

Ces audiences constituaient dès lors
une étape d'une enquête entreprise par
l'O.D.M. précisément pour déterminer si
l'industrie horlogère américaine est in-
dispensable à la défense nat ionale  et si
les importations la mettent d'une façon
ou d'une autre en péril. Les fabricants
de montres des Etats-Unis ont avancé
des arguments tendant à prouver que
ces deux questions doivent recevoir une
réponse affirmative ; les milieux _ pro-
ches de l'importation ont affirm é, en
revanche, que celle-ci ne fait aucun tort
à l'industrie américaine et surtout dé-
montré que la contribution , pouvant
être apportée par cette dernière à la
défens e des Etats-Unis , n 'a rien d'uni-
que car d'autres secteurs de l'activité
nationale sont capables d'en faire au-
tant , sinon même davantage.

On ne connaîtra probab lement pas
avan t plusieurs mois les conclusions qui
seront celles de l'O.D.M. L'affa i re  s'ar-
rêtera-t-elle au nivea u du bureau de la
mobilisation économique ou sera-t-elle
transmise au président des Etats-Unis ?
On ne saurait le dire aujourd'hui. Tout
au plus peut-o n espérer qu 'elle n 'ira pas
jusqu'à la Maison-Blanche et en tout
cas pas jusqu'à de nouvelles entraves
aux importations de montres et mouve-
ments suisses aux Etats-Unis ; le con-
flit horloger américano-suisse — avec
ges multiples champs de difficultés —
a déjà trop duré.

Il est évident que l'appréciation de ce
que pourraient être les besoins de la
défense nationale américaine est une
question touchant la compétence exclu-
sive des Etats-Unis. Mais le problème
change déj à d'aspect dès qu'on le place
dans le cadre, plus réalist e, de la dé-
fense du monde libre. Ainsi que le re-
levait récemment le président de la
direction de Convair, « les aspects éco-
nomiques de la défense des Etats-Unis
sont maintenant devenus définit ivement
multinationaux ».

La limite de la compétence
exclusive des Etats-Unis

En dernier ressort , la sphère de com-
pétence exclusive des Etats-Unis trouve

sa limite dans les répercussions que
pourraient avoir des mesures qu'ils au-
raient l 'intention de prendre, même au
titre de la défense , sur les relations
commerciales qu 'ils entretiennent avec
d'autres pays auxquels les lient des
accords ou autres arrangements interna-
tionaux. Si la possibilité n 'exist e donc
peut-être pas de discuter les motifs de
ces mesures, elle existe par contre —
et contractuellement — en ce qui con-
cerne leurs conséquences extra-améri-
caines .

Une analyse détaillée des arguments
avancés de part et d'autre lors des au-
diences publiques serait prématurée. On
ne les connaît pas encore tous dans
leur version originale. Ils pourraient
être encore complétés par des déposi-
tions écrites. Il semble toutefois que,
dans l'ensemble, Jes thèses en présence
sont demeurées celles exposées en d'au-
tres circonstauces. Cela parait donc si-
gnifier que le débat est resté circons-
crit à celui du conflit  en cours et que
le climat des relation s horlogères amé-
ricano-suisses ne s'est pas amélioré.

FLEURIER
Le cambriolage simulé

de 44,000 francs
aura son épilogue devant
le tribunal correctionnel

(c) On se souvient qu 'en novembre de
l'an passé, un cambriolage avait été
mis en scène dans un bureau fiduciaire
de Fleurier pour faire croire qu 'une
somme de 44,000 fr., devant être ver-
sée à la Banqu e romande de Genève ,
avait été volée par un inconnu qui se
serait introduit  dans les lieux après
avoir brisé la vitre des toilettes.

L'enquête permit de faire rap idement
la lumière sur cette rocambolesque his-
toire. En réalité il n'y eut aucun cam-
brioleu r, le coup ayant tout simple-
ment été monté pour masquer un dé-
couvert.

Nous apprenons que par décision de
la Chambre d'accusation , cette a f fa i re
sera jugée par le t r ibunal  correction-
nel du Val-de-Travers. Une audience
préliminaire pour la lecture de l' arrêt
de renvoi , la reconnaissance ou la con-
testation des faits imputés et la dési-
gnation des jurés se déroulera la se-
maine prochaine à Môtiers.

COUVET
Une jambe cassée

(ap) Une habitante de la rue Ju les-
BaiUods, Mme Bugnon , s'est cassé une
Jambe en tombant sur la chaussée ver-
glacée à la place des Halles .

GRANDSON
Une auto

se renverse dans un champ
(c) Lundi , peu avant midi , une auto-
mobile roulant en direction de Neuchâ-
tel a quitté la route, à la sortie de
Grandson , après un superbe tête-à-
queue, et s'est renversée dans le champ
en bordure de la chaussée. Pas d'acci-
dent de personne, ni de machine ; avec
le concours d'une vingtaine d'aides bé-
névoles , l'automobiliste, dont le véhi-
cule portait plaques bernoises , put re-
prendre la route. C'est la deuxième fois
en quinze jours que. se produit à cet
endroit le même accident.

Semaine paroissiale
(c) Comme d'autres paroisses du canton ,
celle de Grandson vient d'organiser , sur
l'Initiative de son pasteur , « une semaine
paroissiale ». Durant sept jours, trois ora-
teurs , : MM. Chassot , Maillard et Rouge,
pasteurs à la Tour -de-Petlz , à Aigle et
à Lausanne, s'adressèrent chaque soir à
un nombreux public. Les sujets traités
avec courage et foi étaient d'une brûlante
actualité . Chaque matin il y eut des
moments de prière et le samedi matin ,
à 6 heures, un service de sainte cène.
Le culte expliqué du 13 janvier fut pour
beaucoup une révélation .

LA NEUVEVILLE
Assemblée

de la Cave coopérative
(c) L'assemblée générale annuelle de la
Cave coopérative des viticulteurs de la
Neuvevllele-Chavannes a eu lieu , samedi
dernier , en présence d'une trentaine de
coopérateurs, au restaurant de la Tour.

Dans son rapport présidentiel , M. Her-
mann Honsberger rappela que la Covit
a encavé 1046 gerles de vendange blan-
che , dont le titrage moyen fut de 72
degrés Oechslé.

Les comptes de la société , qui laissent
apparaître un bénéfice de 2089 fr. 25 fu-
rent acceptés à l'unanimité. 11 en fut de
même du budget de l'exercice 1956-1957,
avec un excédent présumé de dépenses
de 697 fr., dû en grande partie à la
petite rentrée de récolte de l'automne
1956 (513 gerles seulement). L'assemblée
décida en outre de renoncer provisoire-
ment , à l'avenir , à percevoir la finance
d'entrée de 5 fr. par are , afin de faciliter
l'entrée de nouveaux membres dans
la Covit.

M. Hermann Honsberger n 'ayant pas
accepté le renouvellement de son man-
dat , l'assemblée , à l'unanimité , porta à
la présidence de la Covit M. Oscar
Schmid , préfet , Jusqu 'ici vice-président et
membre fondateur de la société . Par ac-
clamations , l'assemblée élut alors M. Her-
mann Honsberger en qualité de président
d'honneur , en récompense des grands
services rendus à la société (dix années
de présidence , quatre années en qualité
de gérant). Le comité , qui se compose
rie MM. Oscar Schmid , président , Georges
Hodel , secrétaire , Henri Ketterer , Neu-
châte l , comptable , Hans Hiltpolt , Paul
Honsberger , Emile Rentsch , fut  réélu en
bloc pour trois ans , tandis que M. Emile
Bay, Junior , Jardinier , était nommé com-
me nouveau membre du comité.

Pour repourvoir le poste de gérant , de-
venu vacant depuis le départ de M. Hans
Hiltpolt , il y a quatre ans , l'on fit appel
h M. Ernest Rentsch, viticulteur , qui
suit actuellement les cours de l'école
d'oenologie de Lausanne.

BIENNE
Le feu à la baraque

(c) A la rue de la Gabelle, des vête-
ments  mis à sécher trop près d'un four-
neau dans une baraque du service muni-
cipal du gaz et des eaux ont pris feu.
Les premiers secours ont pu heureuse-
ment  intervenir à temps pour maîtriser
l ' incendie.  Toutefois les dégâts sont as-
sez importants.

LA VIE HORLOGÈRE

VALAIS

Un incendie détruit
une maison à Chamoson
CHAMOSON , 15. — Un gros incendie

a détruit à Chamoson une maison d'ha-
bitation occupée par trois familles. Il
a fal lu 5 heures d'efforts aux pompiers
pour circonscrire le sinistre et empê-
cher qu 'il ne se propage aux chalets et
granges des alentours. Les trois famil-
les , privées d'abris , ont été hébergées
au village. La cause du sinistre n 'a pas
encore pu être déterminée de façon pré-
cise. 

•k L'Association suisse des sous-officiers,
d'entente avec le département militaire
fédéral , s'est chargée d'organiser dans
tout le pays, des cours d'Instruction hors
service en matière de combat antichar.
Ces cours commenceront vers le milieu
de février 1957. L'instruction portera spé-
cialement sûr l'emploi du tromblon, du
tube roquette et des mines, ainsi que sur
la connaissance des divers modèles de
blindés et l'utilisation de moyens acces-
soires de lutte contre ceux-ci.
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LA CHAUX-DE-FONDS
Une vitrine brisée

(c) Dans la nuit de samedi à dimanche
la grande vi t r ine  du magasin des Coo-
pératives réunies , à la rue de la Serre
90, a été brisée à l'aide d'un couvercle
de boiille à lait. L'objet a été retrouvé
»ur place, d imanche matin.  La police ne
possède aucun indice permettant d'iden-
tifier le coupable. On ne peut pas non
plus préciser s'il s'agit d'une tentative
de cambriolage, le local n 'ayant pas été
visité.

PAYERNE
Une main profondément coupée
(sp) Mardi après-midi , Mme Germaine
Marx , chef de ra3*on dans un magasin
de Payerne, s'est cruellement coupé la
main contr e une glace en vou lant  dépla-
cer un meuble. Elle a reçu les soins né-
cessaires à l'hôpital de la localité.

SONVILIER
Une cambrioleuse arrêtée

(c) La fabrique Iga à Sonvil ie r  avait
subi un cambriolage , au début du mois
de janv ier.  Or, l'au teu r  de ce délit vient
d'être arrêté et incarcéré. Il s'agit d'une
femme ayant travaillé pendant quelques
mois dans l'entreprise.
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Chapelle des Terreaux, 20 h.
Réunion d'évangélisation
par M. F. de Rougemont

UNION POUR LE RgVEIL.

ITA LIE

ttUftiE,, io (.Ansaj.  — La crise qui a
éclat é au sein du mouvement socialiste
italien s'est aggravée, les membres ad-
hérant à la tendance dite de « Tord-",
nouveau » s'éta nt retirés du parti.

.« L'ordre nouveau » préconise la fidélité
aux principes qui furent  à la base de
la soi-disant république sociale italien-
ne, fondée à Salo par Mussolini après
l'armistice de 1943. Les partisans de cet-
te tendance repoussent la ligne politi-
que de la direction du mouvement fa-
vorable à la formation d'une « grande
droit e nationale » .

Une crise éclate au tâ.S.1.

EGLISE EVANGELIQUE LIBRE
Chapelle de la Rochette

Mercredi 16 janvier à 20 heures

« Notre Dieu est encore à l'œuvre »
Causerie avec projections
sur l'Angola et le Japon

pat M. Â. Hauenstein,
de la Mission Philafricaine

Chacun est cordialement Invité

Cours de danse
2£ RI CHÈME

Reprise de tous les cours d'ensemble
dès mercredi 16 janvier

Leçons particulières en tous temps
INSTITUT : POMMIER 8 - Tél. 5 18 20

Académie M. de Meuron
Cour de l'Hôtel du Peyrou .

Neuchâtel

Aujourd'hui :
Réouverture des ateliers

A 14 h. : Modelage et sculpture
par M. P. Rôthllsberger
(P.S.A.S.)
Dessin
par M. A. Ramseyer (P.S.A.S.)

A 16 h. : Peinture
par M. P.-E. Bouvier (P.S.A.S.)

A 20 h. : Modelage et sculpture
AVEC MODÈLE VIVANT
par M. P. Rothlisberger
(P.S.A.S.)
Peinture
AVEC MODÈLE VIVANT
par M. P.-E. Bouvier (P.S.A.S.)

Inscriptions et renseignements à l'entrée
des ateliers respectifs

CABARET - DANCING

Hi JE». ILa
Faubourg du Lac 27 Tel 5 31 97

CE SOIR
p55j Changement de programme :
ï'*ssj La jeune vedette parisienne

¦j AMY KENNEDY

Le Musée d'eihnopaphie
est ouvert

CE SOIR
de 20 à 22 heures

A 20 h. 15, présentation d'un fil m :

«Tournée à Bali »
Cette présentation sera suivie d'une

visit e commentée

^Dorothy Gray
Produits cosmétiques

Paris - New-York

; Démonstration et application
à titre gracieux par esthéticienne

du 16 au 19 janvier

V MOULIN NEUF J

Boy cottage des tramways

BARCELONE, 15 (A.F.P.) . — Un boy-
cottage des tramways, déclenché, lun-
di, à cause d'une élévation des prix ,
par l'ensemble de la population labo-
rieuse de Barcelone, se poursuit.

Les tramways en nombre sensiblement
Inférieur à ceux qui circulaient dans
la ville sont parfaitement vides. Il
semble que le boycottage soit cn voie
de s'étendre aux autres modes de
transport public, car 11 y a beaucoup
moins de monde dans les autobus et
très rares sont ceux qui font usage
du métro.

Situation tendue
La situation est toujours tendue à

Barcelone. L'aspect de la métropole
catalane était encore plus désolé hier
soir et les tramways s'étaient faits de
plus en plus rares.

Des troubles se sont produits hier
dans le quartier universitaire, et la
force armée a dû intervenir pour réta-
blir l'ordre : on ne signale toutefois
pas de blessés.

Dans un communiqué, le maire de
Barcelone a fait appel au bon sens des
citoyens pour que cesse cette situation.

Troubles
dans le quartier

universitaire
de Barcelone

Dans la p éninsule du Sinaï

EL ARISH, 16 (A.F.P.). — A 11 heu-
res (heure locale), mardi matin , les for-
ces israéliennes ont remis El Arish ,
principale ville de la péninsule du Si-
naï, aux forces des Nations Unies, re-
présentées par une unité yougoslave.

En même temps que les forces des
Nations Unies, une Importante unité de
la police égyptienne a pénétré dans El
Arish , qui avait été occupée soixante-
quinze jours par les Israéliens.

Approbation du parlement
JÉRUSALEM, 15 (A.F.P.). — Par 63

voix contre 11 et 8 abstentions, le par-
lement israélien a repoussé une motion
de censure présentée par le groupe
d'opposition nationaliste et extrémiste
« Herouth », réclaman t l'arrêt du retrait
des troupes isréaliennes du Sinaï , et la
condamnation du gouvernemen t pour
avoir effectué le retrait actuel . Interve-
nant dan s le débat , le premier ministr e
Ben Gourion a affirmé qu'c Israël s'était
fixé des objectifs précis et s'y tenait » .
« Les lieux évacués ne sont pas d'une '
importance vitale pour notre sécurité »,
a-t-il ajouté.

Les troupes israéliennes
ont remis El Arish

aux forces de l'O.N.U.

O. T. A. N.

COBLENCE, 15 (A.F.P.). — La nomi-
nation prochaine du général Hans Spei-
del, ancien adjoint de Rommel , au poste
de commandant des forces terrestres de
l'O.T.A.N. Cen tre-Europe, a été annon-
cée comme probable par le général
Jean Valluy, commandant en chef inter-
armes de ce secteur , en réponse à une
question de journaliste.

< Je pense, a déclaré le général fran-
çais, que cette nomination pourrait in-
tervenir au printemps prochain. »

Le général Valluy a également annon-
cé que des unités de la République fé-
déral e participeraient ¦ aux prochaines
manœuvres de l'O.T.A.N.

Le commandant en chef des forces
Centre-Europe s'était rendu à Coblen-
ce pour une visite d'inspection.

Le général Speidel
commandant des forces
terrestres Gentre-Europe

AUTRICHE

VIENNE, 15 (A.F.P.) — Le Conseil
des ministres vient de fixer au 5 mai
la date de la consultation populaire
destinée à désigner le nouveau chef de
l'Etat. L'élection aura lieu au suffrage
universel , les deux partis de la coali-
tion gouvernementale, populiste et so-
cialiste , s'étant prononcés en faveur du
maintien de ce système qui , estiment-
ils , traduit plus fidèlement l'expression
de l'op inion publi que.

Le gouvernement a décidé, d'autre
part , de fixer au ler mars prochain la
clôture des listes électorales. Le vote
sera secret, direct et obligatoire. Le
candidat ayant obtenu la majorité ab-
solue des suffrages valablement expri-
més sera élu. Si les candidats en pré-
sence ne peuvent se départager, la cons-
titution prévoit un second tour dans
un délai maximum de 35 jours. Celui
qui aura alors recueilli le plus grand
nombre de voix l'emportera. C'est ain-
si que Je président Koerner avait été
élu en mai 1951 après que quatre des
six candidats du premier tour se fu-
rent désistés.

Les élections
présidentielles sont fixées

au 5 mai

ISRAËL

ÉTA TS-UNIS

WASHINGTON , 15 (Reuter). — Le
département d'Etat communi que que
l'attaclié militaire adjoint de l'Union
soviétique aux Etats-Unis, le major
Jur i j  Krylov , est déclaré persona non
grata et est invité à quitter immédiate-
ment les Etats-Unis. Le département
d'Etat a informé l'ambassade soviéti-
que à Washington que « le major Kry-
lov a dép loyé une activité incompati-
ble avec son statut di plomati que ».

« A p lusieurs reprises, le major Kry-
lov a acheté illégalement par des inter-
médiaires américains, du matériel élec-
troni que », ajoute la note du départe-
ment d'Etat. « Le major Krylov a en
outre tenté d'acheter des informations
militaires. »

La note américaine a été remise lun-
di soir au chargé d'affaires soviétique ,
M. Sergej Striganov , par le sous-secré-
taire d Etat adjoint aux affaires euro- ,
péennes au département d'Etat, M. Jack
Beam.

Les milieux officiels relèvent que «le
matériel électroni que» acheté par l'of-
ficier russe constituait une marchandi-
se dont «l ' exportation est interdite».
Il n'a cependant pas été possible de
savoir de quelle sorte de matériel il
s'agissait. Le porte-parole du départe-
ment d'Etat a également refusé d'indi-
quer si les intermédiaires américains
seraient poursuivis.

Expulsion d'un attaché
militaire soviétique

IH. Ben Gourion
obtient la confiance

JERUSALEM, 15 (Reuter) .  — Le par-
lement israélien a voté la confiance au
gouvernement Ben Gourion par 62 voix
contre 11 et 8 abstentions. Il s'agissait
d'approuver la politi que du retrait  des
forces israéliennes du Sinaï , contre la-
quelle le mouvement de libération d'ex-
trême-droite avait déposé une motion
de blâme.

GRANDE-BRETA GNE

LONDRES , 15 (Reuter).  — Des en-
tretiens se sont ouverts , mardi à Lon-
dres , sur la participation possible de
la Grande-Bretagne à une zone euro-
péenne de libre commerce dans le ca-
dre du « marché commun > projeté par
les six puissances de la C.E.C.A .

Le nouveau chancelier de l'Echiquier,
M. Thorneycroft , qui dirige les pour-
parlers, a présenté le point de vue du
gouvernement anglais. La Grande-Bre-
tagne est disposée à adhérer à une
zone partielle de commerce libre à cer-
taines conditions. Ces Conditions sont
surtout d'ordre économique et touchent
en particulier les produits agricoles.
En raison des rapports économiques
traditionnels du Royaume-Uhi avec le
Commonwealth et les colonies , la
Grande-Bretagne n 'est pas en mesure
d'abaisser ses tarifs douaniers pour
les produits agricoles.

La Grande-Bretagne propose l'élar-
gissement de la zone de commerce li-
bre à d'autres pays de l'O.E.C.A., afin
que l'ensemble de la consommation
s'étende à 250 millions d'habitants. Les
traités Instituant le marché commun
européen seront signés vraisemblable-
ment le mois prochain.

Entretiens sur le
« marché commun »

EGYPTE

PARIS , 15 (AP.?.). — La radio du
Caire annonce que le gouvernement
égyptien a promulgué une loi décré-
tant « l'égyptianisation » de toutes les
banques étrangères avant cinq ans. Les
banques appartenant • aux puissances
ennemies devront , cependant , ajoute la
radio , se conformer « immédiatement »
à la nouvelle loi.

La radio du Caire annonce égale-
ment que toutes les compagnies d'as-
surances françaises et anglaises, opé-
rant en Egypte , devront se transformer
« immédiatement » en sociétés anony-
mes égyptiennes ou liquider leurs af-
faires en Egypte.

Les compagnies d'assurance, de na-
tionalité étrangère autre que française
ou anglaise, devront se conformer à
la même mesure, mais bénéficieront
d'un délai allant jusqu 'à cinq ans,
ajoute la radio.

Une troisième loi prévoit des me-
sures analogues pour toutes les mai-
sons commerciales agissant comme
agents en Egypte d'entreprises étran-
gères ou s'occupant d'import-export .

Nationalisation
des banques et des

compagnies d'assurance

FRANCE

PARIS, 15 (A.F.P.). - L'Assemblée
nationale a commenc é hier la discussion
des , quatre interpellations sur le « mar-
ché commun ».

Ouverture du débat
sur le «marché commun »

SYRIE

DAMAS , 15 (Reuter) .  — On apprend
dans la capitale syrienne qu 'un destrois pipe-lines traversant le territoire
syrien qui avaient  été endommagés àla suite de l ' in tervent ion  anglo-fra n-
çaise en Egypte , sera réparé dans quel-ques j ours ct que jusqu 'à la remise cnétat des deux autres conduites , le pé-trole bruit pourra être écoulé par cepipe-line. Cependant , dans les milieux
officiels , on apprend que le gouverne-
ment syrien a informé l'Irak que lesréparations ne peuvent pas commencer
tant que les troupes israéli ennes n 'au-, ront pas évacué la zone de Gaza con-formément aux décisions des Nations
Unies.

REMISE m ÉTAT
D'UN PIPE-LINE

(SUITE DE LA QUATRIÈME PAGE)

Ce sont , d'une part , tous les services
officiels et toutes les personnalités
intéressés , de près ou de loin par
l'heureux événement attendu au palais
et , d'autre part , les envoyés spéciaux
de la presse internationale . Les pre-
miers entourent les préparatifs de la
plus grande discrétion alors que les
seconds sont chargés de leur donner
toute la publicité possible. Cela ne va
pas sans ruses , ni sans heurts. C'est
ainsi que l'on a découvert que des
journaliste s avaient fait hospitaliser ,
à proximité de la maternité, des amis
porteurs d'appareils photographiques.

Afin de remédier , dans la mesure du
possible , à l 'insatiable curiosité des re-
présentants de la presse, M. Rupert
Allan , qui fut l'agent de publicité de
Grâce Kelly, a été chargé d'organiser
un bureau d'information.

Une salle d'accouchement
dans la bibliothèque

C'est la princesse qui décidera du
lieu où elle désire accoucher. Bien
qu'un appartement ait été installé à la
maternité de l'hôpital et que l'on ait
prévu des lignes télép honi ques spécia-
les et un important  service d'ordre , il
semble vraisemblablement que la prin-
cesse préférera rester au palais , où une
salle d'accouchement a été aménagée
dans la bibliothè que. Elle ne serait
alors transportée à l 'hôpital qu 'en cas
de comp lications. On estime que c'est-
aux environs du 25 janvier que se pro-
duira l'heureux événement qui donnera
un successeur (prince ou princesse) au
souverain régnant.

MONACO

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

M. Chou en-Lai arrive
aujourd'hui en Hongrie

PARIS, 15 (A.F.P.). — La radio de
Budapest annonce que M. Chou en-Lai,
premier ministre de la Chine popu-
laire, arrivera ce matin en Hongrie.

La radio n'a pas précisé si M. Chou
en-Lai séjournera à Budapest ou dans
une autre ville de Hongrie.

M. Marosan a aff irm é que la déléga-
tion chinoise, à l'occasion de ses en-
tretiens à Moscou , avait promis une
nouvelle aide à la Hongrie . La Chine
mettra à sa disposition 100 millions
de roubles en devises libres et 100
millions en marchandises.

Les passeurs augmentent
leurs tarifs

VIENNE , 15 (Reuter). — On apprend
à Vienne que les « passeurs » qui diri-
gent les réfugiés hongrois vers l'Au-
triche à travers la frontière , ont ré-
cemment augmente « leurs tarifs » . Ils
exigent aujourd'hui jusqu'à 13,000 fo-
rints et se font remettre même des
objets de valeur ou des denrées ali-
mentaires.

Plusieurs passeurs, pour la plupart
des habitants des régions frontalières
hongroises, ont été arrêtés récemment
par les autorités hongroises i et con-
damnés à des peines allant jusqu'à 14
jours de prison pour « passages illé-
gaux de la frontière ».

Situation
en Hongrie

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Températures polaires
au Canada

OTTAWA, 15 (A.F.P.). — Une masse
d'air froid venant de l'Arctique a en-
vahi l'ouest du Canada où sont enre-
gistrées des températures quasi polai-
res.

A Ottawa , où le froid est le plus In-
tense, le mercure est descendu la nuit
dernière à moins 37 degrés centigrades
tandis que Windsor , près de Détroit ,
où les hivers sont d'ordinaire cléments,
enregistrait moins 20 degrés.

Dans la capitale canadienne, plu-
sieurs voitures ont été retrouvées par
leurs propriétaires complètement ge-
lées, y compris les pneus.

Etat d'alerte
dans le delta du Pô

ROVIGO, 15 (A.F.P.). — La situation
dans le delta du Pô, qui avait suscité
de vives inquiétudes au début du mois
de décembre dernier , s'est de nouveau
aggravée sous la menace d'inondations.
L'état d'alerte a été déclaré dans toute
la zone , en raison du mauvais temps
persistant et de la mer démontée , dont
les vagues envahissent lés champs. Lffs
communes de Pila et de Donzella qui ,'il y a un mois environ , avaient dû
être évacuées, sont les plus exposées.

Tempêtes en Afghanistan
PESHAWAR , 15 (A.F.P.). — Selon

des informations parvenues à Pesha-
war, des éléments blindés et des déta-
chements dé l'armée afghane ont été
envoyés d'urgence pour porter secours
aux habitants d%s provinces sud de
l'Afghanistan qui ont subi de graves
dommages à la suite de pluies torren-
tielles et de terribles tempêtes de
neige. Selon la radio de Kaboul , on
craint que les pertes en vies humaines
ne soient élevées. Les dégâts matériels
seraient incalculables.

D'autre part , dans les régions nord
et nord-est , les chutes de neige ont
provoqué la désorganisation complète
de tout le réseau de communications.

Vague de froid

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le premier incident
C'est alors qu 'a eu lieu le premier

Incident d'audience. L'avocat de l'ac-
cusé a demandé le huis clos, qui lui
fut  accordé par le président. Et à la
reprise de l'audience , deux heures plus
tard , le public a été récompensé de son
endurance. L'avocat général lui avait
réservé une surprise. Alors que l'ins-
truction n'avait retenu contre le Dr
Adams que le meurtre de Mme Morrell ,
M. Stevenson , lui , a accusé le médecin
de deux autres crimes , celui de M. Al-
fred Olett , mort le 14 mars 1956 à
l'âge de 71 ans , et celui de sa femme,
décédée quatre mois plus tard , le 23
jui l le t  1956, à l'âge de 50 ans. Tous
deux sont morts à la suite d'un abus
de morphine et Mme Olett , riche de
137,000 livres , a signé peu de temps
avant sa mort un chèque de 1000 li-
vres en faveur du Dr Adams. Celui-t ;;
ci est donc accusé maintenant offhilel-
Iement de trois meurtres.

Début du procès Adams

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

» Je vis ensuite la porte de la mai-
son de mes parents , puis ma mère ,
qui s'apprêtait  à sortir. Maman , je vois ,
je vois. Ton manteau est vert », s'é-
criait-i l .  Il vit ensu i t e  pour la première
fois sa jeune femme , Elizabeth , 21 ans ,
puis John et Suzan , ses deux enfants ,
âgés d'un et deux ans.

Ancien pilote , John fut abattu dans
le Pacifi que en 1944. Il était aveugle
depuis sept ans lorsqu 'il rencontra sa
femme.

— Je te croyais plus brune et moins
jolie , lui dit-il en s'effondrant  en lar-
mes.

Ecrivain américain

mmmmm PALACE ,
DERNIER JOUR
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Au Cerneux-Pèquignot , il était
d i f f i c i l e  naguère de trouver une
institutrice pour tenir la classe des
petits. Il y a quel ques années , Mme
Virg inie Frey quitta le Bas et vint
s'installer au milieu d' une popula-
tion accueillante et reconnaissante.
Hélas ! l'âge de la retraite a sonné
et Mme Frey est redescendue des
hauts p lateaux.

La reconnaissance du Cerneux-
Pèqui gnot s'est exprimée notam-
ment par une collection de p lus de
soixante lettres que les élèves ont
écrites à leur institutrice , lettres
dont il vaut la peine de détacher
quelques p hrases :

De Marlgse , 9 ans et demi: « Chère
madame Frey, comment vous re-
mercier de ce que vous avez fa i t
pour moi depuis mon premier jo ur
d'école ? C' est vous qui m'avez ap -
pris les lettres de A à Z , les chi f -
fres  de 1 à 100. C'est aussi vous
qui m'avez appris â tricoter. Et il
vous a fa l lu  beaucoup de patience ,
car j' avais de la peine à tenir mes
aiguilles , et combien de. choses en-
core... » De Jean-Claude , 11 ans :
« Tout le Cerneux vous regrette. »
De Christine, 7 ans et demi : « J' ai
le cœur bien gros de quitter ma
maîtresse... heureuse retraite... » De
François, 9 ans et demi : « Ma inte-
nant nous sommes assez savants
pour tout comprendre... » De Su-
zanne , 11 ans : « Je suis sûre que
dans le brouillard de Peseux , vous
allez beaucoup penser au Cerneux.»
D'Hélène , une des « trip lettes »,
il ans : « Souvent les langues allè-
rent grand train pendant la classe...
Merci pour les belles soirées de
AToè7 que nous passions avec vous. »
D 'Henri, 11 ans : « Un jour on vous
a demandé de venir enseigner au
Cerneux-Pèquignot ; vous avez mis
votre robe noire , votre chapeau et
(pris)  une valise ; vous avez quitté
votre beau lac, votre soleil... »
D'Yves , 11 ans : « Chère madame
Frey, il y a bien des années qu'on
ne trouvait pas de maîtresse et
vous êtes venue pour nous ensei-
gner et pour nous instruire. Et
maintenant, il fau t  quitter le vil-
lage... avec sa valise et son man-
teau gris... »

Ces lettres, ornées de dessins ,
sont les p lus belles récompenses de
Mme Frey, à qui Nemo rend aussi
hommage.

NEMO.

Du soleil de Cerneux
au brouillard de Peseux

Etat civil de NemchaSei
• NAISSANCES.  — 6 janvier. Schindler ,

Bernadette-Suzanne, fille de Lois-Anton-
Jakob, gérant à Neuchâtel , et de Gisèle-
Raymonde, née Vlttori. 8. Jeanneret ,
Jean-Marc, fils de Jean-Robert , Ingé-
nieur civil à Montreux , et de Ltane-
Michellne, née Botteron ; Michaïloff , Ca-
therine-Elisabeth, fille d'Alexandre , chi-
miste à Corcelles, et de Claudine-Blanche,
née Thiébaud. 9 Walker , Muriel , fille
d'Eddy-Ali , confiseur à Salnt-Bl aise , et
de Betty-Amanda, née Tarby ; Reutter ,
Catherine, fille de Hanspeter , employé
de commerce à Neuchâtel , et de Marie -
Louise, née Jornod.

PUBLICATIONS DE MARIAGE . — 10.
janvier. Hafner , Otto-Oswald , employé de
bureau, à Colombier , et Girardin , Hu-
guette-Suzanne, à Neuchâtel. 12. Robert-
Nlcoud , Charles-Henri , ouvr ier de fabri-
que, et Marlng, Ruth-Amalla, les deux à
Neuchâtel.

DÉCÈS. — 8 janvier . A Boudry.
Hostettler , née Gœtschy, Julie , née en
1874, ménagère à Neuchâtel, veuve
d'Henri-Arnold. 9. PUrro , Félix , né en
1894, peintre en bâtiment à Yverdon ,
époux d'Allne-Julle , née Léchot.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchfttel. — 15 jan-

vier. Température : Moyenne : — 2,0 ;
min. : — 3,5 ; max. : — 0,6. Baromètre :
Moyenne : 718,5. Eau tombée : 0,2. Vent
dominant : Direction : nord , nord-es t ;
force : assez fort à fort. Etat du ciel :
couvert. Faibles chutes de neige inter-
mittentes.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719 ,5)

Niveau du lac du 14 Janv. à 6 h.: 428.96
Niveau du lac, 15 janv., à 6 h. : 428.95

Prévisions du temps. — Valais : Beau
temps. Froid.

Nord des Alpes : A part quelques
eclaircies locales, spécialement dans la
région du Léman et dans certaines val-
lées des Alpes, ciel généralement très
nuageux ou couvert. Par places chutes
de neige intermittentes. Froid . Eln plai-
ne, températures comprises entre zéro
et — un degré. Bise modérée spéciale-
ment dans l'ouest. Au-dessus de 2000 à
2300 m. environ, ciel variable.

Sud des Alpes, Grisons : Ciel variable ,'
par moments couvert. Froid. Vent d'est.

Rencontre entre deux voitnres
Hier à 10 h. 30, une voiture neuchâ-

teloise qui circulait à la rue de la Côte,
a été tamponnée à la bifurcation des
rues de la Côte et Saint-Etienne, par
une auto vaudoise qui se dirigeait vers
Peseux. Dégâts matériels.

A la Société de navigation
Le comité de direction de la Société

de navigation sur les lacs de Neuchâtel
et Morat vient de nommer un directeur
responsable de la compagnie. Son choix
s'est porté sur M. Roger Matthey, ac-
tuellement chef comptable à la direc-
tion des Chemins de fer des Montagnes
neuchâteloises, du R.V.T., du régional
du Val-de-Ruz et des téléskis de Tête-
de-Ran , à la Chaux-de-Fonds. M. Mat-
they, qui a derrière lui une riche expé-
rience dans la branche des transports
et du tourisme, entrera en fonction le
1er mars prochain.

La compagnie n 'avait pas eu de di-
recteur depuis 1951, la direction étant
assumée par le comité et deux chefs
d'exploitation.

Ene chute dans les escaliers
Hier vers 17 heures , un apprenti dro-

guiste , M. W. D., a fait une chute dans
les escaliers de l'Ecole suisse de drogue-
rie. Relevé avec une forte commotion
cérébrale , M. W. D. a été conduit à
l 'hôpital  de la Providence par les soins
de l'ambulance de la police.

Au tribunal correctionnel de Neuchâtel
Le tribunal de Neuchâtel a siégé hier

sous la présidence de M. Ph. Mayor ,
assisté de MM. A. Schweizer et P. Bura ,
jurés. M. J. Colomb occupait le siège
du ministère public et M. E. Perret ,
commis, fonct ionnai t  en qualité de
greffier. Au cours de l'audience , le pré-
sident t int  à rendre hommage à M.
Bura , juré, qui siégeait hier pour la
dernière fois au tribunal correctionnel ,
ayant atteint la l imite  d'âge, après
avoir fonctionné comme juré pendant
29 ans , fa isant  preuve d'une objectivi-
té, d'un sérieux et d'une impart ial i té
dont les tribunaux lui sont reconnais-
sants.

Une série impressionnante
de vols

J.-P. C. est prévenu de vols. C'est un
spécialiste de la fouille des automobi-
les et des mansardes , puisqu 'il a com-
mis ainsi une vingtaine de vols sur une
période de 15 mois, pour un montant
total d'environ 1375 fr. C. est en outre
prévenu d'instigation à un vol , ayant
décidé un de ses copains à cambrioler
une chambre. C, qui a 26 ans, a déjà
subi plusieurs condamnations , dont
p lusieurs pour vols. Très chargé finan-
cièrement (dettes et pension pour un
enfant  il légitime) et tourmenté par des
difficultés sentimentales , C. se mit à
boire trop fréquemment et à voler. Le
procureur général , dans un réquisitoire
modéré, retient comme circonstances
aggravantes la récidive et le concours
de délits , il propose aux juges de pro-
noncer contre C. une peine d'un an
d'emprisonnement. Le tribunal se ral-
lie à cette propos ition ; il constate que
C. a fa i t  des aveux comp lets et sponta-
nés, qu 'il s'est montré travailleur. J.-P.
C. est condamné à 12 mois d'emprison-
nement , dont il faut déduire 141 jours
de préventive. Cette condamnation , pré-
cise le président , est une dernière
chance donnée à C, qui n 'échapperait
plus encore une fois à l'internement
administratif.

Le prévenu devra payer les frais de
la cause par 826 fr. 85.

Abus de confiance
et faux dans les titres

Depuis 1952, M. B. travaille dans un
garage où M s'occupe de la comptabili-
té. Dès 1953, il se mit à falsifier la
comptabilité pour se procurer un enri-
chissement il légit ime. Son système con-
sistait , à passer en compte toutes les
opérations et à faire ensuite  une er-
reur dans l'addition , erreu r portant la
plupart du temps sur une centaine de
francs. D'autre part , il inscrivait les
salaires sans tenir compte des avances
consenties aux employés , se procurant
ainsi un enrichissement illicite. Ces
manœuvres se poursuivirent jusqu'en
mai 1956, sans que le comptable char-
gé de vérifier les comptes du garage
s'en aperçoive. B. admet les faux et les
abus de, confiance jusqu 'à concurrence
de 7000 fr., mais il conteste le montant
de 30,000 fr. environ avancé par la par-
tie pla ignante .  Il objecte d'autre part
que certaines de ces opérations illicites
lui ont été en quelque sorte dictées par
l' a t t i tude  de son patron qui lui di-
sait «d ' arranger » certaines affaires .

Le représentant du ministère public
demande au tribunal de retenir comme
exacte la somme de 30,000 fr., la régu-
lar i té  des prélèvements est pour lui
une preuve de la cul pabilité de B. at-
testée d'autre part par une expertise
des livres de caisse, faite par un comp-
table , cité comme témoin. Il requiert
15 mois d'emprisonnement contre B.

Le mandata i re  de la partie plaignan-
te s' insurge avec véhémence contre les
accusations de B. à l'égard de ses pa-
trons. Il s'oppose au sursis et se rall ie
aux réquisit ions du procureur général.

Le défenseur de B. invoque plusieurs
circonstances  at ténuantes,  en part icu-
lier le fait  que son client a été indui t
en tenta t ion par l' a t t i tude  de ses victi-
mes. Il demande une réduction de la
peine à 6 mois d'emprisonnement  et
l' octroi du sursis.

A près de longues dé l ibéra t ions , le tri-
bunal rend le jugement suivant  : M. B.
s'est rendu coupable de faux et d'abus

de confiance pour un montant  mini-
mum de 7000 fr. Bien que certaine-
ment le montant exact des abus de
confiance soit sup érieur , le tribunal
ne peut , quant au surplus , se pronon-
cer ; il y a là un doute qui profite à
l'accusé. Il faut  en outre tenir compte
du fait  qu 'il régnait un certain désor-
dre dans la comptabilité du garage,
puisque les détournements se sont pro-
longés sans que personne, même le
comp table , s'en aperçoive. Comme cir-
constances atténuantes , les bons anté-
cédents de B. et une tentative de dé-
dommager le lésé sont à retenir ; par
contre le délit successif est à considé-
rer comme circonstance aggravante.
Pour tous ces motifs , le tribunal con-
damne M. B. à 12 mois d'emprisonne-
ment  avec sursis pendant 4 ans et les
frais par 429 fr. sont à sa charge.

M. J.

Pour le maintien des trois
marchés hebdomadaires

Levée de boucliers chez les « marmettes» les commerçants, les ménagères

Au cours de la dernière séance du
Conseil généra l de Neuchâtel , le 7 jan-
vier 1957 , la question a été posée de
savoir si le moment n'était pas venu
de supprimer un des trois marchés
hebdomadaires. M. Fritz Humbert-Droz ,
conseiller communal , constata en e f f e t
que les marchés ont perdu de leur im-
portance depuis une vingtaine d' années ,
surtout celui du mardi. Une enquête
sera fa i t e  et , selon ses résultats , la sup-
pression d' un marché pourrait être en-
visagée.

Que pense de cette question le public
neuchâtelois ?

Les « marmettes » ne veulent
pas être « rationnées »

Mardi matin , nous sommes allé «.faire
le marché ». La neige tombait à gros
f locons , le sol était glissant , le f ro id
rougissait les visages. Malgré tout , une
dizaine de vendeurs étaient parsemés
sur la place du Marché , dont la moitié
environ avec bancs et bâches qui les
abritaient tant soit peu de ta bise.

Pelotonnée contre ses corbeilles rem-
plies de poireaux app étissants , de cé-
leris, d' oignons et de pommes de terre ,
une gentille « marmette » attend tran-
quillement les clients. « Supprimer un
marché ? Vous n'y pensez pas ! Surtout
pas celui du mardi. Je viens trois fo i s
par semaine à cette même p lace et il
arrive très souvent que mes recettes
soient plus élevées le mardi que le
samedi. Il g a toujours un va-et-vient.
Regardez aujourd'hui , nous sommes peu
de vendeurs , nous avons donc la chance
d' avoir un plus grand nombre de clients
que le samedi lorsque nous sommes dix
fo i s  plus de vendeurs. Bien sûr , certains
jours , les recettes sont minimes , mais
cela nous permet de « tourner * et nous
avons une clientèle f idèle .  Si de nom-
breux petits marchands ne viennent
qu 'une fo is  par semaine , c'est qu 'ils
habitent assez loin de Neuchâtel et,  par
mauvais temps , la petite vente ne vau-
drait pas les f ra is  de déplacement. Pour
nous , o f f r i r  notre marchandise trois
f o i s  par semain e, ce n'est pas trop. »

Un vendeur : « Supprimer
un des marchés en hiver ?
IVon, l'habitude serait prise

pour l'été »
Un maraîcher vient lui aussi depuis

des années trois fo i s  par semaine ven-
dre ses f ru i t s  et ses légumes sur la
p lace du Marché. « Pourquoi envisager
de réduire le nombre des marchés ? On
a parlé il y a quelque temps de la sup-
pression d' un marché pendant les mois
de janvier et de f évr i e r , puis pendant
la p ériode s 'étendant entre le grand
marché d' automne jusqu 'au printemps.
De là à vouloir une suppression an-
nuelle , le pas serait vite f a i t .  Trois
marchés par semaine ne sont pas ex-
cessi fs  et nous permettent de nouer les
deux bouts. Je suis d' accord qu 'en
hiver , le nombre des clients est souvent
restreint , mais il y en a toujours. Lors-
qu 'il neige ou qu 'il p leut , les ménagères
vont facilement se ravitailler dans les
magasins de quartier qui doivent eux
aussi gagner leur vie. Mais dès que le
temps est au beau , c'est le dé f i le  pen-
dant toute la matinée. Bien entendu ,
nous avons à cœur d' o f f r i r  toujours
de la marchandise fraîche et de qualité.
Les ménagères le savent et restent f i -
dèles aux vendeurs du marché. »

Les ménagères : « Les marchés
nous font manger
plus de légumes »

Nous arrêtons une ménagère chargée
d' un panier duquel débordent légumes
et f l eurs . « Si je suis pour ou contre
trois marchés par semaine ? Je n 'ai ja-
mais pensé à cette question. Depuis des
années , je  viens régulièrement à tous
tes marchés . J' aime leur ambiance , la
marchandise est fraîche et app étissan-
te et on rentre chez soi avec de si jolis
paniers... J' achète volontiers des f ru i t s
et des légumes sans avoir décid é mes
achats en partant de chez moi. La mar-
chandise of f e r t e  donne fa im , c'est un
plaisir de la choisir et... ma fami l l e
mange ainsi très souvent légumes et
f ru i t s .  »

Une brave personne nous avoue ne
venir à la p lace des Halles qu'une fo i s
par semaine. Mais , habitant seule , cela
lui s u f f i t  amplement : un chou , une li-
vre de carottes , quelques pommes de

terre lui servent de provisions pour
sept jours.

Et nous arrêtons un homme, les
mains dans les poches. «Le marché ?
J' y viens pour mon plaisir. J' aime à
faire  un détour pour traverser la p la-
ce. Je n'ai pas d' achats à fa ire ,  mais je
me laisse tenter souvent par une botte
de radis , un peu de f r u i t s  que je gri-
gnote en rentrant chez moi. Eh oui ,
avec les années , les vendeurs devien-
nent de moins en moins nombreux.
C' est dommage. Et ce serait dommage
de diminuer les jours  de marché. »

Les commerçants
de la place des Halles ripostent

par une création
Hier soir , les commerçants de la

Place des Halles et des rues avoisin-
nantes ont accouru au cri d' app el lancé
par quel ques énerg iques et farouches
défenseurs  de leur coin. La question
à l' ordre du jour était naturellement
le maintien des trois marchés hebdo-
madaires qui donnent un peu de vita-
lité à la place des Halles si faci lement
isolée , délaissée , traitée en parente pau-
vre.

Cette p lace groupe — f a i t  f o r t  rare
— les représentants de presque tous
les corps de métiers . Les jours de mar-
ché sont toujours de bonnes journées
pour chacun d' entre eux. Donc un mar-
ché en moins , une journée de mouve-
ment en moins. Fait à relever non seu-
lement pour les magasins de la p lace
même , mais pour nombre de commerces
de la ville.

D' autre part , comme le f a i t  jus te-
ment remarquer un des partici pants ,
rien n'a été f a i t  jusqu 'ici pour le déve-
loppement des marchés. Il  serait re-
grettable de s'occuper d' eux pour les
détruire.

L'idée des deux marchés hebdoma-
daires , soit le mercredi et le samedi ,
n'est pas heureuse. La fermetur e  de
certains magasins le mercredi après-
midi d' une, part , le changement d' autre
part , seraient préjudiciables et pour les
vendeurs et pour les ménagères.

Aussi , la presque totalité des com-
merçants de la place se déclare-t-elle
d' accord pour le maintien des trois
marchés. Pétition , rapport , arguments
seront adressés à qui de droit. Et , ne
parlant plus de supprimer mais de
construire, les commerçants présents
accep tent la création d' une « Commu-
nauté ' des Halles » qui aura pour tâche
de défendre la plac e qu 'ils exploitent.

Mardi, jeudi , samedi
La suppression éventuelle d' un mar-

ché a de farouches  adversaires. Maraî-
chers , «marmettes» , commerçants et mé-
nag ères lutteront pour maintenir cette
tradition chère aux Neuchâtelois : mar-
chés le mardi , le jeudi et le samedi.
Les vendeurs y gagnent leur vie , les
ménagères y trouvent de quoi préparer
des p lats sains et succulents , la p lace
des Halles garde son cachet si t yp ique
et le f lâneur  y resp ire un air de cam-
pagne en se laissant bercer par des
appels aux accents charmants: «Quatf
sous la poi gnée d'ail... Regardez ces
beaux ép inards... Venez goûter ces
pommes... Madame , une belle salade...»
Et ça sonne si bien : mardi , jeudi , sa-
medi I

RWS.

FONTAINEMELOÏV
Assemblée générale
du Chœur d'hommes

(c) Réuni en assemblée générale an-
nuelle, le Chœur d'hommes a siégé sa-
medi soir sous la présidence de M. Flr-
min Vauthier ; quinze membres seule-
ment avalent répondu à la convocation
qui leur avait été adressée.

Dans son rapport annuel , le président
constate que le nombre des chanteurs
aux répétitions varie entre 18 et 22 ;
l'heureuse solution intervenue en sep-
tembre dernier , soit la création d'une
communauté de travail avec « La Gaeté »
de Cernier , en vue de la fête cantonale
des chanteurs neuchâtelois , qui aura lieu
à Couvet , au début de Juin , permet aux
membres fidèles et dévoués de poursuivre
une activité Intéressante sous la direc-
tion de M. Robert Kubler , de Neuchâ-
tel. Après avoir remercié tous ceux qui
œuvrent pour la bonne marche de la
société , M. Vauthier félicite deux mem-
bres, MM. Benoît Frauenknecht et Paul
Jeanfavre , qui n 'ont manqué aucune ré-
pétition en 1956 et qui reçoivent un go-
belet comme prix de régularité.

M. Firmin Vauthier est réélu président
du Chœur d'hommes par acclamations ;
ses six collègues, MM. B. Frauenknecht,
Ch. Augsburger , W. Muller , P. Bihler ,
R. Balmer et R. Veuve , voient leur man-
dat, de membre du comité renouvelé.

Les membres de la commission de mu-
sique, les vérificateurs des comptes et le
banneret sont également nommés à l'una-
nimité. C'est aussi à l'unanimité que M.
Robert Kilbler , directeur dévoué et com-
pétent , est confirmé dans ses fonctions.

A l'Issue de l'assemblée, un souper a
réuni dans une ambiance de gaieté et
d'amitié les membres de la société et

leurs femmes.

COLOMBIER
Précision

C'est le 17 novembre 1916 et non 1903,
comme nous l'avons indiqué par erreur
hier, que M. Jean Gauchat , qui vient de
décéder , était entré au Conseil commu-
nal.

SAINT-BLAISE

La question des trolleybus
Une assemblée d'information
Notre correspondant de Salnt-Blaise

nous té léphone :
C'est devant une salle comble que

M. Marcel Roulet , président du Con-
seil général et président du comité de
défense de l'arrêté du Conseil général ,
a ouvert, mardi soir, l'assemblée con-
tradictoire d'information. Il salua les
orateurs venus renseigner les électeurs
de Saint-Biaise, MM. P.-A. Leuba , con-
seiller d'Etat , chef du département des
travaux publics, et Oscar Bovet , di-
recteur de la Compagnie des tramways,
ainsi que les personnes présentes , MM.
Gaston Clottu , président du Conseil
d'Etat, le Conseil communal de Saint-
Biaise, M. Claude Bonhôte, président
du conseil d'administration de la Com-
pagnie des tramways, ainsi que M.
Edmond Bourquin , avocat , président du
Touring-Club suisse, venu avec son
comité.
. Le conseiller d'Etat Leuba rappela la

genèse du projet de trolley bus.corol-
laire obligé de la réfection de la route
Neuchâtel - Monruz - Saint-Biaise. Il
exposa avec une parfaite objectivité ,
clarté et précision , les raisons qui em-
pêchent d'implanter ailleurs boucle et
hangar de trolleybus . Les conditions
posées par le Grand Conseil étaient
formelles ainsi que le préavis catégo-
rique de l'inspection fédérale des rou-
tes.

De son côté, M. Bovet , avec chiffres
à l'appui , souligna l'effort fait par la
Compagnie des tramways et les sacrifi-
ces consentis par elle , par l'Etat et
par d'autres communes dans ce chan-
gement de traction. La commune de
Saint-Biaise ne fournit que le terrain ,
ce qui est raisonnable , même en sa-
crifiant un terrain auquel on tient
pour des raisons sentimentales.

Chacun des orateurs a la même con-
clusion : quelle que soit l'issue de la
votation , la boucle se fera à Saint-
Biaise, mais le hangar devra être éta-
bli ailleurs , quitte à provoquer un
amoindrissement économique et social
du village de Saint-Biaise.

La discussion se borna surtout à en-
tendre des déclarations des promoteurs
du référendum et à poser quelques
questions. MM. Leuba et Bovet y ré-
pondirent avec pertinence. On entendit
encore M. Oswald, chef d'exploitation ,
dans d'intéressantes données techni-
ques , spécialement en ce qui concerne
les horaires , M. René Engel , président
du Conseil communal de Saint-Biaise,
et enfi n M. Edmond Bourquin , qui
n'eut pas de peine à just i f ier  l 'inter-
vention du Touring-Club de Suisse dans
cette affaire.

CORRESPONDANCES
(Le contenu de cette rubrique

n'engage pas  la rédaction du journal)

La Béroche sans électricité
le samedi après-midi !

Monsieur le rédacteur ,

Pour terminer , Je demanderai à tous
les Bérochaux , qu 'ils soient lésés ou
non , d'appuyer ma protestation , et à
vous , Messieurs les conseillers commu-
naux et conseillers généraux , nous vous
donnons la parole , vos administrés étant
atteints dans leur propre travail.

En vous remerciant de l'hospitalité
accordée à ces lignes , Je vous prie
d'agréer , monsieur le rédacteur , l'as-
surance de mes sentiments distingués ,

Henri BOLLE , maître-coiffeur.

(Etant donné l'abondance des
nouvelles, une partie de notre
chronique régionale se trouve
en onzième page.)

Je me permets d'emprunter les colon-
nes de votre journal pour les lignes
suivantes :

Un avis paru dans la « Feuille d'avis
de la Béroche » du mardi 8 janvier
nous Informait que le courant électrique
serait Interrompu tous les samedis de
13 h. à 16 h. dès le 12 janvier et ceci
jusqu 'à fin mars.

L'on comprend que l'on observe fort
judicieusement la fermeture des fabri-
ques pour une réparation de cette en-
vergure mais en haut lieu a-t-on consi-
déré que cette mesure touche tout par-
ticulièrement les artisans , commerçants,
hôtels , restaurants , petits ateliers de
mécanique, et que sals-Je encore .

Pour ma part je trouve Inadmissible
qu 'on se préoccupe aussi peu de ces
catégories de travailleurs et ceci sans
autre forme de procès.

Un remède à cette situation ? Pour-
quoi ne pas attendre le printemps en
travaillant tôt le dimanche matin ? Car
enfin , Messieurs , vous ne nous la don-
nez pas, votre électricité , nous vous la
payons , ce qui nous donne le droit de
« rouspéter » énerg iquement.

Une question encore : En ville oserait-
on supprimer le courant douze samedis
de suite sans aucune protestation ? Je ne
le pense pas. Pourquoi donc à la campa-
gne devrions-nous l'accepter ?

Si , à la Béroche , on nous considère
comme des moutons , nous préférons être
tondus avec courant plutôt que sans
courant !

LE MENU DU JOUR... j
Potage œufs  f i lés  J

; Tripes à la neuchâteloise )
! Pommes nature <
i Ananas au kirsch j
i ... et la manière de le préparer ;
> Tripes à la Neucliâtelolse . — Met- j
| tre 1 kg. de tripes coupées en gros ;
| morceaux dans une casserole. Recou- ;
î vrlr d'eau, ajouter deux verres de :
; vin blanc, de l'ail, de l'oignon , ca- ;
i rottes, poivre et sel, laurier, thym, !
! estragon et deux pieds de veau. !
> Cuire une heure pour les tripes déjà j
t blanchies, quatre heures pour les <
| crues. J

^ À̂/aùiC \A ĵ ce^
Monsieur et Madame

Armand GOUGLER-APPERT ont la
grande joie d'annoncer la naissance
de leur fille

Marianne-Evelyne
15 janvier 1957

Maternité de Neuchâtel - Cressier

Monsieur et Madame
Erwin FRANZ-NUSSBAUM ; Monsieur
et Madame René NUSSBAUM ont la
Joie d'annoncer la naissance de leur
fille et pettte-fille

Claudine
le 14 janvier 1957

Hôpital Davo^ Plate

Cantonal (suite et f i n )
La réponse du comité directeur de

Cantonal n 'a pas donné satisfaction à
M. André Facchinetti qui nous a en-
voyé une nouvelle lettre. Comme il re-
prend , l'un après l'autre , les huit points
traités précédemment , cela prolonge un
débat qui devait se limiter à un seul
échange de correspondance. M. Facchi-
netti partageait lui-même cet avis. M.
Facchinetti tient cependant à protester
contre les attaques personnelles dont 11
a été l'objet et précise qu'il n 'a jamais
tenté quoi que ce soit pour devenir le
dixième entraîneur auquel fait allusion
le comité directeur de Cantonal.

O O O
D'autres spectateurs ont sur le foot-

balleur que fut M. André Facchinetti
une opinion bien différente de celle de
Cantonal. L'un d'eux , M.. Humbert Mar-
tinet , nous écrit notamment :

La réponse du comité directeur du
Cantonal F. C. à M. André Facchinetti ,
m'incite à vous prier de m'accorder l'hos-
pitalité de vos colonnes et de permettre
ainsi à un «spectateur de matches de
football» d' exprimer son opinion sur le
point No 1 du Cantonal ainsi libellé :

« Si Cantonal n'a plus formé de grands
joueurs depuis Willy Steffen, c'est qu 'il
est , notamment , plus courant de rencon-
trer des André Facchinetti que des Wllly
Steffen ».

La candeur de ces lignes émanant du
comité directeur du Cantonal F. C. me
stupéfi e. Comment ces messieurs osent-
ils prétendre que le footballeur André
Facchinetti , qui porta plusieurs fois le
maillot d'international , appartenait à
cette classe nombreuse de footballeurs
moyens , sans plus ?

Cette conclusion est bien hâtive et
nullement , objective.

Suivent quelques souvenirs de matches
où M. Facchinetti fut brillant.

O o o
Pour nous, le débat est maintenant

olos. Comme nous l'avions écrit lors de
la parution de la lettre de M. Facchi-
netti , les meilleurs arguments seront
ceux fournis par l'équipe de Cantonal
à la reprise du championnat.

Les footballeurs locaux sont actuel-
lement dirigés par M. Artimovlcz qui ac-
complit un excellent travail voici deux
saisons. Pourquoi dès lors poursuivre une
polémique qui risque d'entamer le mo-
ral des Cantonaliens qui doivent être
unis plus que jamais s'ils veulent saisir
la petite chance qui leur reste de pren-
dre part à la lutte pour la promotion
en catégorie supérieure.

Réd.

A propos d'un échange
fie correspondance

Je vous donne ma paix
Jean 14 :27.

Madame Thérèse Gauchat-Orlandi , à
Colombier, ses enfants  et peti ts-onfants i

Monsieur et Madame Jean-Jacques
Gauchat et leurs enfants  : Jean-Mare,
Geneviève et Jacqueline , à Fleurier ;

Monsieur et Madame Pierre Gauchat
et leur fils Jean-Luc, à Neuchâtel  ;

Madame et Monsieur Marc Piaget-
Gauchat et leur fille Lise, à Auvernier j

Madame Jeanne Weber-Gauchat , à Co-
lombier et ses filles : Mesdemoiselles
Suzanne, Henriette et Edith Weber :

Mademoiselle Marthe Gauchat , à Neu-
châtel ; «, * . ! #«Mademoiselle Mathilde Gauchat, à Co-
lombier ;

Madame veuve André Urland i , à
Amiens (Somme) :

Monsieur et Madame René Gauchat,
à Lausanne :

Madame et Monsieur Willy Gauchat
et leurs enfants , à Lignières et à Grand-
champ,

et toute leur parente ont la douleur
d'annoncer le décès de

Monsieur Jean GAUCHAT
leur cher époux , père, beau-p ère , grand-
père, frère , oncle , cousin et parent que
Dieu a repris à Lui , dans sa 74me an-
née, après plusieur s mois de maladie
supportée avec vaillance et sérénité.

Colombier, le 14 janvier 1957.
Tiens ferme ce que tu as, afin

que personne ne prenne ta cou-
ronne. Ap. 3 : 2.

Je te fortifie. Je viens à ton
secours, je te soutiens de ma droi-
te triomphante. Es. 41 :10.

L'ensevelissement aura lieu mercredi
16 janvier 1957. Départ du domici le  à
13 ii. 45. Culte au temple à 14 heures .

Prière de ne pas faire de visites
Pour respecter le rtéslr du défunt , les
envols de fleurs peuvent être remplacés
par un don ft l'Oeuvre de la Sœur

visitante de Colombier.

Le Conseil communal de Colombier
a le pénible devoir d'annoncer le dé-
cès de

Monsieur Jean GAUCHAT
Président de commune

L'ensevelissement aura lieu mercredi
16 janvier  1957, à 13 h. 45.

Domicil e mortuaire : avenue de la
Gare 10. Cult e au temple à 14 heures.

Colombier, 14 janvier 1957.

Le Conseil j rénér al de Colombier
a le regret de faire part du décès de

Monsieur Jean GAUCHAT
Président de commune

L'ensevelissement aura lieu mercredi
16 janvier 1957 , à 13 h. 45.

Domicile mortuaire : avenue de la
Gare 10. Culte au temple à 14 heures.

Colombier , 14 janvier 1957.

L'Association démocratique libérale,
section de Colombier , a le pénible de-
voir d'annoncer le décès de

Monsieur Jean GAUCHAT
président pendant de longues années.

Pour l'ensevelissement , se référer à
l'avis de la famille.

Le comité de la Musique militaire de
Colombier a le pénible devoir d'annon-
cer le décès de

Monsieur Jean GAUCHAT
membre d'honneur de la société

L'ensevelissement aura lieu mercredi
16 janvier 1957 , à 13 h. 45.

Domicile mortuaire : avenue de la
Gare 10.

Culte au temple à 14 heures.
Colombier , le 15 janvi er 1957.

Je suis l'Eternel qui t'appelle
par ton nom. Esaïe 45 : 3.

Avec une grande affection , je
t'accueillerai . Esaïe 54 : 7.

Il a plu à Dieu de rappeler à Lui,
notre chère sœur , belle-sœur , tante,
marraine , cousine et parente ,

Madame

Jean SCHEIDEGGER
née Caroline CORTI

enlevée à notre affection , aujourd'hui
mardi , dans sa 74me année , après une
longue et pénible maladie.

Sa famille :
Madame veuve Albert Corti , ses enfants

et petits-enfants , à Saint-Martin et à
Fontainemelon ;

Monsieur et Madame Pierre Corti et
leurs enfants , à Lausanne et à Ge-
nève ;

Madame Ermire Linder et son fiancé , à
Lausanne ;

Monsieur et Madame Emile Corti et
leurs enfants , à Bex et à Genève ;

Monsieur Louis Castella-Corti , à Cernier;
Monsieur et Madame Maurice Corti et

leurs enfants , à Saint-Martin et à
Genève ;

Monsieur  Auguste Corti et sa fiancée ,
à Granges.
Saint-Martin , le 15 janvier 1957.

L'incinération , sans suite , aura lieu
jeudi 17 janvier , à 14 heures , à Neu-
châtel.

Culte de famille à 13 h. 15.
Départ de Saint-Martin à 13 h. 30.

Madame Got t f r i ed  Maag ;
Madame Madeleine Rosselet-Maag ;
Monsieur et Madame Albert Maag-

Zwahlen ;
Madame et Monsieur André Desson-

nas-Maag et leurs enfants , à Fribourg,
les familles parentes et alliées ,
ont la grande douleur de faire part

du décès de

Monsieur Gottfried MAAG
leur très cher époux , père, beau-père,
grand-père , frère , oncle et parent , que
Dieu a rappelé à Lui , dans sa 80me
année.

Neuchâtel , le 15 janvier 1957.
(Chemin des Péreuses 21)

L'incinération , sans suite , aura lieu
jeudi 17 janvier.

Culte au crématoire , à 15 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

-w- 7  ¦qHOp|H? -̂  -
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AUJOURD'HUI

SOLEIL lever 8 h. 08
coucher 17 h. 03

LUNE lever 17 h. 53
coucher 7 h. 47
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\ II Une occasion sans précédents B

jJ| IHH . Nous liquidons à un prix 
mVf/ff /̂ jl Bll '''

\\  Robes cocktail W¥ f/ R -=/ il lia
% J  modèles, indispensable pour la femme élégante , H|| |Jr M t ]3 OTS // ~~<)»te-__ JU r  ̂ il \i I tissus haufe couture iïlf 'l/ Il t^^'l̂ ïn 

 ̂ ""' "' "* K" 
-/y / / 

' 
\  ̂ I 1

« 60.- 80.- 100.- f f 2.- 31- 5.- 2.- 6.-10.- / ^
/ T*SL 1 % ~—l Contre les gra nds froid s!

UN LOT IMPORTANT DE MT^W 1 W I ̂

BLOUSES ft x̂ 
DEVISE - CH0IX wJl\ JAQUETTES
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? CRESSIER, HÔ TEL DE LA COUR ONNE . Bon marehé

M. Frédéric Fauquex i ^t $b
vigneron, conseiller aux Etats, Riex, parlera de ,J^^^\$
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r̂ Entrée libre. Invitation cordiale à tous. Les dames Bon marché
sont les bienvenues.
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j JAG'MINl
1 sont exceptionnels !

Tous les modèles SOLDÉS ont été confectionnés cette année
• dans ses ateliers par son spécialiste

Jean-Pierre Marchand , fourreur

i Vous serez conseillées par un personnel spécialisé et vous
1 profiterez de rabais jusqu 'à

I 50%
M 14, rue de l'Hôpital

NOs SOLDES
à p TIX S ef I S CitWnnelS* .. Autorisation officielle

GILETS ET CARDIGANS I PULLOVERS SPORT POUR DAMES
U Grosses mailles, pure laine

Très beaux articles pure laine Coloris : noir , jaune, bleu, vert

Jusqu 'à 39.80 Soldé |4« Jllsf îu'à 63.50 Soldé jÇ80

PULLOVERS DAMES JUPES POUR DAMES
fines mailles, beau choix Tres beaux lamages ôirs

Jusqu'à 49.50 Soldé |4^̂  Soldé Ç80

BLOUSES POUR DAMES Une llngerie très ™i ûse
COMBINAISONS POUR DAMES

Soldé 4 Jusqu'à 21.80 Soldé Ç80

TRÈS JOLIS TABLIERS HOLLANDAIS TABLIERS POUR ENFANTS
pour dames „ ., "tf OO

Jusqu'à 11.— Soldé |*w

390 Très belles occasions

LISEUSES POUR DAMES PYJAMAS POUR HOMMES I
Pure laine - Tricot fantaisie en belle flanelle coton rayée | i

Jusqu 'à 23.— Soldé IZ Jusqu à 29<— Soldé |4 X

CHEMISES DE VILLE CRAVATES
pour hommes Un très beau lot

Jusqu 'à 40.— Soldé |4 <*©nfl r. 11 ^squ'à 9.90 Soldé |̂ °Uccasions sensationnelles ¦

DE RÉELLES AFFAIRES A NE PAS MANQUER

^̂ ^^^  ̂ NEUCHATEI.

Hernies Ptôses

Eventrations

Bas à varices

Supports plantaires

Y. RE BER, bandagiste
19, faubourg de l'Hôpital

NEUCHATEL Tél. 5 14 52

(Reçoit tous les jours, mardi excepté)

A VENDRE
faute d'emploi, à prix
avantageux , un

PIANO NOIR
en bon état. Demander
l'adresse sous chiffres
p 1271 N ' à Publicitas,
Neuchâtel.

Pins d'ennuis avec des

fausses dents
qui ne tiennent pas

... De nombreuses personnes sont embarras
sées parce que leur prothèse dentaire se dé
place ou tombe au mauvais moment. Ne vive
pas dans la crainte que cela vous arrivt
Saupoudrez simplement votr e appareil d'ui
peu de Dentofix, la poudre alcaline (noi
acide) qui assure l'adhérence des dentiers e
qui contribue à votre confort en combattan
l'excès d'acidité. Elimine « l'odeur de den
tier » qui peut être la cause d'une mauvais'
haleine. 2 fr. 20 la boite. Toutes pharmacie
ou drogueries.

I PRIX AVANTAGE!!}
I Pois moyens 

I 1 5 % S.T.E.N.J. Ne

| ia boîtei1 — 1.35 1.2!
1 Pois et carottes —
I ia boue ii — 1.25 1.1!

I ZIMMERMANN S.A

A vendre
pour cordonniers
1 machine à coudre
« Singer » ; 1 machine
« Probana » ; 1 presse à
coller ; 1 machine à re-
dresser ; fournitures ;
machines usagées. Prix
selon expertise. Croset ,
rue Basse 24, Colombier.

RADIOS
Toutes réparations
Service technique

<jf>
Musique

NEUCHATEL

Milieux
de moquette

à partir de Pr. 37.50.
Bossel , place Purry (nord
de la Banque cantonale).
Tél . 5 86 60.

Chacun voudra en profiter !

fflj9) P OUT v̂S
Action de propagande pour le nettoyage chimique

Teinturerie mode  ̂ni. 5 31 83
Usine : Monruz - Magasin : Hôtel du Lac

Teinturerie du Bassin Tél 5 25 52H. Degrandi

Magasin : Bassin 2
Usine : Rouges-Terres 31

Teintureries Réunies ... c „ 10
M ,* T , « A Tel. 5 3316Morat & Lyonnaise S. A.

Croix-du-Marché

Teinturerie de la Côte TÉI814 41Max Piguet

PESEUX, rue Ern.-Rouiet 7

A VENDRE
1 lit d'enfant, complet,
1 pousse-pousse, 1 you-
pala, 1 baignoire pour
enfant , souliers de ekl
pour dame, No 38Mi. sou-
liers de ski pour hom-
me, No 43, 1 luge i Da-
vos », 1 piano noir. —
S'adresser à A. Berthoud ,
faubourg de l'Hôpital 33,
Neuchâtel. Tél. 5 71 31.

A vendre un

TREUIL
pour la vigne et une

« VESPA »
Charles Felssly, Muer-

ta 3, Salnt-Blaise.

Atriaux
et viande hachée
Très avantageux.

Boucherie-Charcuterie

GUTMANN
Avenue du ler-Mars

A vendre un chien de
3 ans, pedigree haute
origine

berger de Beauce
ayant fait un concours
classe A 3 rangs excel-
lents, fort mordant,
bon début classe B ;

1 Boxer allemand
brun olair, 3 ans, pedi-
gree, habitué & l'appar-
tement, prix à discuter,
à céder contre bons soins.

Paul Burger , Villlers ,
Val-de-Ruz.

MOTEURS
Vi et 0,88 CV à vendre.
André Wolf , Fahys 17.
Tél. 5 67 87.



... à vous tourner la tête ! Q̂^̂Wê MI
Du 15 au 28 janvi er, nous soldons, avec rabais massifs, jusp'à 60 %, de nombreux
appareils ménagers et de radio, neufs et d'occasion, avec garantie.

Quelques exemples parmi un choix considérable 1 SI 1 11 IB 11

RADIOS DE TABLE RADIO^GRAMOS ~^̂^̂^̂ Z, I di soldé II Ë£ 11 £1 1 BJ
DE TABLE , MEUBLES RADIO-GRAMO 3 D, di f fus ion du son à 3 dimen- ,7 rill «inii „ * w„, , , pi i'1 WHBi IKMW S ÊTm L  H VBBr47 Cuisinière a gaz NEFF, 4 feux , four avec ! ¦ ^H M B Br ^B Ë9B I ^B. J^FCT K^EIIDI CC IBU^M  ̂

sions 
oar 4 haut-parleurs , 4 on- ,. . , = , ,, , . , «a» u âa mmwi ^n ĤIU r "̂  

¦¦ " UBBB] "̂aâ
61 MEUBLES-PHONO .„„,„ J'»,j., ,£.„! n ir .. thermomètre , chauffe-p iafs , sur socle mo-queurs a ondes dont UUU, re- J- I i c i  < L \ ± tu •3, , , ,. , . . .  dele terme jusqu en bas), emaillage ivoi-cherche automatique des stations, j  i i LI .
NEUFS (défraîchis par démonstrations ou expo- avec commande à distance, comp let, re', ave" 9™d c°uverde-|able- neuve-
sitions) ou d'OCCASION (provenant d'échanges neufr va,eur 718._ . . , , " . 405— v*leur Fr- 474-~ ¦ • • ¦ 369.— 

^  ̂ ^  ̂ ^̂  ̂ ^^oi! rfe repr ises ) en par fai t  èlal de marche 61 Cuisinière électrique NEFF, carrosserie i ¦ ÉB ¦¦ 4B WÊk « Ok SB : | 
 ̂

sa
eC garantis. monobloc fermée jusqu 'en bas , 4 pi., H R JKB B8 MB MPI ME B X <IH M1^No dont 1 ultra-rap ide, grand four avec Iher- f • 9&flfl fiffiS '«V^̂  ̂ Saiw ̂  ̂m 'HL.^^

MQ 
d'ordre Soldé moslal el lampe-témoin , interrup teurs à ' HKB I B Mi ™£K ^elww : fljj ^«HBW27 ?-'••?-?• 4 d: ,able TTurr; ;.i.puor

,-' F,!r,ffi^™l,l:fl: .  °:re: neuve : «*>- Hrl 11 g^lnll1r m m30 Meuble phono pour pick-up BAHRE avec dele 1956' 4 longueurs d ondes dont ¦¦¦ BÉA ¦ H H J - I l  f i l
discothè que, neuf, valeur 198.- . . . 145.- OUC, commande par 6 touches , chan- ,.. „. 111 1̂ WKI WkmWgeur automatique 10 disques, 3 vites- rKluUj ¦¦ ¦¦ ¦¦¦ ¦¦ ¦¦¦ ¦̂JIPF ^BH  ̂

¦¦¦ ¦¦¦ 

¦̂•̂
32 Meuble phono pour piek-up GEKO avec seS ( neuff va |eur Fr. 645.— 525.-

vltrine coulissante et discothèque, neuf, 19 RadJo rfe fab|e SABA Bodenjee 3 D NE UFS (défraîchis par démonstrations ou expo-
valeur 195.— 145.— 4 |ongueurs d'ondes dont OUCr {3 |am^ sit ions) ou d'OCCASION (p rovenant d'échanges ,

26 Radio de table RADIALVA super-Snob, pes, 5 haut-parleurs pour diffusion du son ou de reprises ) , en par fai t  état de marche et ^
4 longueurs d'ondes, neuf, valeur 495.— 195.— à 3 dimensions, recherche automati que garantis. ra ra ra ^B% .̂ ^"W I H f A

_ _ .. . . . .  eve. rmn i des stat ions avec commande à dislance , ., ;- ') 1 î ï ' i  IL jg  ̂ %. ! I ! ] Mm.
7 Radio de fable EXCELSIOR ondes comp let , neuf, valeur Fr. 955.- . . . 595.-. „N° - . .. i l  I 1^ 1  1 M M Z\moyennes , longues , courtes el bandes 7 d ordre Solde 1; B. M - M  j k  J &. M &A

étalées neuf valeur 495 — 200 — 28 Meuble radio - gramo EMUD, modèle  ̂ ^a)F ^̂  t̂iC *̂y J «.étalées, neut, valeur 4Y3 
1956-1957, 4 longueurs d'ondes dont 69 Frigo ENGLISH ELECTRIC, 96 litres , à \\  ̂ ^^

18 Radio de table PHILIPS Saturne , 4 Ion- OUC, 3 heul-parleurs pour diffusion du compresseur hermét i que , construction
gueurs d'ondes dont OUC, 10 lampes, son à 3 dimensions, tourne-disques 3 vi- acier , émaillé blanc, neuf, valeur Fr. 775.— 645.— 'y \
2 hauf-parleurs , neuf, valeur 595.— . . 295.— tesses , neuf, légèrement défraîchi, valeur 78 Frigo BA.HRE 120 litres , à compresseur , ] \

22 Radio de table SABA Schwarzwald , Fr- 740.— 645.— belle occ. 695.—
3 D, diffusion du son à 3 dimensions 29 Meuble radio-gramo TONFUNK, modèle 68 Frigo B/fcHRE 130 l i t res , à compresseur , l ' I  MËkAWI mHÊUftk jftk #
par 4 haut-parleurs, 4 longueurs d'ondes 1956 , 4 longueurs d'ondes dont OUC, 4 très robuste , émai l lé crème , neuf , valeur !V ;  Jn H ÀÊ i k̂v Sm m̂M M
dont OUC, recherche automatique des haut-parleurs pour diffusion du son à 3 Fr. 1295.— 925.— À9- \W ÂU '- ' " ' - M '• ' < \ M
stations , modèle 1956, avec commande dimensions , discothè que, changeur aufo- 67 prigo KELVIMATOR 170 l i t res , à com- mWÊj mW Êf$ WT̂ U  ̂ I j ! I Ë
h distance, comp let, neuf, valeur 718.— 495.— matique pour 10 disques, 3 vitesses , presseur , modèle pour grande famille, M W fl ¦ ¦¦ i i l  Ëneuf ' valeur Fr- 1045— 740-— une af fa i re , neuf , valeur 1720.- . . . . 1295.— M .' fc  ̂ j y A \ W \ wJÊ M

3 Radio de table PHILIPS Jupiter, 4 66 Fri9° 
 ̂

luxe KELVINATOR, grand mo- fl 1k ¦' j j Û ^  ̂
/

î ,„nn„p„r, d'ondes dont OUC com 31 Meufcle radio-gramo ILSE Roméo, f<ele < 245 litres , a compresseur , emaille m gH 1 ¦ y | Ëlongueurs d ondes dont UUL, com- 
rhâ„î . RI" „„nu A !„„„,, _..,, blanc , neuf, valeur Fr. 2450.— . . . .  1795.— Si JTlB M • ! ¦ ^8 B —~-mande par 6 louches , antenne Fer- svec châssis Blaupunkf , 4 longueurs H B H f£.:. K gBmm%.

rit orientable , rég lable sé paré des d ondes dont OUC, 3 haut-parleurs , _ . j Bj m M i m M M M
tonalités, neuf, valeur 485.— . . . 315.— diffusion du son à 3 dimensions, MACHINES A LAVER fl H ¦¦$$ MM fl M # ! ! Mchangeur automati que pour 10 dis- M Wk. km M aHj Mt JB î^J B I

- ques, 3 vitesses , neuf, valeur 1095— 795— NEUVES (défraîchies par démonstrations ou \ 
yXlr^M m V/-

"' ¦¦ M /  I
4 Radio-gramo de table CONSTELLATION , expos i t i ons )  ou d 'OCCASION (p rovenan t  Wl" ;̂ 

^

:V

^> W M b̂kmW
modèle 1956, 2 haut-parleurs , 4 longueurs d échanges ou de rep r i ses  y en pa r l a i t  état de ^¦̂  ̂ 0̂1^̂ 9 ^̂

d'ondes dont OUC, tourne-disques 3 CUISINIÈRES ÉLECTRIQUES ET A GAZ 
marche et garanties.

vitesses, neuf, valeur 460.— . . . .  325.— N
6 Radio de table GRUNDIG, 4 longueurs NEUVES (défraîchies par démonstrations ou d'ordre Soldé

d'ondes dont OUC, diffusion du son à 3 expositions) ou d 'OCCASION (provenant M«hi„. J !..« AMCA , „ i„,w„,UU«
dimensions par 3 haut-parleurs, com- d' échanges ou de repr isés) ,  en par ait état de 65 Machine à laver AMSA , cuve inoxydable

mande par 6 touches, neuf
° 

valeu 460.- 345.- marche et garanties. essoreuse escamo able, minuterie d arrêtya, u ,uu^,,=o , .ic„ va ,eu -, automatique , chauf fage 2 kW avec lampe- m^^mV JlfllL rffHk- j tmmm %.  —1 _M*s_
11 Radio de table NORA Czardas, 4 Ion- No témoin, émaillage bleu pastel , neuve, j f fj  jjfl k Ma fjj k M Sm\ âfl Ĥ  «fl IA MS Bk

gueurs d'ondes dont OUC, 3 haut- d'ordre Soldé va |eur Fr. 695.— 575.— fl fl fl f» f l^f l  fl fl H fl fl^parleurs, 9 lampes , neuf, valeur 575.— 345.— 90 Cuisinière à gaz LE RÊVE, 3 feux , four , 77 Machine à laver AMSA , identi que à la ĵ^  ̂ f̂lpr ŵLW >̂ flr f̂l jp  ̂ ^fl^ T̂
20 Radio de table SABA Freudenstadf , 4 „„ 

sur pieds' occ 
," ' ' " ""

_ précédente, mais avec chauffage 1,2 kW, 
~ '" "" ^

longueurs d'ondes dont OUC, 3 haut- 92 Ciimii'ère à gar SOLEURE, 4 feux , sur émaillage crème, très peu utilisée,

parleurs, pour diffusion du son à 3 di- P'eds- avec couvercle-table, occ. . . 125.— valeur Fr. 695.— 575.—
mensions, neuf, valeur 495.— . . . .  345.— 87 Cuisinière électrique LA MENAGERE, 62 Machine à laver ENGLISH ELECTRIC ,

-,, .. . . .. ,»»»,,¦, ...„ -, 1 3 pi., four , sur pieds, bleutée, bonne cuve inoxydable pour 4 kg. de linge sec ,
76 Meuble rad.o-gramo TONFUNK 2 haut- occ . . . . . . . . . . . . .  . 145.- essoreuse électri que et pompe de vi-

parleurs, tourne-disques 3( vitesses, très 
Cuisinière à caz LE RÊVE 3 feux four dan9e à pression, sans chauffage , neuve,

beHe occasion, valeur 520.— . . . .  445.— yl «.uisiniere a gaz Lt Ktvt , i leux, tour „-|Jf,, p. ino« noï >¦ . ..avec thermostat , bleutée, sur pieds, cou- valeur Fr - 1095.— 895.— AF/»fr« fl/lMnfia Amml*** *m*,**m10 Radio de table TONFUNK, 4 longueurs verc le- tab le, belle occ. . . . . . .  150.— 63 Machine à laver ENGLISH ELECTRIC , il UJrtï  gurunTie eÇr l lG  OVQ€
d'ondes dont OUC, commande à fou- 88 Cuisinière é|ecf,ique MAXIM, 3 pi., tour, même modèle que la précédente mais 

rhnf l i l i*  nnr%<n*nll  nts:tches, avec touche ocale fixe ce. ma- fa,  ̂  ̂ .J è bopne  ̂ [ m avec chauffage 2 kW, valeur Fr. 1295.- 985— CnaqUG Oppareil HCUf
gique mobile, neuf, valeur Fr. 495.- 375— rUi< inlprB à «,« NEFF r̂ n^ri* mono *2 Repasseuse rotative électrique ENGLISH fc frj5c5 cuisinière a qaz Nbrr , carrosserie mono- _, ̂  , . . .  . , ™ ,, é^** ATH 0 \ \mmm +mm > Wm*±w*9 Radio de table SIEMENS, modèle 1956 b,oc fermée j usqu'en bas, 3 feux , triple ELECTRIC, s adaptant à la machme à la- OU O OCCaSfOfl
« coffref musical », 3 hauf-parleurs pour émaillage ivoire, grand four, neuve, ver ENGLISH ELECTRIC, neuve, valeur
diffusion du son à 3 dimensions, 4 Ion- VA IPUT Fr 347 169 Fr- 445,— 345.— T»..» ».,-... _ __ - ... 'I- _ I *¦ 1 1 r
gueurs d'ondes dont OUC, neuf, valeur „ ,̂1,1 T û«r 

" 
-À V 

' 
. ù 

T°US n°S aPParells "©ufs, même Soldes,
c rec ,oc 39 Cuisinière à gaz NEFF, identique à la mmAm A- -.-_.._._ j . r 1 ..Fr- 555 — 39S — précédente avec , en plus, allumage cen- TELEVISEURS sont accompagnes de notre garantie

16 Radio de fable PHILIPS Capella, 4 Ion- frai par veilleuse, neuve, valeur Fr. 356.— 283.— écrite habituelle
gueurs d'ondes dont OUC, 2 haut- 89 Cuisinière électrique NEFF, 3 pi., dont NEUFS (défraîchis par démonstrations ou expo- vmw duiiumie

parleurs, 10 lampes, commande par 8 1 ultra-rap ide, grand four 'avec thermo- sit ions) ou d'OCCASION (provenant d'échanges
touches, neuf, valeur Fr. 650.— . . . 445.— slat e) |ampe-témoin, tripe émaillage ou ^e repr ises),  en parfait état de marche et

21 Radio de table SABA Meersburg, modèle ivoire, sur pieds, avec grand couvercle- garantis. 
„~~„v„:i e. J>„„„ ;̂ „ ., J J„

1956, 4 longueurs d'ondes dont OUC, lable, Wi belle occ 285— | No 
LCS appareils d OCCOSlOn VCndUS du-

diffusion du son à 3 dimensions par 4 40 Cuisinière à gaz NEFF, carrosserie mono- d'ordre Soldé tant CBS SoWfiS VPmnr ornmnfi* ? mntl
hauf-parleurs, recherche automati que des bloc fermée jusqu 'en bas, 4 feux , grand TUnl Ce& ^OlUBS SCTOni garanti s ô mOlS.
sfafions, neuf, valeur Fr. 695.— . . . 445— four , triple émaillage ivoire, neuve, 37 Téléviseur PHILIPS Kreffeld , écra n de

valeur Fr 418 319 36 cm., neuf, valeur Fr. 960.— . . . .  695.—
25 Radio-gramo de table BRAUN PK 1, mo- "™r - • • * ' J_ ' : ' . . 36 Téléviseur - console NORA Belvédère,

dèle 1956, 4 longueurs d'ondes don! 60 Cuisinière électrique NEFF, 3 pi, dorvf 
da  ̂ va,eur Fr_

OUC, 3 haut-parleurs pour diffusion du 1 ultra-rapide, grand four avec thermo-
à 3 dimensions , tourne disques 3 vites- stat et lampe-témoin, tri ple émaillage _
ses, neuf, valeur Fr. 575— 445— 'voire, sur pieds, neuve, valeur Fr. 467— 368— 

 ̂plusieurs" Les prix de nos appareils soldés s'en-
CALORIFERES A BOIS ET tendent : nets au comptant, pris en

 ̂ y 
CHARBON EFEL, neuf,, magasin ( + 5% luxe pour la radio)

iP ifefe A M CIREUSES A PARQUETS , neuves,

J S A. JÈk M CHAUFFE-PLATS électriques, neufs, Sur demande- n°us accordons, comme

m afttffl m Mm d'habitude, de très iiarges facilités de
ES.; H sBk. MBmW oto, etc.
m H fck £W \ . paiement.

™ l̂ j f& W 2-6, rue du Seyon, Neuchâtel - Téléphone 5 55 90



LE TOGO DEWHMT L'O.M.11.
NOUVELLE TENSION FRA NCO-AMÉRICAINE ?

Le Togo est une ancienne colonie al-
lemande^ qui , après la première guerre
mondiale devint territoire sous tutelle
de la Société des nations et fut placée
une partie sous mandat britannique, et
l'autre partie sous mandat français.
Après la deuxième guerre mondiale , la
situation restait inchangée, mais l'O.
îs'.U. succéda à feu la Société des na-
tions.

Au mois de mal 1956, un référen-
dum a été tenu au Togo britannique ;
à cette occasion la majorité de la po-
pulation s'est prononcée en faveur
d'un rattachement de leur pays à la
Côte de l'Or. La commission de tutelle
des Nations Unies a entretemps ap-
prouvé cette union. On se rappelle que
le gouvernement britanni que accordera
l'indé pendance à la Côte de l'Or le 6
mars prochain.

A la f in octobre, un référendum
s'est tenu également au Togo français.

La population devait décider si le pays
entend demeurer sous la tutelle de
l'O.N.U. ou se joindre à l 'Union fran-
çaise comme républi que autonome.
Plus des trois quarts des électeurs ins-
crits ont partici pé au scrutin ; tandis
que 71,51 % des suffrages se sont pro-
noncés en faveur du statut  de la repu-
blique autonome, 5.07 % seulement de-
mandaien t  le maintien du régime de
tutelle.

Toutefois , la commission de tutelle
de l'O.N.U. n'a pas voulu reconnaître
la val idi té  de ce référendum. D'après
les « anticolonialistes » on ne doit pas

ccorder beaucoup de valeur à ee scru-
tin , parce que les électeurs du Togo
français n'ont pas eu l'occasion de se
prononcer sur l'indépendance pure et
simple de leur territoire actuellement
sous tutelle. « Autonomie » est autre
chose que « indépendance ».

Quelle sera l'atti tude des Etats-Unis ?
Si les Etats-Unis se rangent aux côtés
des adversaires de la France dans la
question togolaise on peut s'attendre à

un nouveau refroidissement des rap-
ports entre la France et les Etats-Unis.

Le Togo britanni que a une superfi-
cie de 33,000 kilomètres carrés et une
population d'environ 400,000 habitants,
dont presque quelques dizaines d'Euro-
péens seulement. Le Togo français est
beaucoup plus grand et a une super-
ficie de plus de 51,000 kilomètres car-
rés et une population de plus d'un
million d'habitants.

La Fédération de la presse
proteste contre la saisie

de trois journaux parisiens

FRANCE

Dans une lettre adressée à M. Guy
Mollet , la Fédération national e de la
presse fra nçaise élève une protestation
énergique contre les mesures de saisie
dont v i ennen t  d'être victimes à Alger
trois journaux parisien s : « France-
Soir », « Paris-Presse > et «Le  Monde ».

t A t France-Soir » et « Parts-Presse »,
11 est reproché d'avoir donné des Infor-
mations Incomplètes qui t pouvaient
laisser croire » que des négociations ré-
centes tendaient à la libération de Ben
Bella et de ses compagnons. Or, ni
« France-Soir » ni <r Parts-Presse » n'a-
valent jamais déclaré que ces négocia-
tions eussent pour objet la libération de
Ben Bella. On leur fait donc grief d'un
« délit d'Intention ».

Au Journal « Le Monde », tl est repro-
ché d'avoir accusé les parachutistes d'Al-
ger du meurtre d'une fillette. Or. non
seulement « Le Monde » n 'a pas formulé
cette accusation — qui pourrait conce-
voir des soldats français tirant sur un
enfant ? — mais 11 a écri t textuelle-
ment : « Une petite flUe de sep t ans a
été mortellement atteinte, vraisemblable-
ment par des balles perdues . »

I Des SOLDES du «tonnerre»! I

I chez ÉRÈS I
CHAVANNES 3 NEUCHATEL

VENTE AUTORISÉE PAR LE DÉPARTEMENT DE POLICE

I *.*.**.„ SOUTIENS-GORGE I
Valeur 25.- 12.80 8.25 '

I 7- 5- 2-1SOLDÉ M m ÊmW • Ja*

Un lot important de ^Ji*̂ l i  ̂
La %*f tulle élastique avec plaque,

dans les marques les plus réputées j

Valeur 59.- 49.50 37.50 24.50 19.80 ! j

I O.30.-15.-18.-10.-9.- I
I rORÇFTÇ IUne quantité de V*\/ l\*/ L I +J en broché coton, avec ï

j ou sans laçage dos. I
Valeur 55.- 45 .- 33.50 S

I «. 21.- 16.- 10.- I
I rORÇFI FTÇ I..: ;. Nos vV/IVyLLL I %»? de coupe étudiée en broché
bj« coton, avec ou sans laçage dos.

Valeur 61.- 49.50 j1 lO- 'ÎS - ISOLDÉ «JW.™ .«fc *J.™

Un lot d« mmf Jr .̂+} I  ̂ I Vm\t  ̂I  ̂ à ne pas manquer.

I 2 5Û IValeur 7.90 - 6.90 SOLDÉ -Wm» «# %F
«¦i a m ¦¦ !!¦¦¦ I II ll ll. !.¦ I —¦lll ll l I H— — .¦¦¦¦I. I l -¦¦ -- ¦¦ I. -—--¦—— — ¦ ¦¦ - ¦

I N HÉSITEZ PAS, HÂTEZ-VOUS ! i

Jl ll.l !Hp SU

(§ £^fe W ïflfc ï* C pour embellir
Profitez de nos Ëaf %mW aU ¦# Cl lîP votre intérieur

TAPIS D 'ORIENT TAPIS MOQUETTE
f | S, : : : : !§ S S !|= STÉ fc * » ; : iS * g» gfc «r jfc
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Bilan militaire
d'une campagne

Quand on émet un jugement sur
l'expédition franco-anglo-israélienne,
on oublie d'en considérer les résul-
tats proprement militaires. M. Eddy
Bauer comble cette lacune en dres-
sant le bilan de l'opération, sous
cet ang le-là, dans le « Journal de
Genève » :

En quelques Jours de campagne,
l'Egypte a perdu une centaine de chars
de fabrication soviétique , un bon mil-
lier de véhicules, environ 200 canons et
7000 tonnes de munitions. Une partie
de son aviation a été écrasée au sol,
tandis que sa flotte perdait deux des-
troyers , l'un capturé par les Israéliens
et l'autre incendié par l'aéronav ale fran-
çaise , plus une frégate envoyée par le
fond , moyennant une ou deux bordées
du croiseur britannique i Jamaïca ». On
peut admettre qu 'une bonne moitié du
matériel de -guerre vendu par Prague et
Moscou au colonel Nasser a été prise
ou détruite , sans avoir toujours servi et
avant d'avoir été payée.

Il y a plus. Au lendemain de la pre-
mière guerre de Palest ine , on affirmait
au Caire que si le nouvel Etat Israélien
n 'avait pas été vaincu , écrasé et anéanti
en un tournemain , la responsabilité de
cet échec incombait au roi Farouk et
à ses conseillers , veules et corrompus.
L'Egypte , régénérée par le régime de la
République militaire , nous assurait-on ,
démontrerait d'ici peu au monde ébahi ,
de quoi sont capables le patriotisme
d'une nation arabe et le fanatisme isla-
mique.

Les événements ont parlé , et Ils ont
mis en pleine lumière tant l'incapacité
des chefs égyptiens, qui se sont laissé
surprendre dans un dispositif inadéquat ,
que l'inaptitude de la troupe à s'assi-
miler les méthodes de la guerre moderne.
Pour quelques centaines de tués et de
blessés , les Israéliens ont fait des mil-
liers de prisonniers ; d'autre part , le des-
troyer « Ibrahim el Ewal » s'est laissé
capturer , sans réussir à se saborder , alors
que son armement était Intact. Voilà des
faits qui laissent rêveur quant à l'Ins-
truction et l'agressivité du combattant
égyptien .

Et pourtant , au Caire , on crie au
triomp he de manière indécente !

Parce que , sur le p lan politique , la
France , l'Angleterre et Israël ont
perdu le bénéf ice  de leur action mi-
litaire.

La dissolution
des municipalités algériennes

La dissolution des municipalités
algériennes par le gouvernement
Mollet est une erreur qui rappelle
celle de Vichy, estime M.  André
Vois in dans la tribune libre du
« Monde » :

L'équipe ministérielle au pouvoir
voulait par un geste spectaculaire illus-
trer son esprit réformateur et enrichir
le dossier que ses avocats doivent plai-
der devant les militants de la S.FJ.O.
et les diplomates de l'O.N.U. Elle a mal
choisi ses boucs émissaires et plus mal
encore défini les normes de leur exé-
cution .

Il est sans doute des maires outre-
Méditerranée qui pratiquent une oppo-
sition constante et stérile. C'est le petit
nombre. Il revenait au ministre rési-
dant de régler ces cas directement les
uns après les autres. La métropole n 'au-
rait pas dû , devant les populations eu-
TnniAnno nf mncnlT^ion/i tnut nnHn.«.

condamner à terme et saper ainsi im-
médiatement l'autorité du corps des ma-
gistrats municipaux algériens.

Tous ceux qui , comme nous , ont par-
couru les campagnes depuis la rébellion,
allant de village encerclé en village en-
cerclé , comprendront l'étendue de la fau-
te commise. Le maire là-bas assure le
ravitaillement et la sécurité , le travail
quand II en a la possibilité. Il est le
représentant de l'ordre français. Il a
gardé sans grands moyens matériels le
prestige qui inspire la confiance , le res-
pect ou la crainte. Il ne fallait pour
rien au monde nuire à ce prestige avant
d'avoir trouvé une solution plus presti-
gieuse. On y a touché et les Initiatives
de remplacement demeurent Incertaines
dans leur principe même. C'est un Jeu
bien dangereux en pays musulman !

La liberté communale est à la
base de toute liberté. L'expérience
ci-dessus pourrait bien démontrer,
conclut le collaborateur occasionnel
du « Monde », que l' autorité commu-
nale est la condition de toute au-
torité.

I COUPS DB CISEAUX l

A l'< Engelberg » près de Douanne
au bord du lac de Bienne
... Le relais gastronomique

... Service soigné
... Clientèle choisie

Chaque mercredi soir
« MERCREDI CHIC »

Menu surprise Fr. 12.50
Tél. (032) 7 21 25

La France et le «marché commun»
( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

L'affaire  est compliquée car ni le
niveau de vie des travailleurs, ni
les conditions du travail lui-même,
ni l'équipement industriel non plus
ne sont identiques dans les pays de
la C.E.C.A. Ce qui a été fait pour le
charbon et l'acier a été cependant
considéré comme suffisamment en-
courageant pour qu 'un marché
commun étendu à toutes les bran-
ches de l'activité humaine puisse
être envisagé. Bien entendu , il n'est
pas question de supprimer du jour
au lendemain les législations protec-
tionnistes ou de mettre l'honorable
corporation des gabelous à la retrai-
te d'office et pas davantage d'ailleurs
d'imposer aux cosignataires du
Traité un alignement systématique
de leurs charges sociales.

C'est par étapes que le marché
commun sera insti tué et avec la né-
cessaire prudence que recommande
le souci légitime des Etats intéressés
d'éviter toute crise dans leur pro-
pre économie. Mais l'élan sera don-
né et la voie tracée vers une Europe
économique élargie aux dimensions
du vieux Continent tout entier. Cette
Europe sera celle de l'O.E.CE. dont
la Suisse fait justement partie.

Dans l'état actuel des choses la
petite Europe se réduit aux six pays
de la C.E.C.A. à savoir : France,
Italie, Luxembourg, Hollande , Bel-
gique et Allemagne de l'Ouest.

Sur le plan diplomatique, la né-
gociation est très avancée. Amorcée
à Messine le 2 juin 1955, elle s'est
poursuivie sans relâche et depuis
que le gouvernement Guy Mollet a
été consti tué , la France y a pris une
part importante  sous la conduite de
M. Maurice Faure, secrétaire d'Etat
aux affaires étrangères. Des experts
se sont réunis à Bruxelles, ils ont
mis en forme le projet de traité
qu 'avait  présenté M. Spaak et la ré-
dact ion des textes est si avancée
qu 'un accord déf ini t i f  est at tendu ,
rép étons-le, pour le 27 janvier pro-
chain. Si cette hypothèse se maté-
rialise , la signature des traités aura

lieu dans la première quinzaine de
février et il ne restera plus à obtenir
ensuite que la ratification par les
parlements des Etats membres.

Le pour et le contre

Fort divisée quant à l'opportunité
d'une Communauté européenne de
défense , l'op inion française semble
être devenue moins réfractaire aux
idées de construction europ éenne.
Le parlement a suivi la même évolu-
tion et , le vote favorable à l'Euratom
en témoigne, l'Assemblée nationale
apparaî t  sinon convertie du moins
résignée à une association économi-
que europ éenne. Les événements de
Hongrie, la crise de Suez ont été
pour beaucoup dans cette crise de
conscience et il est certain que l'iso-
lement dramatique où la France
s'est trouvée au lendemain de l'échec
de l'exp édition de Port-Saïd a con-
sidérablement renforcé le courant
europ éen. La nécessité de l'union est
apparue aux yeux des parlementai-
res encore hésitants et c'est en réalité
du jour où la France a dû constater
sa propre impuissance que date la
véritable relance de l'idée euro-
péenne dont le marché commun
n'est qu'un des aspects. L'Euratom
en est un autre , le pool vert un
troisième en a t t endan t  le quatr ième
et dernier qui est la création d'une
communauté pol i t ique de structure
confédéraliste. Nous n 'en sommes
|jaà ciiuui c ja...

En ce qui concerne le marché
commun dont la presse française
a fort largement informé l'opinion ,
il suscite des observations de trois
ordres. Ces observations les voici :

1° Le marché commun est une
formule dangereuse. Il ouvre en effet
le marché des territoires d'outre-mer
à l ' in tervent ion économi que étran-
gère sans prévoir de garanties effec-
tives contre certaines menaces de
dumping.

2° Le marché commun est un
contre-sens économique parce qu'il
est confus et élaboré sans la partici-
pation active de la Grande-Bretagne.

3° Le marché commun est inac-
ceptable du point de vue national
parce qu 'il implique , comme la
C.E.D., des abandons partiels de sou-
veraineté.

A ces trois objections les parti-
sans du marché commun répondent
d'abord que les modalités criti quées
seront aménagées pendant  la période
transitoire , ensuite que l'Angleterre
de M. MacMillan sera certainement

plus compréhensive que celle de sir
Anthony Eden enf in , et c'est leur
argument principal , que la coopéra-
tion économique organique des pays
d'Europe est le seul moyen dont
ceux-ci disposent encore pour ré-
sister efficacement à l'encerclement
dont les menacent les deux super-
grands.

Voilà le problème tel qu 'il se pose
à la conscience des députés. En tou-
te logique il devrait être réglé par
un vote favorable auquel la S.F.I.O.,
le M.R.P. et la majorité des radicaux
et indé pendants  apporteront le con-
cours de leurs suffrages. Il y aura
certes des manœuvres de l'opposi-
tion communiste, gaulliste et pouja-
diste. A vues humaines  cependant,
elles ne devraient  pas suffire pour
que le marché commun connaisse
le même sort que la C.E.D. Cette
fois-ci d'ail leurs , le gouvernement
n 'hésitera pas à engager son exis-
tence pour obliger l'Assemblée à
discuter au fond cette question ca-
pitale ou du moins considérée com-
me telle par le président du Conseil
et la plupart de ses ministres.

M.-O. GÉLIS.
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I E n TAPIS
toujours bien servi chez I
Rossel, place Purry (nord
de la Banque cantonale).
Tél. 5 86 60. (SU ITE  DE LA D E U X I È M E  PAGE)

On cherche

1 O U V R I È R E
habile et consciencieuse. S'adres-
ser : Gravure moderne , Côte 66.
Neuchâtel.

Pour une bonne
LINGÊRE- CHK.MISIÈRE

faisant neuf et raccom-
modage en tout genre ,
allant aussi en Journ ée.
travail soigné, 35 ' ans de
pratique , voici l'adresse :
H. Rochat , Ecluse 13.

On engagerait un
apprenti

mécanicien
de précision

Faire offres à A. Grnflin , Clos de Serrières 19.

Nous cherchons pour
Jeune homme ds 16 ans,
débrouillard, place dans

atelier de
mécanique

et. d'électricité ou bran-
che annexe. Eventuelle-
ment plus tard appren-
tissage désiré . Offres A
famille E. Hafelflnger ,
Pnul-Brandstrasse 38. Ol-
ten . Tél . ( 062) 5 16 2A.

Chef de cuisine cher-
che place ou

remplacement
extra. — Adresser offres
écrites à T. E. 213 au bu-
rea u de la Feuille d'avis.

APPItKNTIE FLEURISTE
Jeune fille de bonne

présentation et ayant du
goût pour les fleurs trou-
verait place agréable ,
pour ce printemps, dans
magasin d'ancienne re-
nommée à la Chaux-de-
Fonds. Faire offres sous
chiffres JX 151 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Cuisinière
expérimentée , femme de
ménage, cherche pour
tout de suite place au-
près de î ou 2 person-
nes parlant l'allemand .
Adresser offres écrites à,
A. L. 220 au bureau de
la Feuille d'avis.

Sommelière
Autrichienne parlant un
peu ie français cherche
place . Entrée ler février.
Adresser offres écrites à
B , M. 221 au bureau de
la FeuUle d'avis

Je cherche

virolages -
centrages

à domicile, travail régu -
lier et soigné. Adresser
offres écrites à D. O. 223
au burea u de la Feuille
d'avis .

Jeune fille de 17 ans
(diplôme ménager ) cher-
che place dans magasin
ou confiserie , comme

employée
de maison

Désire apprendre le fran-
çais , préférable Neuchâ-
tel ou environs. Entrée :
ler mai. Offres â famille
Krebs-Thônen. Btlhl , près
Hermrlgen (BE). Tél.
(032) 8 01 10

Jeune chauffeur
de toute confiance, cher-
che place sur trains
routiers ou cars. Date
d'encrée à convenir. —
Adresser offres écrites à
W. G. 215 au bureau de
la Feuille d'avis .

Je possède bon métier ,
mais désirant toutefois
améliorer sa situation .
Je me sens capable de
remplir avec succès la
fonction de

représentant
Je suis titulaire du per-
mis de conduire et parle
couramment trots lan-
gues. — Adresser offres
sous chiffres V. H. 216 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Société d'assurance sur la vie
Nous cherchons pour le printemps

1 apprenti (e) de bureau
Offres détaillées à Jean Meister, agent
général , faubourg du Lac 9.

Chiffons
sont achetés au plus haut prix par l'Impri-
merie Centrale et de la Feuille d'avis.

De l'argent
en 24 heures : J' aohète
aux prix forts vieux den-
tiers, or dentaire, or an-
cien, montres, bijoux ,
argent, brillants. F. San ,
acheteur concesslonné,
Misslonsstrasse 58, Bille.

A vendre tout de suite

«Opel-Mord»
1954, belge, ayant peu
roulé. Ecrire à L. X. 206
au bureau de la Feuille
d'avis.

Moto « Horex »
belle occasion, 250 cm3,
1954, peu roulé. Facilités
de paiement.

Adresser offres écrites
à YK 193 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre , de particu-
lier.

« Taunus » 1950
6 CV., en parfait état ,
1800 fr.

Adresser offres écrites
à HV 153 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

4 CV Renault
modèle récent. Ecrire à
CO 198 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre

« Lloyd 600 »
3 CV, 4 temps, 4 placée,
modèle 1955-1956. 17.000
kilomètres, p e i n t u r e
bleue. Prix Intéressant.
Adresser offres écrites à
R. C. 210 au bureau de la
Feuille d'avis.

AUTO. Je cherche
« VW » d'occasion

modèle de luxe récent.
Offres avec indication de
l'année de construction
et prix à case postale
423, Neuchâtel.

Je cherche à acheter
pousse-pousse-

poussette
poussette d'occasion. Of-
fre avec prix: tél . 5 86 70.

Je suis acheteur (d'oc-
casion) d'un

chaudron
électrique

de 100 a 150 litres de con-
tenance , en très bon état.

Offres détaillées sous
chiffres p 1272 N à Pu-
blicitas, Neuchâtel .

J achète

PIANO
éventuellement ancien
modèle. Payement comp-tant . Tél . (031) 66 23 51.

Trouvé une paire de

gants de peau
oubliée dans mon auto-
mobile . A réclamer con-
tre frais d'Insertion. —
Adresser offres écrites à
X. I. 217 au bureau de
la Feuille d' avis.

M"™»**
Dr Â. Borel

CERNIER

DE RETOUR

Architecte
ou

dessinateur-architecte
est demandé pour tout de suite ou
date à convenir. Faire offres ma-
nuscrites avec curriculum vitae , pho-
tographie , références et prétent ions
de salaire à Robert-André Meystre ,
architecte S.L.A., Saint-Maurice 2,
Neuchâtel.

On cherche

jeune employée de bureau
Possibilité d'apprendre les diffé-
rents travaux de bureau .
Faire offres au garage PATTHEY,
Pierre-à-Mazel 1, Neuchâtel.

Etude de la ville engagerait, pour
tout de suite ou époque à convenir ,
habile

sténodactylographe
ayant si possible la pratiqu e de
l'allemand . Petit logement agréable
et bon marché , actuellement dispo-
nible, pourrait êtr e mis à disposi-
tion.
Adresser offres à case postale 574,
Neuchâtel.

fJ&\  MISE

m*s AU CONGOlj RS TT
Nous cherchons, pour Neuchâtel et la

Chaux-de-Fonds,

plusieurs monteurs de lignes
aériennes et souterraines

plusieurs mécaniciens-électriciens
ou monteurs d'appareils à courant faible

Conditions requises : école de recrues accom-
plie et au moins 1 an de pratique profes-
sionnelle. Age maximum : 28 ans . Les inté-
ressés sont priés de nous adresser leurs
offres de services manuscrites accompagnées :

d'une courte biographie
des certificats
d'un acte de naissance ou d'origine
du livret de service militaire
d' une photo-passeport
d'un extrait du casier judiciaire

Direction des téléphones
Neuchâtel.

Ouvrière
Atelier d'horlogerie, à

l'ouest de la ville, enga-
ge Immédiatement ou-
vrière pour travaux faci-
les, grandes pièces. De-
mander l'adresse du No
SU au bureau de la
Feuille d'avis ou télé-
phoner au 8 24 61.

Famille de médecin, à
Neuchâtel , cherche

employée
de maison

expérimentée aimant les
petits enfants. Vie de fa-
mille.

Adresser offres écrites
à XK 168 au bureau de
la Feuille d'avis.On demande gen tille

fille en qualité

d'aide de maison
Bonne place, bon salai-
re. Entrée tout de suite .
Etrangère acceptée. Télé-
phoner au No 9 22 07 ou
écrire : Café - carnotzet
Montagnard . Couvet.

On cherche une per-
sonne ou

jeun e fille
pour s'occuper d'un mé-
nage . M. Vallélian , che-
min Vieux 2 , Serrières.
Tél. 5 37 95.

On oherche, pour le
ler avril 1957, chez cou-
ple ayant professions,

je une fille
aimant les enfants, pour
la surveillance de 2 en-
fants (7 et 8 ans) et
pour aider au ménage.
Vie de famille. Référen -
ces à disposition . Famille
H. Staudenmann, Binnln-
gerstrasse 33. Neue-Welt,
Bâle .

Jeune fille
est demandée par ména-
ge soigné de 3 personnes
dont 1 fillette de 12 ans.
Entrée tout de suite ou
époque à convenir.
S'adresser à Mme James
de Rutté, Port-Roulant
40 , Neuchâtel , tél . 5 24 23.

On cherche

sommelière
capable pour le 1er fé-
vrier . Faire offres ou se
présenter à Jean-Jean ,
café de Gibraltar, Neu-
châtel .

On cherche pour tout
de suite ou date à con-
venir

employée
de maison

Offres à l'Hôtel du Lion
d'or, Boudry . Tél. (038 )
6 40 16.

Je cherche pour ma

fille
de 18 ans, place dans
bonne famille parlant
le français, si possible
avec enfants. Vie de fa-
mille désirée. Offres dé-
taillées à. Dr H. Bausen-
haxt, case postale 333,
Lahr (Forêt-Noire).

On demande une
sommelière

Débutante admise. Tél.
(038) 6 34 21.

JEUNE FILLE"
de bonne famille, sérieu-
se, et aimant les enfants,
est cherchée pour ce
printemps pour s'occu-
per d'un bébé de 11 mols
et d'une fillette de 7 ans
et aider aux travaux d'un
ménage soigné dans ap-
partement moderne.

Bonne nourriture, vie
de famille. Gages et en-
trée sont à convenir.

Offres à Mme P. Gue-
ntn-Humbert, Grenier 20 ,
la Ohaux-de-Ponda. Tél .
(039) 2 22 57.

Jeune alde-lnflrmlère
cherche occupation chez
médecin ou dentiste com-
me

demoiselle de réception
Ecrire sous chiffres NZ
182 au bureau de la
Feuille d'avis.

f

Importante usine métallurgiqu e (lac de Neuchâtel) cherche,
pour entrée immédiate ou à convenir ,

UNE SECRÉTAIRE
capable de correspondre seule et sous dictée en français ,
et en allemand, ayant l'habitude des contacts avec la clien-
tèle également dans les deux langues . Personne ayant une
solide formation commerciale , avec bonne culture générale
et ayant travaillé dan s la quincaillerie aura la préférence.
Situation stable et bien rétribuée.
Faire offres complètes avec photographie sous chiffres
P 1245 N à Publicitas , Neuchâtel.

Secrétariat d'association économi que à Berne
cherche

secrétaire-dactylographe
habile et expérimentée , de langu e maternelle française , bonne cul-
ture générale. Bonnes notions d'allemand et si possible d'anglais.
Place stable et intéressante. Caisse de retraites. Entrée en service
le 15 mars 1957 ou à convenir.
Envoyer offres manuscrites avec curriculum vitae, photo , certificats
et prétentions de salaire sous chiffres G. 8221 Y., à Publicitas , Berne.

f ^Maison importante cherche

MÉNAGÈRE
(âgée de 30 à 45 ans), de langu e maternelle allemande,
ayant bonne connaissance du français , pour visiter les
ménages de Suisse romande. (Prospection de contrats.)
Environ 2 semaines par mois , bon salaire.
Offres sous chiffres OFA 31046 s à Orell Fiissli-Annonces,
Zurich 22.

¦¦ ¦¦¦¦ ¦¦¦ ¦ .r
Maison de commerce et fabrication , à Zurich, demande
pour le ler mars, éventuellement ler février prochain,

employée de bureau
de langue maternelle française , avec quelques connais-
sances de l'allemand , pour la facturation , correspondance
française, téléphone et travaux de bureau.
Offres avec curriculum ' vitae et copies de certificats sous
chiffres P. 50003 F., à Publicitas , Zurich 1.

G AI-LOGIS
ŒUVRE D'ENTRAIDE FÉMININE

LA CHAUX-DE-FONDS

cherche pour le 31 mars 1957

DIRE CTRICE
de 30 à 50 ans, ayant connaissances
précises en cuisine , comptabilité et
et notions d'allemand. Poste intéressant
pour personne aimant la jeunesse.
Adresser offres manuscrites détaillées

avec photo, à la présidente ,
Mme GOLAY, INuma-Droz 85,

la Chaux-de-Fonds.

On demande un bon
charretier

connaissant le transport
des grumes. S'adresser à
Môckll frères , scierie, Sa-
vagnier .

On oherohe

sommelière
connaissant les deux ser-
vices. Entrée pour date
à convenir . 8'adreeser :
Hôtel Central , Peseux.
Tél. 8 25 98.

Employée
de maison

bien au courant des tra-
vaux ménagers serait en-
gagée tout de suite.
Eventuelement rempla-
çante. Offres à Mme Por-
ret, (EJvole 45, Neuchâtel.
Tél. 5 42 92.

Nous cherchons pour
ménage soigné,

jeune fille
simple de 16 à, 17 ans.
Occasion d'aprendre la
langue allemande. Entrée
Immédiate ou après Pâ-
ques. Offres à Mme Lau-
per . Favarge 70, la Cou-
dre - Neuchâtel 9. Tél.
5 78 12.

CHAUFFEUR
Nous cherchons pour
remplacement du ler au
23 février une personne
ayant permis de conduire
voiture, pour service de
livraison.

Teinturerie Mode, Mon-
ruz.

On cherche

jeune fille
pour aider au ménage
Jusqu 'à Pâques, éven-
tuellement femme de
ménage. Région Peseux.
Aidresser offres écrites à
N. Y. 207 au bureau de
la Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
ayant connaissance de
la cuisine est cherchée
à la confiserie Vautra-
vers. Neuchâtel .

On demande POUR TOUT DE SUITE

PERSONNES
connaissant la dactylographie
pour travaux d'adresses. Disponibles sl
possible toute la journée (à domicile exclu).

Se présenter au Bureau d'Adresses, place
de la Gare 6 (rez-de-chaussée de l'hôtel des
Alpes), Neuchâtel.

L'ATELIER DE RELIURE
DELACHAUX & NIESTLÊ

Passage Max.-Meuron 4

engage

ouvrière brocheuse
manœuvre-
magasinier

et pour Pâques

apprenti relieur

I \̂^ 
EndlVeS de Bruxelles »? -.85 "? M I G R O S  I

Q* oherohe homme de
oottflance comme

nettoyeur
de nuit

Oîfres avec référence» au
*aùîîet de la gare, Neu-
châtel, ta. (038) 5 48 68.
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aventures dramatiques

5F ;£ CE QUE LES JOURNAUX APPELERENT LE CRIME DU SIÈCLE 
~ JF ™ ^̂ ¦1B ¦* M des ga„gsters de MaCao
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SWISSVALOR Nouvelle Série
Fonds de placement pour valeurs suisses

En continuation des séries de Fonds de placement qu'elle a créés, la Société Infernaiionale de Placements (SIP), Bâle, procède à l'émission d'une

nouvelle série de certificats de copropriété
sous la dénomination de «Swissvalor , Nouvelle Série, Fonds de placement pour valeurs suisses » dans le but de procurer au public en quête de placements la possibilité d'investir des fonds en actions suisses et en
obligations libellées en francs suisses. Ces certificats offrent la possibilité de participer avec des montants modestes à un portefeuille commun de valeurs suisses , sélectionnées et gérées par des spécialistes de grande
expérience en la matière ef de participer notamment à des actions qui ne peuvent pas être acquises avec de petits montants. '
Politique de placement : Le choix des actions s'effectue non seulement en tenant compte d'une répartition bien équilibrée des risques, tant par branches que par entreprises, mais tout parficulièfemenf au point de vue
de la solidité financière et des perspectives

^ 
de développement des sociétés en question. Du fait de l'exp iration statutaire du Trust de placement pour valeurs suisses « Swissunif , Série B» la reprise du portefeuille

de ce trust a permis d'acquérir un poste intéressant d'actions. Il est envisagé d'acquérir , en plus d'actions d'entreprises dont on peut escompter un développement favorable à long terme, des obligations qui confèrent î
au Fonds, outre un revenu fixe , une stabilité accrue en temps de fluctuations de la conjoncture.
Coupures : Certificats au porteur de une part, de 10 et de 50 parts.
Répartitions : Annuelles le 1er juillet, la première fois le 1er juillet 1957.
Prix d'émission : Du 15 au 21 janvier : Fr. 100.— nef par part. Ensuite le prix d'émission sera déterminé en tenant compte des titres contenus dans le portefeuille et des autres actifs.

Rendement : On peut prévoir que le rendement sera supérieur au rendement moyen actuel des actions d'entreprises suisses de premier ordre.

Jusqu'à nouvel ordre les certificats seront émis de manière continue. Les prospectus ef les bulletins de souscription peuvent être obtenus auprès des domiciles d'émission suivants qui donneront
sur demande tous autres renseignements désirés.

SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE , BÂLE CRÉDIT SUISSE , ZURICH
et fous ses sièges, succursales et agences et toutes ses succursales et agences

BANQUE E. GUTZWILLER & CIE, BÂLE
SOCIÉTÉ INTERNATIONALE DE PLACEMENTS (SIP), BÂLE

SOCIÉTÉ INTERNATIONALE DE PLACEMENTS (S IP), BÂLE
A partir du 17 janvier 1957, le produit de la liquidation sera distribué, contre remise des certificats munis des coupons No 42 et suivants attachés, à raison de Fr. 145.90 par sous-unité. j

Les porteurs de certificats ont la possibilité d'échanger leurs sous-unités SWISSUNIT, Série « B », jusqu'au 21 janvier 1957 contre des parts SWISSVALOR, Nouvelle Série , au prix de
Répartition du produit de Fr. 100.— chacune. Voir à ce sujet l'annonce d'émission ci-dessus.

liquidation des Certificats
Domiciles de paiement :

SWISSUNIT, Série «B» Société de Banque Suisse, Bâle Crédit Suisse, Zurich
et tous ses sièges, succursales et agences et toutes ses succursales et agences

Banque E. Gufzwlller & Cie, Bâle

I '|

!$& THÉÂTRE DE NEUCHÂTEL I

^**Z-m& Dimanche 20 janvier  à 20 h. 30 I 
j

LA REVUE À GRAND SPEC TA CLE 1
Du Théâtre municipal de Lausanne f !

«On tombe des nues» 1
2 actes, 20 tableaux — Ballet du Théâtre municipal de Lausanne L j

10 mannequins — 200 costumes I ;
Huguette Marling, la trépidante fantaisiste ; |

Les Rois du Rock and Roll , etc. j , j
ORCHESTRE JAZZ SYMPHONIQUE G . .'.j

Prix des places : Fr. 2.85 à 0.— f y \

Location : AGENCE STRUBIN, Librairie (R&mfà j
Téléphone 5 44 66 i

I AIDA I
>>> la symphatiqae pianiste >>>
y\ jou e tous les jours w

\\ de 18 h. à 19 heures \\
($ et de 21 h. à 23 heures «tf

| Au Bar Cecil , %
«? (1er étage du Café du Théâtre) («

IMN 
™ESSES PSICA LES DE NEUCHÂTEL g

^|
TU Vendredi 18 janvier 1957 §

ÉM m Vj m m̂By m  Salle des conférences à 20 h. 15 | : j

Ifty^By SL TS 
en faveur des enfan

ts 
réfug iés hongrois '•' ; |

>Çjp/  RÉCITAL DE PIANO i
*̂  ̂ donné par I !

EMU SMOFF 1
Au programme : Chopin, Schumann, Debussy,  Bartok, Liszt

PIANO STE1NWAY DE LA MAISON HUG & Cie

Entrée libre — Collecte X

Restaurant

MÉTROPOLE
Vls-à-vls de la poste

Son menu toujours bien servi

Spécialités à la carte

Au rez-de-chaussée, son BAR A CAFE

I 

Profondément touchés par l'affection et I
la chaude sympathie qui leur ont été I !
témoignées durant ces jours de grande t.
épreuve, et pendant la longue maladie de §
Madame Marguerite Mollet-Simmen, ;

Monsieur Frédéric MOLLET j i
et les familles alliées

adressent à tous leurs amis et connaissances |j
leurs très sincères remerciements et leur I
reconnaissance émue. ; j

Un grand merci à toutes les personnes |
qui ont témoigné leur attachement à la I
chère défunte par leur envoi de sl ma- I !
gnlflques fleurs et de couronnes. ; j

Neuchâtel, le 15 janvier 1957.

l'^nfnfw ne seu^e maison 2 adresses Kj Sj
iRVUim CENTRE-VILLE ŝfiM.ûj ^.jJ ST-ROCH 22 '

ilf l N||1 NEUCHATEL *̂ ™W*' Y V E R D O N  ¦{

' Mnl W RÉ PARE ET TRANSFORM E

! gif jg9 RÉPARATION... DE TOUS VÊTEMENTS USAGÉS X: !
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Crédit foncier Suisse

Zurich 1 - Werdmiihlep lafz 1
Tél. (051) 23 16 96

Jusqu 'à nouvel avis nous offrons des

BONS DE CAISSE
3 *4 % à 3-6 ans de terme

Les souscrip tions contre espèces sont reçues à nos guichets
de Zurich ainsi qu'aux siè ges des banques suivantes :

i N E U C H A T E L

Crédit Suisse
Société de Banque Suisse

 ̂ J

N E U C M AT E L .
GRANDE PROMENADE MUBOURC BU IAC 26

iw /O
Rabais spécial d'hiver

pour tous travaux de nettoyage chimique
S.E.N. et J. en plus

îa i—^̂ B—IM SIHI WIWIH ' IWB II I

!>̂ PPPi*Pi iajgfoVI ail! ylfirJj ]

: i

j j Demandez notre fameuse I

| ! choucroute î . i
servie tous les mardis

PRÊTS
de 200 à 2000 fr . sont
accordés TOUT DE
SUITE a fonctionnai-
res et employés à
salaire fixe. Rem-
boursements men-
suels. Discrétion ga-
rantie. — Consultez-
nous. Timbre réponse.
CRÉDITS - OFFICE
GfiRARD M. B O O S ,

! 

place de la Gare 12
(Melrose), LAUSANNE
Tél. (021) 22 69 25.

Compagne
gale, simple, âge Indiffé-
rent est demandée pour
sorties à ski pendant le
week-end. Adresser offres
écrites à Z . K. 219 au
bureau de la Feuille
d'avis.

S f Les HALLES Ignorent^
I l la volaille congelée I

^fl. BLâTTLER)
Auto - Camion - Autocar

Champ-Bougin 34
Tél. 5 73 30 - Neuchâtel

Semestre d'hiver 1956- S S57
Au programme de cet hiver, nous avons l'honneur d'Inscrire une série de
huit conférences faites par les soins de la Direction générale des P.T.T.
Biles auront Heu le vendredi, à 20 h. 30, à l'Aula de l'université, à Neu-
ohâtel (exception faite toutefois de la deuxième conférence qui sera donnée
à l'auditoire des lettres), aux dates suivantes :

1957
Vendredi 18 Janvier : M. V. Tuason , docteur en droit , chef de la division des

postes : Les P.T.T. en Suisse et dans le monde.
Vendredi 25 Janvier : M. W. Gerber , de la division du personnel :

Instruction et formation du personnel postal.
Vendredi ler février : M. A. Plumettaz , inspecteur à la subdivision des

timbres-poste et des travaux d'Impression : L'impres-
sion des timbres-poste en taille-douce ct en hélio-
rotogravure (projections de films de 16 mm.).

Vendredi 8 février : M. A. Langenberger, chef de la subdivision des
téléphones : Le service téléphonique (démonstrations
et projections).

Vendredi 18 février : M. M. Ducommun, du service des lignes téléphoniques:
Fils et câbles téléphoniques (démonstrations e1
projections).

Vendredi 22 février : M. R. Busset, chef du télégraphe à Genève : Lt
télégraphe (démonstrations et projections).

Vendredi ler mars : Pas de conférence, ce Jour étant légalement férié s
Neuchâtel.

Vendredi 8 mars : M. R. J\inod, Ingénieur à la subdivision de la radio-
diffusion et de la télévision : La rndlodlffuslor
(démonstrations et projections).

Vendredi 15 mars : M. M. Apothéloz, ingénieur à la subdivision de I E
radiodiffusion et de la télévision : La télévislor
(projections).

Les auditeurs ont la faculté de poser des questions après chaque conférence
CES CONFÉRENCES SONT GRATUITES

Université populaire neuchâteloise, le président : P. RIEBEN.
, 

• 

Société Dante Alighieri
Jeudi 17 Janvier, à 20 h. 15, ! 

:

an Musée des beaux-arts [ -'

Conférence en français i
par M. le professeur Eddy Bauer :

«Le comte Louis de Neuchâtel et son fils Jean
au service des Visconti (1350) »

! Gratuite pour les membres et les étudiants i
i Non-sociétaires 1 fr . 20 Invitation cordiale à tous

I L a  

famille de

Monsieur
Robert MAUMARY-THIÉBAUD

très touchée de la sympathie qui lui a été
témoignée à l'occasion de son grand deuil,
en exprime sa profonde reconnaissance.

Auvernier, Neuchâtel, Marin, le 14 Jan-
Janvler 1957.

Ecole privée de piano
Faubourg de l'Hôpital 17

Cours
Leçons

particulières
Cours du soir

L 'Imprimerie
Centrale

1, TEMPLE-NEUF
A NEUCHATEL

tient à la disposition
des familles en deuil
un grand choix de

CARTES DE
REMERCIEMENT

Elle est prête
à exécuter

les commandes
avec soin et dans
le plus bref délai

La société de musique
« La Persévérance », de
Cudrefin , cherche un

ORCHESTRE
de 3 à ' 4 musiciens pour
ses soirées des 3 et 9 fé-
vrier prochain. Faire of-
fre au président Jus-
qu'au 18 Janvier .
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LA GAUCHE A ETE VICTIME
DE SES DIVISIONS INTERNES

Les enseignements du scrutin de dimanch e à Paris

Les électeurs ont dit < non > à tous les défaitismes
Notre correspondant de Paris nous téléphone :

Les résultats définitifs du premier tour de l'élection du premier sec-
teur de la Seine confirment les indications que laissaient apparaître les
premiers dépouillements. Encore que le chiffre élevé des abstentions ait
quelque peu faussé le mécanisme de la votation — il atteint en effet
42 % des inscrits — le succès des modérés ne saurait être mésestimé.

Pour la première fois depuis la li-
bération dans un groupe de circons-
criptions à forte densité ouvrière , le
parti communiste doit renoncer à son
titre de « premier parti de France ».
Son candidat , qui arrive second dans la
course avec 62.706 voix , est distancé
de près de 40.000 suffrages par le porte-
drapeau modéré , M. Julien Tardieu.
C'est là un résultat significatif et M.
Pierre Mendès-France a lui-même re-
connu le glissement à droite que tra-
duit cette consultation populaire.

Le prestige personnel
de M. Mendès-France est diminué
D'où vient cet afflux de suffrages ?

D'abord des poujadistes déçus qui sont
revenus à leurs activités politiques tra-
ditionnelles , ensuite de ce fait  que , très
incontestablement , la droite a rempli
son devoir civique et qu'elle a su évi-
ter le piège des candidatures de di-
version.

La gauche, en revanche, est victime
de ses divisions internes et, à l'excep-
tion — de la candidate socialiste —
Mlle Mireille Osmin , qui améliore légè-
rement les positions de la S.F.I.O., les
radicaux partagés en mendésistes et en
antimendésistes (Steffannaggi contre
Soubiran) paient la rançon de la po-
litique personnelle de M. Pierre Men-
dès-France. La victime principale en est
d'ailleurs l'ancien président du Con-
seil radical dont le prestige personnel
sort quelque peu diminué de cette
confrontation où le peuple de Paris a
dit non à tous les défaitistes et ma-
nifesté un sens national extrêmement
réconfortant.

Le cas des communistes
Le cas des communistes est plus sub-

til. Ce aue les Moscoutaires ont perdu ,

ils l'ont en réalité cède à la « nou-
velle gauche ». Si donc au second tour
cette dernière s'efface, le parti de Mos-
cou devrait à peu de choses près re-
trouver son contingent traditionnel
d'électeurs. Le fait cependant que près
du tiers des suffrageants moscoutaires
ait préféré un progressiste au candidat
officiel du parti constitue un véritable
avertissement aux dirigeants du parti
communiste. II confirme l'existence d'un
groupe hostile au stalinisme du som-
met et matérialise aussi la présence
d'une minorité active opposée à la
dictature de l'appareil directeur du bu-
reau politique.

La diminution du contingent électo-
ral M.R.P. — il a perdu la moitié de
ses voix de janvier 1956 — vérifie
l'impression que l'électeur a surtout
cherché à voter utile. La démocratie
chrétienne n'avait aucune chance et
seuls ses vrais fidèles ont porté leurs
bulletins au candidat de Georges Bi-
dault et Pierre-Henri Teitgen.

Et maintenant 1
La première partie étaht jouée, le

terrain est désormais préparé à la
cuisine des désistements. Le mieux pla-
cé est évidemment M. Julien Tardieu
qui devrait gagner la majorité des
voix nationales qui se sont portées sur
le docteur Soubiran ou sur le postulant
d'extrême-droite, M. Courant.

En face de M. Tardieu , la gauche ne
peut prétendre l'emporter que si le
porte-drapeau communiste se retirait et
si l'accord se faisait entre socialistes,
communistes, radicaux orthodoxes et
nouvelle gauche sur une candidature
unique.

Elle peu t être avancée par les nou-
velles gauches. Jusqu'ici tout au moins
elle ne rencontre qu'un crédit limité.

M.-G. G.

Nouvelles accusations
YEMEN

LONDRES, 14 (A.F.P.). — Au sujet
des incidents survenus à la frontière du
Yemen et du protectorat d'Aden , la lé-
gation yèmeniite à Londres accuse lundi
la Grande-Bretagne de < dénaturer les
faits et en profiter pour exercer une
pression morale et militaire sur le Ye-
men ».

L. légation dément dans un commu-
ndqiué les affirmations contenues dans
une lettre diffusée par la délégation
britannique à l'O.N.U., selon lesquelles
la Yemen Inciterait des « rebelles » ré-
fugiés d'Aden à faire des incursions
dan» la prétendu protectorat ».

Le communiqué affirme que ven dredi
dernier des avions militaires et des
tanks britanniques ont attaqué le poste
d'Aman diana le Yemen . « Les forces
britanniques continuent leurs attaques
à partir de Beihan en direction de Da-
reibah, dans le Yemen ».

Des négociations
anglo-yemenites

LONDRES, 14 (Reuter). — Le minis-
tère britannique des affaires étrangè-
res a fait savoir lundi que des entre-
tiens sont actuellement en cours afin
que des fonctionnaires des gouverne-
ments d'Aden et du Yemen se rendent
dans la région frontière pou r discuter
de la récente tension dans cette région.
Le Foreign Office a fait parvenir ven-
dredi au chargé d'affaires du Yemen
à Londres une communication dans ce
sens.

Le pomte-pairole du Foreign Office a
déclaré que sir William Luce, gouv er-
neur d'Aden, a informé les autorités du
protectorat de ces entretiens. U s'agit
d'un accord sur une rencontre à la fron-
tière. Mais le lieu ni la date n'ont en-
core été déterminés jusqu 'à présent. Le
gouvernemen t du Yemen avait suggéré
une telle rencontre en décembre dernier.
II a fallu quatre semaines jusqu 'à ce
que le gouvernemen t du Yemen répon-
de aux questions br i tanniqu es  relatives
aux décision s sur l'objectif d'une telle
rencontre. Cette réponse est maintenant
parvenue à Londres et le Foreign Offic e
se tient en contact avec les milieux
yemémites compétents.

Comment
les ArnéBrigeaims

apprenaient
le français

Aux Etats-Unis , on trouve un pe-
tit livre qui donne une méthode
accélérée pour apprendre à parler
l'essentiel de la langue française ,
écrit le « Figaro l i t térai re ».

Il se présente sous la forme d'un
ouvrage de poche sans nom d'auteur.
Titre : « Le Français prat ique •.

Voici les premières phrases , sans
y changer une virgule.. .

PREMIÈRE LEÇON
1. Il y a trois chambres à coucher

chez nous.
2. Voici ma chambre à coucher.
3. Voici la chambre à coucher de

ma sœur Hélène .
4. Mon père et ma mère ont aussi

une chambre à coucher.
5. Est-ce que vous avez un Ht ? —

Oui , Madame I J' ai un lit.
6. Y a-t-il une lampe dans votre

chambre à coucher ?
7. Y a-t-il un fauteuil  dans votte

chambre à coucher ?
8. Voici la maison des Dupont.
9. Il y a trois chambres à cou-

cher chez M . Dupont.
10. Voici la chambre à coucher de

M. Dupont.
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Baltique : tempête
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Après un printemps prématuré, la
neige est tombée à Portofino , sur la
Riviera. On annonce de violentes tem-
pêtes de neige sur tous les Appenins.
Sur les sommets des Abruzzes , il est
tombé par places un mètre de neige
nouvelle. La région du parc national
des Abruzzes est entièrement coupée
du monde extérieur. Autour de Rome,
les montagnes sont toutes couvertes
de neige.

Rafales de vent dans le Midi

AVIGNON , 14. — Des rafales de
vent ont causé des dégâts en divers
endroits du Midi. Dans le Gard , une
suspension de caténaire et un pylône
sont tombés sur un fourgon postal du
rapide Pau - Nice, en gare de Gallar-
gues. Les voies ayant été obstruées
pendant quelque temps, il en est ré-
sulté des .retards dans la circulation des
trains entre Montpellier , Nîmes et Avi-
gnon.

Au Pontet , dans le Vaucluse, un ar-
bre est tombé sur une automobile qui
a été littéralement écrasée et ses deux
occupants grièvement blessés.

La vitesse du vent atteignait par
moments 160 km. à l'heure au Mont-
Ventoux.

Sur mer, dans le golfe du Lion , les
bateaux ont subi des retards de plu-
sieurs heures.

M, Gomulka reconnaît
la primauté de l'U.R.S.S.

POLOGNE

VARSOVIE, 14 (A.F.P.) — « Tout en
maintenant  sa souveraineté, la Pologne
doit renforcer l'union au sein du camp
socialiste avec l'U.R.S.S. à sa tète » a
déclaré lundi  M. Gomulka , premier se-
crétaire du parti ouvrier un i f ié  polo-
nais , dans un grand discours électoral
prononcé devant 3000 personnes au pa-
lais de la science et de la culture de
Varsovie.

C'est la première fois depuis son re-
tour à la vie politi que en octobre der-
nier , que le chef du communisme po-
lonais reconnaît ainsi la primauté de
l'U.R.S.S. parmi les autres na t ions  com-
munis tes .  M. Gomulka a souligné d'au-
tre part que les troupes soviéti ques
cont inueraient  de s ta t ionner  en Polo-
gne aussi longtemps qu 'une armée al-
lemande  subsisterait en Allemagne oc-
cidentale.

M. Gomulka a vivement critiqué la
doctrine Eisenhower, qui , a-t-il dit ,
permet aux Etats-Unis « d'util iser la
force . à tout m o m e n t »  et a pour but
de leur assurer le contrôle du pétrole.
La déclaration du président Eisenho-
wer constitue « un danger pour la
paix ».

KHROUCHTCHEV A LA TÊTE
DU GOUVERNEMENT

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Cette mesure serait destinée à libérer
le parti communiste de l'U.R.S.S. et par
la le mouvement communiste interna-
tional de la respon sabilité des mesures
que le gouvernement soviétique croit
nécessaire de prendre pour des raisons
intérieures.

M. Khrouchtchev étant à la tête du
gouvernement pourrait mener sa politi-
que sans impliqu er le parti communiste.

D'après les mêmes sources, un chef
nominal sera it placé à la tête du parti
si le projet était adopté.

« Remontée » de Malenkov
Selon ce plan , M. Malenkov devien-

drait premier vice-président du Conseil,
chargé des affaires intérieures dans le
nouveau gouvernement.

On voit une indiication de la « remon-
tée » de M. Malenkov , dans le fait que
c'était lui qui représentait le gouverne-
ment soviétique dans les entretiens se-
crets qui ont eu lieu à Budapest.

II a également participé aux entre-
tiens qui ont eu lieu à Moscou entre les
dirigeants soviétiques et ceux de la

Chin e popula ire et de l'Allemagne de
l'Est.

Dans la nouvelle organisation du pou-
voir, le parti communiste ne prendrait
plus de responsabilités gouvernementa-
les, tandis qu'on considérait jusqu'ici
que son premier secrétaire était en fait
l'inspira teur de la politique soviétiqu e,
beaucoup plus que le chef nominal du
gouvernement, M. Bouiganine.

On n 'a pu avoir jusqu'ici aucun e con-
firmation officielle de ce projet de re-
maniem ent.

Certains observateurs estiment que s'ils
est adopté par les dirigeants soviéti-
ques, le projet sera soumis à l'approba-
tion du Soviet suprême durant sa pro-
chaine session.

Prochaine réunion
dn Soviet .suprême

PARIS, 14 (A.F.P.). — L'agence Tass
annonce que le Soviet suprême de
l'U.R.S.S. est convoqué en sixième ses-
sion le 5 février 1957, à Moscou , par
diécislon du praesidium de cet orga-
nisme.

M. Dulles explique
la politique Eisenhower

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le demi-million de fugitifs arabes fait
l'objet de l'inlassable propagande com-
muniste. Tout cela a incité les Etats-
Unis à prendre de leur côté les mesu-
res appropriées pour faire face à ce
nouveau et sérieux danger. « J'insiste
sur le mot « appropriées », car il est
bien clair que ces mesures ne doivent
pas aboutir au retour du colonialisme
ou à l 'hostilité , sous quelque forme que
ce soit , contre les aspirations des peu-
ples du Moyen-Orient.»

Les communistes prendront
tous les risques

Le secrétaire d'Etat a conclu en re-
levant que l'année écoulée avait mené
à un affaiblissement du communisme
international sur plusieurs fronts.
« Mais ici , nous avons affaire à une si-
tuation dans laquelle celui qui gagne
la dernière épreuve gagne tout. Je
n'affirme pas qu 'il s'agit maintenant
de la dernière épreuve, mais c'est une
épreuve décisive dans la lutte qui op-
pose le communisme à la liberté. Je
puis certifier que les chefs du com-
munisme international prendront tous
les risques pour devenir les maîtres du
Moyen-Orient. Ils l'ont montré ouver-
tement. »

KHROUCHTCHEV
la doctrine Eisenhower
sera jetée à la poubelle

LONDRES , 14 (Reuter). — M.
Khrouchtchev , le chef communiste so-
viétique , a déclaré, selon l'agence Tass,
à une assemblée de masse à Tachkent,
que le lion britannique était devenu
€ sénile, faible et enroué. Il a mainte-
nant perdu sa queue en Egypte. L'im-
périalisme américain se lance sur les
régions du Proche et du Moyen-Orient ,
pour les reprendre à ce lion, aux im-
périalistes britanniques et français » .

A propos de la c doctrine Eisenho-
wer » , M. Khrouchtchev remarqua :

Depuis qu'existe le régime soviétique,
il y a eu nombre de doctrines de cette
espèce, dirigées contre l'Union soviéti-
que. Mais toutes ces doctrines et pro-
phéties ont échoué. L'Union soviétique
demeure, telle une falaise granitique ot
devient do Jour en Jour plus puissante.
Son économie se fortifie ct son peuple
aussi. Eisenhower définit la situation
comme sl -l'Union soviétique avait l'in-
tention de s'emparer de ces réglons (du
Moyen-Orient). Vous savez, vous, que
seul un visionnaire peut formuler une
telle accusation contre l'Union sovié-
tique. Aujourd'hui, les Impérialistes
s'efforcent d'arrêter le cours de l'his-
toire. Mais tous ceux qui, dans le pas-
sé, ont tenté de le faire, ont été Je-
tés à la poubelle des choses périmées.
Le même destin est réservé à la doc-
trine Eisenhower.

L Académie
admet

«budgétivore»
La commission du dictionnaire de

l'Académie française a poursuivi l'étu-
de des mots relevant de la lettre « B ».
Elle a admis «budgétivore » avec la dé-
f in i t ion  suivante : « Parasite du bud-
get».

Elle a donné comme exemple pour
«budge t » : « Boucler son bud get».

Ayant  ainsi admis cette expression
dont de nombreux Français se servent
déjà pour indi quer la peine qu 'ils ont
à f in i r  le mois , les membres de la com-
mission ont est imé qu 'ils pouvaient
très bien admettre également : « Dan-
ser devant le buffet  », au mot « buf-
fet ».

A t i t re  d'exemple encore, il a été
ajouté  au même mot : « Vingt minutes
d'arrêt : buf fe t », consacrant ainsi l'an-
nonce des emp loyés de gare.

Après discussion , « b u f f e t i e r » , celui
qui t ient  un bu f fe t , a été maintenu.
« Buvetier  : qui tient une buvette » a
été main tenu  aussi. On trouve ce mot
dans « Les Plaideurs ».

Rendez-vous du Gotha
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Samedi après-midi , venant  de Genè-
ve, l ' i n fan t  d'Espagne, Don Juan Car-
los de Bourbon , fi ls  aîné du comte de
Barcelone , premier prétendant au trône
d'Espagne, a été accueilli par le comte
de Casa Rojas , ambassadeur d'Espagne
en France et par l'ancien di p lomate
M. Quinones de Léon.

La mère de l ' infant , la comtesse de
Barcelone et les princesses Pilar et
Marguerita sont arrivées le même jour
à Paris venant  de Lisbonne.

Enf in , d imanche  mat in , la reine Fre-
derika de Grèce , seule souveraine ré-
gnante à assister au mariage , a été ac-
cueillie à sa descente du Simplon-
Orient-Express par le comte et la com-
tesse de Paris entourés des princesses
Isabelle. Hélène et Diane.

Tension
en Hongrie

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Bn effet, tant des déclarations de
réfugiés que de celles de la radio hon-
groise, 11 ressort qu'une grève larvée se
poursuit dans plusieurs entreprises de
la capitale, malgré l'existence de la
nouvelle procédure accélérée et que cer-
taines d'entre elles ne pourraient pas
tourner sans un apport de main-d'œu-
vre venue de Tchécoslovaquie.

M. Kovacs se retire
BUDAPEST, 14 (Reuter). — Le porte-

parole du parti hongrois des petits pay-
sans a déclaré lundi que M. Bêla Ko-
vacs, chef du parti , avait décidé de se
retirer pour le moment de la vie poli-
tique pour raison de santé.

Le parti des petit s paysans est un des
trois partis non communistes qui
avaient participé avec les commun istes
à la coalition gouvernementale de 1945-
1947. Selon des information s de source
gouvernementale, les petits paysans doi-
vent participer au gouvernement élargi
que M. Janos Kada r avait annoncé le
6 janvier. M. Kadar avait relevé à cette
occasion que tous les non-communistes
qui entreraient au gouvernement de-
vraient s'obliger à « travailler pour la
dictature du prolétariat' » et reconnaître
la primauté du parti socialiste des tra-
vailleurs (communiste).

Les observateurs de Budapest sont
d'avis que la ren onciation provisoir e de
M. Kovacs d'exercer une activité poli-
tique est due au refus des leaders du
parti des petits paysans de collaborer
avec les communistes dans un gouver-
nement de coalition, aux conditions
émises par M. Kadar.

L'ancien socialiste Marosan
pourrait présider

le cabinet de coalition
VIENNE, 14 (Reuter).  — Des voya-

geurs venant de Budapest rapportent
que, selon des bruits courant dans la
cap itale hongroise, l'ancien socialiste
Gyorgy Marosan deviendrait président
d'un gouvernement hongrois de coali-
tion. Jusqu'à ces dernières années , il
était social-démocrate, mais ses récen-
tes attaques contre ses anciens collè-
gues de la gauche modérée prouvent
qu'il a passé entièrement dans le camp
communiste.

NOUVEAU REFUS AMÉRICAIN
DANS L'AFFAIRE INTERHANDEL

UNE I R R I T A N T E  A FFA IRE

Notre correspondant de Berne nous téléphone :
Un bref communiqué annonçait hier, officiellement, que le départe-

ment d'Etat avait remis, vendredi, à M. de Torrenté, notre ministre à
Washington, une note accompagnée d'un long exposé des motifs qui
répond négativement à la demande suisse, présentée en août dernier ,
d'ouvrir une procédure d'arbitrage ou de conciliation dans l'affaire « In-
'terhandel » pendante depuis plus de dix ans.

Il avait été convenu , nous assure-t-on,
que rien ne serait publié à ce propos
avant que le Conseil fédéral ait eu le
temps d'examiner la réponse américaine
et d'étudier les arguments avancés pour
justifier le refus . Mais une fois de plus,
la consigne n 'a pas été respectée en
Amérique et un journal yankec fut  mis
en mesure de donner quelques rensei-
gnements, celui-là en particulier que le
département d'Etat et le département de
justice sont tombés d'accord pour esti-
mer que la convention d'arbitrage amé-
ricano-suisse du 16 février 1931 ne sau-
rait s'appliquer en l'occurrence.

Le Conseil fédéral fera sans doute
savoir ce qu 'il pense de cette thèse et ,
éventuellemen t ce qu 'il trouve à lui  ob-
jecter. De toute façon , on attend des
explications officielles , puisque M.
Oprecht et plusieurs de ses collègues
socialistes ont dépose au Conseil na-
tional une interpellation sur cette irri-
tante affaire.

II s'agit
d'une entreprise suisse

Rappelons brièvement qu ' Interhan-
del est la nouvel le  raison sociale de
« I. G. Chemie », fondée cn 1928 par
l'entreprise al lemande « I. G. Farben ».
Les avoirs de cette société furen t  mis
sous séquestre aux Etats-Unis lors de
la déclaration de guerre à l 'Allemagne.
En 1946, lorsque fut  signé l' accord de
Washington qui aurait dû régler la li-
quidat ion des avoirs a l lemands  en Suis-
se, il fut  convenu , cn contre-partie que
les avoirs suisses bloqués aux Etats-
Unis  seraient libérés. Or , le gouverne-
ment américain prétendi t  que l'accord
ne s'app li quait pas aux biens mis sous
séquestre parce que «b ien s  ennemis »,
laissant entendre par là qu 'il considé-
rait toujours « I. G. Chemie » comme
une entreprise  soumise à l ' inf luence
pré pondérante  du cap ital  a l lemand .

On essaya d'éliminer ce point  l i t i-
gieux en ordonnant  une expertise. Pen-
dan t  près de cinq mois , les inspecteurs
de l 'Office suisse de compensat ion fu-
rent au t ravai l .  Us a r r ivè ren t  à la con-
clusion qu 'exception f a i t e  pour une fai-
ble part du cap ital social , la société ,
constituée selon le droit  suisse , n 'était
p lus ni en fai t  ni ju r id i quement  une
entreprise a l lemande ,  et qa'é,'i avait
rompu tous ses liens avec l 'Allemagne.

L'affaire alla jusque devant l'autori-
té de recours instituée par l'accord de
Washington. Elle se prononça le 5 jan-
vier 1948 et constata que « I. G. Che-
m i e » , devenue entre temps « Interhan-
del » n 'était pas une entreprise alle-
mande , mais  une entreprise suisse et
que , par conséquent , ses biens devaient
être libérés. Aucune opposition ne fut
faite contre cette décision , mais lc gou-
vernement des Etats-Unis ne lui a point
donné suite , in terprétant  l'accord de
Washington dans ce sens que des au-
torités suisses n'avaient pas le pouvoir
de prendre des décisions concernant des
biens étrangers aux Etats-Unis et que
leur  comp étence ne s'étendait qu 'aux
biens a l lemands  en Suisse.

Il ne restait  à Interhandel qu 'à dé-
poser , conformément à la législat ion
américaine, une demande civile ten-
dant  au déblocage de ses biens séques-
trés aux Etats-Unis .  Ce procès , engagé
le 21 octobre 1948 n 'a pas permis à la
demanderesse de faire reconnaîtr e son
bon droit.

Zizanie
Pour comp li quer l' a f f a i r e , la zizanie

s'est mise entre d i f f é ren t s  groupes d'ac-
t ionnai res , de sorte que les princi paux
intéressés n 'ont pas présenté un front
de défense sans fissure ce qui a certai-
nement  a f f a ib l i  leur position. Enf in , il
y a une semaine , le « Volksrecht» , or-
gane du parti  socialiste suisse , a criti-
qué, dans un article qui donne un
avant-goût de l ' interpellation parle-
menta i re , le rapport et les conclusions
de l'Office suisse de compensation à
propos d 'Interhandel.  A l'en croire , on
ne doit esp érer aucune solution satis-
faisante avant qu 'on ait tiré au clair ,
en Suisse d'abord , certains faits trou-
blants que les enquêteurs de 1946 n'ont
pas vu ou pas voulu voir.

Puisque le Conseil fédéral s'est résolu
à prendre l'affa i re  en mains , engageant
ainsi son autorité , il serait utile qu 'il
fasse connaître sans trop tarder son
opinion sur le reproche adressé à l'Of-
fice suisse de compensation d'avoir , par
son rapport , mis lc pouvoir poli t ique
dans une situation fausse et enlevé par
avance à ses arguments toute ¦> force
de percussion ». Peut-on attendre que la
session de mars sera l'occasion de l'ex-
plication désirable ?

G. P.

Le nouveau cabinet anglais
est accueilli à Londres

avec des sentiments mélangés

En raison du maintien de M. Selwy n Lloyd
aux aff aires étra ngères

LONDRES, 14. — Du correspon-
dant de l 'A.T.S. :

L'annonce de la composition du
nouveau Cabinet britannique a été
accueillie avec des sentiments mé-
langés à Londres, par le public et
par la presse.

Le maintien de M. Selwyn Lloyd au
Foreign Office a constitué la princi-
pale surprise. On s'attendait générale-
ment que le nouveau chef du gouver-
nement, en nommant un nouveau mi-
nistre des affaires étrangères, cherche
à démontrer que la Grande-Bretagne
veut modifier sa politique extérieure,
l'aventure de Suez ayant échoué.

Comme cela ne semble pas être le
cas, on admet que M. MacMillan en-
tend jouer dans ce domaine un rôle
aussi important que son prédécesseur
et montrer qu'il approuve entièrement
la décision de M. Eden d'intervenir mi-
litairement en Egypte.

Le maintien de M. Lloyd est approu-
vé par les journaux qui avaient pris
la défense de la politique de sir An-
thony mais est vivement critiqué par
les adversaires de cette politique.

Le fait que le ministère des trans-
ports est désormais représenté dans le
cabinet restreint par M. Watkinson , a
rencontré une approbation générale,
ainsi que la nomination de M. Thorney-
croft au poste de chancelier de l'Echi-
quier.

Conseil de cabinet
LONDRES , 14 (A.F.P.). — M. Harold

MacMillan a présidé, lundi matin, son
premier conseil de cabinet restreint au
10, Downingstreet.

D'autre part , M. MacMillan poursuit
la constitution de son ministère.' Après
avoir nommé les 18 membres du ca-
binet restreint , il lui reste maintenant
à désigner ou à confirmer les titulai-
res de vingt ministères, non représen-
tés au cabinet et une quarantaine de
sous-secrétaires d'Etat.

Assermentation à Buckingham
LONDRES, 14 (Reuter). — Au cours

d'une séance du conseil de la couronne,
la reine a assermenté, lundi, au palais
de Buckingham, les dix-huit membres
du cabinet restreint.

produit aussi aisément un mot à l'em-
porte-pièce qu 'une citation latine. Alors
que sir Anthony usait toujours d' un
tangage pruden t destiné à n'o f f e n s e r
personne , le nouveau premier ministre
brille plutôt dans le rôle de « gladia-
teur t du conservatisme britannique.
Dans les assemblées populaires ou mê-
me à la Chambre des communes c'est
sur M. MacMilla n que les tories comp-
tent généralement pour « démolir -» l' ad-
versaire. Son talent de polémiste lui
permet de soulever l' enthousiasme d' un
congrès avec beaucoup plus de faci l i té
que n'importe lequel de ses collègues.

Le langage vigoureux qu 'il manie à
l'occasion produi t un e f f e t  d' autant
plus vif  que du point de vue p hysi que
le nouveau chef du gouvernement est
l'incarnation de l'aristocratie la p lus
authentique. Son maintien rigide com-
me celui d' un militaire, sa moustache
tombante qui lui donne une expression
désabusée , son regard qui laisse trans-
paraître ta malice derrière l'écran des
lunettes , sa voix puissant e ou même
tonitruante , mais qui garde l'accent des
« publi c schools », son élégance un peu
a f f e c t é e , qui le classe comme le « dan-
d y » de la politiqu e anglais e, tout en
M. MacMillan consp ire à susciter l'ima-
ge d' un grand seigneur sachant parler
aux fo ules .

m. MACMILLAN
SAURA PARLER

AUX FOULES
Il y a un air de famil le  entre sir

Anthony Eden et M. Harold MacMillan.
Ce dernier , qui a trois ans et demi de
plus , a la moustache mieux garnie et
le cheveu moins blanc. Il est moins
grand et d' allure plus sévère. Il a la
même distinction rendue célèbre par sir
Anthony Eden à travers le monde en-
tier , la même éducation aristocratique
à Eton et à Oxford , la même élégance
par fa i te .

Le parallèle s'arrête pourtant là ,
écrit le *Monde v, car M. MacMillan f u t
avant la guerre , bien plus qu 'Eden , un
conservateur bouillant et rebelle. Il

ALGÉRIE

ALGER , 14 (A.F.P.). — Trente rebel-
les ont été abattus dimanche par les
forces de l'ordre au cours d'une opéra-
tion entreprise en Grande Kabylie près
de Michelet , situé à 150 km. environ
à l'est d'Alger.

Des rebelles abattus

p""" APOLLO ^̂ ^
p Aujourd'hui à 15 h. et 20 h. 30 ; i
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A L L I A N C E  S U I S S E
DES SAMARITAINS

.__^L Section mixte
p=Q^ Neuchâtel
Le cours de soins aux blessés

débutera ce soir à 20 heures
Collège des Terreaux nord

DES INSCRIPTIONS Y SERONT
ENCORE PRISES

r 

Notre offre de la semaine ^^
MIXED -GRILL ]
La brochette . . Q mwam |;j

(cipolata, lard , foie, tranche E :
de veau et de porc)

o» Marché Migros HJ

Aula de l'Université
Ce soir, à 20 h. 15,

Conférence HENRI GUILLEMIN

V E R L A I N E

Cours de danse
prof. Edm. Richème
Reprise de tous les cours d'ensemble

dès mercredi 16 janvier
Leçons particulières en tous temps

INSTITUT : POMMIER 8 - Tél. 5 18 20

CONTEMPORAINS 1917
Assemblée générale

au CERCLE NATIONAL
Jeudi 17 janvier , à 20 h. 15

Les nouveaux membres seront
les bienvenus

M THÉÂTRE
%^J Ce soir, à 20 h. 30
SS ABONNEMENT SÉRIE A

Galas Karsenfy

ESPOIR
Location : Agence STRUBIN

Librairie REYMOND , tél. 5 44 66
7me spectacle de' l'abonnement

Académie M. de Meuron
Cour de l'hôtel du Peyrou ,

Neuchâtel
Aujourd'hui :

Réouverture des ateliers
A 20 h. : DESSIN avec modèle vivant

par M. A. Ramseyer (P.S.A.S.)
A 20 h. : DESSIN PUBLICITAIRE

par M. A. Bllleter, graphiste G.R.D.
Inscriptions et renseignements à l'entré»

des ateliers

#fc Aujourd'hui!
N<|§ateioise |a poularde ! j

"el. 5 85 88 pochée au riz 11Terreaux 7 sauce suprême M

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)
Humphrey de Forest Bogart est né le

25 décembre 1899 à New-York . Il était
fils d'un chirurgien et d'une comédien-
ne connue. Bogart a débuté sur la scè-
ne en 1918, puis passa au cinéma , d'a-
bord comme opérateur , ensuite comme
technicien , directeur de prises de vues
et figurant. Il a remporté son premier
succès dans le film à ép isodes « Meet
my Wife i>, qui a tenu l'écran pendant
une année à Broadway et qui l'a fait
connaître.

Humphrey Bogart



AU JOUR UE JOUR

Depuis p lusieurs années , les fem-
mes occupent de p lus en plus des
postes importants et pratiquent
des professions réservées jusqu 'alors
aux hommes. A Neuchâtel , quatre
femmes ont été récemment nom-
mées mandataires commerciales
dans une sociét é d'assurances et
leur travail donne entière satis -
fact ion.

Si Genève , Lausanne et Zurich
conf ient  des taxis à des femmes ,
la facult é  des sciences de l' univer-
sité de Berne a décerné le titre
de docteur honoris causa à une
p hysicienne , pour ses travaux con-
sacrés aux rayons cosmiques et
Bâle-Ville a accepté une révision
partielle de la constitution de
l'Eg lise autorisant les théologien-
nes à exercer un ministère com-
p let. Dans le canton de Vaud , deux
femmes  remp lissent les fond ions
de secrétaires munici pales. D' autre
part , la loi vaudoise sur le nota-
riat , qui date de 1940, va être ré-
visée par le Grand Conseil. Sa prin-
cipale innovation : les femmes
noueront être notaires.

Aux Etats-Unis , le sexe fa ib le
prend une part toujours p lus ac-
tive à la vie professionnelle.  Entre
1!) 'i0 et 1050, le nombre de femmes
qui occupent une situation d' une
certaine importance, a passé de
450,000 à 1 million. Fonctionnai-
res , propriétaires de commerce ,
c h ef s  d' entreprise, ingénieurs , mé-
decins , avocats , itiqes et architec-
tes sont des métiers de plus en
plus fé minins .  ... Et le lavage de la
vaisselle , un métier de p lus en p lus
masculin.

NEMO.

Des f emmes occupent
des postes importants

LE MENU DU JOUR
Potage minute

Chou-f leur au jambon
Pommes rôties

Compote de fruits
... et la manière de le préparer

Chou-fleur au jambon. — Déta-
cher le chou-fleur et cuire à l'eau
salée. Quand le légume est tendre ,
en mettre la moitié dans un plat,
parsemer avec 200 grammes de jam-
bon cuit coupé en dés et ' recou-
vrir avec le reste du chou-fleur.

D'autre part , préparer un ' roux
blond avec du beurre et de la fa-
rine, mouiller avec du lait et de
l'eau de cuisson. Cuire dix minu-
tes et verser sur le légume. Par-

; semer de fromage râpé et mettre
: au four dix minutes.

Elut civil de Neuchâtel
N A I S S A N C E S .  — 7 Janvier. Hammerlt ,

Charles-Eric , fils de Charles-Frédéric,
manœuvre à Saint-Biaise , et de Frida .
née Blaser ; Sermet . Pierre-André , fils de
Claude-Robert-Numa, typographe à Pe-
seux , et d'Elisabeth-Alice, née Kunz.

DÉCÈS.  ¦— 7 Janvier. Gerber , Jakob-
Emil , né en 1899 , employé de bureau
résidant à Neuchâtel , époux d'Eisa-Louise ,
née Gnâgi. 8. Vallélian , Jean-Antoine-
Vincent , né en 1875 , pêcheur à Neuchâ-
tel . veuf d'Anna, née Grossen.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 14 Jan-

vier . Température : Moyenne : — 0 ,9 ;
min . — 1 ,3 ;  max. : 1,3. Baromètre :
Moyenne : 712 ,2 . Eau tombée : 0,3. Vent
dominant : Direction : nord-est ; force :
assez fort . Etat du ciel : Couvert à très
nuageux par moments, petites chutes de
neige intermittentes.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719 ,5)

Niveau du lac, 13 janvier , à 6 h. : 428.96
Niveau du lac du 14 janv . à 6 h.: 426.96

Prévisions du temps.  — Ouest du Pla-
teau : ciel variable , par moments belles
eclaircies , spécialement dans la région
du Léman. Forte bise. Temp érature en
baisse. — Valais : temps partiellement
ensoleillé . Température en baisse. —
Jura , pied nord du Jura , centre et nord-
est du Plateau , versant nord des Alpes ,
nord et centre des Grisons : ciel géné-
ralement très nuageux ou couvert. Par
moments, chutes de neige. Vent du nord
à nord-est , modéré à for t sur le Pla-
teau. Froid. Températures en baisse , voi-
sines de — 6 degrés en plaine dans la
journée.

r—r-, ! r : n
u* mi& 1

Accrochage a la rue du seyon
Hier,  à lô h. 20, à la nie do Seyon ,

un ' fourgon pos ta l  et une  v o i l u r e  par-
ticulière se son t  accrochés et ont subi
des dégâts matériels.

Un enfant renversé
par une voiture

Hier, à 17 h. 20. u n e  voiture c i rcu la i t
aux Dra izes  en d i rec t ion  de la v i l l e
lorsque, parvenue au-dessus du refuge
des t r a m s  du Vauseyon, son conduc-
teur  vit sortir d'une voi ture  en s t a t i o n -
n e m e n t  un en fan t  de 6 ans  qui  traver-
sa la route en courant .  Le conduc t eu r
f r e i n a  ma i s  ne pu t  év i t e r  l' e n f a n t  qu 'il
heur t a  avec le p hare avant  gauche de
sa machine .

L'e n f a n t  fu t  relevé par sa mère. Il
ne porte pas de blessures apparentes
et a pu regagner son domici le .  La voi-
ture  a son p hare brisé. Au moment  de
l'accident la route était recouverte de
verglas .

Le prochain horaire devant
la Fédération du pied du Jura
La Fédération des sociétés du pied

du Jura a tenu son assemblée an-
nuelle lundi à Neuchâtel , sous la
présidence de M. Ernest Béguin.
Comme de coutume, elle a passé au
crible le projet d'horaire de la ligne
en présence des délégués du ler ar-
rondissement des C.F.F., qui étaient
MM. Sauvageat et Spahr.

Le premier nommé montra les
améliorations apportées par le pro-
jet particulièrement entre Bienne et
Bâle par le Jura , où une nouvelle
relation rap ide a été créée. A Bienne ,
le direct No 141 relève la correspon-
dance du direct No 125 (dép. Neu-
châtel 20 h. 11) et arrive dans la
cité rhénane à 21 h. 55. Le gain par
rapport à Olten est de 41 minutes.
Au retour , le No 220 permet de quit-
ter Bàle à 17 h. 47 et d'arriver à
Neuchâtel à 19 h. 40.

Il est vrai qu 'il a fallu détendre
la marclie de quel ques trains à cause
de la sujétion de la simple voie ou
des chantiers en cours. Mais, dans
l'ensemble , le gain des temps de par-
cours des trains directs de la ligne
est de 59 minutes.

Au mois de juin , la double voie
sera installée de la Neuveville à
l' entrée de Gléresse. De Gléresse à
Bienne , le problème est lié à l'élar-
gissement de la route du pied du
Jura.

Les travaux sont en soumission de
Grandson à Onnens.  Il est possible
que le tronçon Onnens-Concise soit
entrepris avant  Yverdon-Grand son à

cause des difficultés que soulève le
parcours commun avec la ligne de
Sainte-Croix.

Plusieurs délégués font observer
qu 'il y a tout de même quel ques
ombres au tableau. On ne trouve
plus aucune voiture directe interna-
tionale sur la ligne du pied du Jura.
La dernière , celle de Dortmund , dis-
paraît  cette année. Les temps de
parcours ne sont pas seulement in-
fluencés par les chantiers ou par la
simple voie. On remarqu e par exem-
ple qu 'entre Olten et Zurich plu-
sieurs de nos trains sont utilisés
pour la desserte locale et n'ont plus
le caractère de trains directs ou lé-
gers.

Passant à l'examen détaill é de
l'horaire , la Fédération retient par-
ticulièrement le cas des trains Nos
103, 107 et 120 et les signale à l'at-
tention de la direction des C.F.F. La
marche du No 120, qui est le seul
« léger » de la ligne de Zurich à
Genève , devrait être sérieusement
revue. Enfin , la Fédération souhaite
que le No 128, dernière relation du
soir au départ de Zurich , qui relève
d'excellentes correspondances à Ol-
ten , circule non seulement le di-
manche , mais aussi le samedi.

Dans les divers , le secrétaire ren-
seigne l'assemblée sur la campagne
de publicité en faveur de la ligne ,
campagne qui parait avoir été très
appréciée notamment par les agences
de voyage.

Duo Paul Druey - Jean Nyder
A la Salle des conf érences

Ce concert, placé sous les auspices
de l'Eglise réformée de Neuchâtel . était
donné au profi t  des réfugiés hongrois
de Suisse et d 'Aut r iche .  J'en suis sorti
avec un cer ta in  mala i se  : en effe t  lors-
que des é tud i an t s  ou des amateurs  bé-
névoles organisent  une soirée au p ro f i t
d'une  œuvre chari table, le simple
compte rendu est de rigueur, les artis-
tes occasionnels sont mis au bénéfice
de l ' in tent ion  et chacun conviendra
que le chroniqueur  ferait preuve du
plus parfa i t  mauvais  goût en criti quant
un spectacle qui n 'a d'autre prétention
que de nous diver t i r  quelques i n s t a n t s
et de fa i re  appel , avec le sourire, à
notre générosité.

Il en va ici tout  autrement  : il s'agit
de professionnels : le duo P. Druey-
J. Nyder fai t  une certaine publicité,
on nous parle de dix années de t ravai l
en commun, et quelle que soit la sym-
pa th ie  que l'on puisse éprouver pour
des mus ic iens  qui m e t t e n t  leur temps
et leur ta len t  au service d'une belle
cause, on est en droit d'exiger d' eux ,
même pour un récital de bienfaisance,
un  m i n i m u m .

Je me sens donc plus à l'aise pour
signaler la regret table médiocri té  de ce
concert. Oh ! je ne demande pas à M.
Druey de nous faire oublier  M i l s t c i n
ou Isaac Stern , ma i s  s implement  de
jouer juste, de renoncer à ces glisse-
ments  ou « ports de voix » trop fré-
quents d'une note à l'a u t r e , de nous
faire  entendre , lorsqu 'il se con ten te
d'accompagner le p i ano , a u t r e  chose
que d ' impercept ibles  b a l b u t i e m e n t s, en-
f in  et sur tout  de donner à ses inter-

pré ta t ions  un peu de «vie, de passion
et d'éclat.

Quant  à M. Nyder , dont j'ai eu déjà
l'occasion de criti quer la fâcheuse pro-
pension à considérer la musi que comme
un prétexte  à de cont inuels  épanche-
m e n t s  lyri ques , il a au moins une so-
nori té  agréable , le sens des contrastes
et il a fa i t  preuve, no tamment  dans
la sonate de Franck, d'une certaine
vi ta l i t é  d'a u t a n t  plus f rappante  que son
par tena i re  paraissait peu disposé à
s'affirmer.

Notons encore, après une exécution
bien terne de deux sonates de Bach et
de Mozart , celle , un peu meil leure, de
« Chan t s  hongrois » et « Danses roumai-
nes » de Bartok. La version originale
n 'est pas pour violon et piano , mais
l'a r rangement  est excellent. Cette mu-
si que réclamai t  des interprètes bien
plus  de verve ry thmique  et sur tout  une
mise au po in t  i n f i n i m e n t  plus « ser-
rée » (chez Bartok , chaque note compte ,
chaque  accent a un sens précis). P.
Druey et J. N yder ont eu au moins le
mér i t e  de mettre à leur programme
cette œuvre si a t t achan te  et pour l'au-
di teur , d'un accès si aisé , comme c'est
d'a i l l eu r s  le cas pour beaucoup de piè-
ces d ' insp i ra t ion  populaire du grand
compositeur.

Ce concert appel le  une dernière cons-
ta ta t ion  : à une  époque où la radio, le
disque et, à Neuchâ te l  même, nombre
de concerts nous of f rent  des interpré-
t a t i o n s  quasi  parfa i tes, l'« à peu près »
ne s u f f i t  p lus  et agace l'auditeur le
moins exigeant.

L. de M.

COM»lS£9ER

Mort de M. Jean Gauchat
président de commune

Hier après-midi est décédé, dans sa
74me a n n é e , M. Jean Gaucha t , président
du Conseil  communal, ancien ins t i tu teur
et bourgeois d ' honneu r  de Colombier.

C'est un Neuchâtelois rie viei l le  sou-
che, à la figure sympath ique, et fort dé-
voué à la chose publ ique  qui disparait
avec M. Jean Gauchat  auquel le Conseil
général , le 22 novembre dernier , avait
accord é à l'u n a n i m i t é  le t i t r e  rarement
décerné dans  nos communes de bour-
geois d 'honneur .  M. Gauchat  le m é r i t a i t
à plus d'un t i t r e  puisqu 'entré  le 17 no-
vembre 10113 au Conseil  communal, il
ava i t  occupé son poste qua ran t e  années
d u r a n t , d i r i gean t  le dicastère des f i nan -
ces et , jusqu 'en 1954, celui des services
industr ie ls .  Il avait été nommé président
du Conseil communal à f in 1054, après
le décès du colonel Sunier. Il avai t  pré-
sidé la commission du feu et cell e des
services industriels.

M, Jean Gauchat laissera aussi le sou-
venir d'un excel lent  pédagogue. Toute sa
carr iè re  d ' ins t i tu teur  s'est déroulée à
Colombier  où, après avoi r  enseigné à
t i t r e  provisoire dos le début rie 1003, il
fu t  nommé i n s t i t u t e u r  le 2 novembre de
la même année , succédant à son père.
II pri t  sa retrai te  le 15 avril 1048. Plu-
sieurs  d i za ines  de volées d'écoliers se
rappel leront  r ense ignement  b ienve i l l an t
de leur maî t re , lequel a retrouvé plus
tard quelques-uns de ses élèves au sein
rin Conse i l  communa l .

Le d é f u n t  était membre du parl i  libé-
ral et il présida la section locale pen-
dant  plus de v ingt  ans. M. Jean Gau-
cha t , avec un total désintéressement,
voua — on peut le dire — sa vie au
bien rie sa commune et de ses h a b i t a n t s .
M. Gauchat f u t  éga lement  pendant  de
longues années  le correspondant appré-
cié de la « FeuiUe d'avis de Neuchâtel » .

SAUVT-RLAISE

Une intéressante maquette

(c )  On peul admirer  depuis  quelques
jours , dans  une vi tr ine du vi l lage , une
belle maque t t e  édifiée par les soins de
la Compagnie des t r a m s  de Neuchâtel .
Elle donne du problème de la boucle de
tro '.'eybus et du hangar une  image fort
suggest ive.

Les méfaits de la neige
(c) La neige tombée abondamment  ces
derniers jours  dans le Jura a provoqué
de nombreux dérapages.

Ains i , aux Cerlatez, une voiture bien-
noise  a q u i t t é  la route et est allée
heur te r  un arbre. Les deux occupants
furen t  légèrement blessés et la machi-
ne subit pour quel que 1500 fr. de dé-
gâts.

Une voiture bernoise qui descendait
les gorges du Taubenloch en direct ion
de Bienne  a qu i t t é  la chaussée peu au-
dessus de la b i fu r ca t i on  d'Orvin. Pas
de blessé, mais quel ques dégâts maté-
riels.

BIENNE

Au tribunal de police
du Val-de-Travers

(c) Le tribunal de police du Val-de-
Travers a tenu sa première audience c|e
l'année lundi à Môtiers , sous la prési-
dence de M. Jean-Claude Landry, as-
sisté du nouveau commis-greffier, M.
S. Dtlrig.

Epilogu e d un accident mortel
Il a tout d'abord été donné connais-

sance du verdict relatif à l' accident dont
fut victime, fin août , au Pont de la
Boche , M. Joseph Sandner , Jardinier à
Fleurier, lequel , tombé d'un tracteur agri-
cole conduit par R. S. de la Brévine ,
décéda quelques Jours après.

R. S. a été Inculpé d'homicide par
négligence. A l'audience de mi-décem-
brê , M. Jean Colomb , procureur géné-
ral , avait trouvé Inadmissible que l'on
fit courir à des passagers des risques
graves en les acceptant sur des véhicu-
les non adaptés à leur transport. Le re-
présentant du ministère public avait
conclu par l'application d'un mois d'em-
prisonnement avec sursis pendant 2 ans.

La défense plaida l'acquittement. Selon
elle, R . S. ne commit ni faute ni né-
gligence , circulant à une vitesse extrê-
mement réduite sur une route en bon
état . On peut douter qu 'il y ait lieu de
causalité entre le fait que M. Sandner
soit monté sur un tracteur et sa chute ,
celle-ci pouvant fort bien avoir été la
conséquence d'un malaise.

Cette seconde argumentation n 'a pas
pu être admise par le juge , qui a relevé
trois points particuliers : aucun indice
concernant un prétendu malaise de M.
Sandner n 'a pu être fourni : le lien de
causalité entre la chute et la mort est
indéniable ; le conducteur n 'a pas veillé
à la sécurité du passager et peut donc
fort bien tomber sous le coup des dis-
positions du Code pénal suisse sans
commettre une infraction à la législa-
tion sur la circulation routière . Enfin ,
le président a souligné que la prudence
ne ressort pas de là jurisprudence mais
de la conscience individuelle.

En définitive , R. S. a ete condamné
à vingt jours d'emprisonnement avec
sursis pendant 2 ans et à 113 fr. 30 de
frais pour homicide par négligence.

D'autres causes ont encore été jugées.
Nous y reviendrons demain.

NOIRAIGUE
Le cinéma au temple

(cl En dépit des chutes de neige , un pu-
blic relativement nombreux a assisté di-
manche soir , au temple, à la séance de
cinéma organisée sous les auspices de la
paroisse par l'Office cinématographique
de l'Eglise neuchâteloise. Le nouveau
film en couleurs de l'institut Moody ré-
véla des merveilles insoupçonnées du
monde animal , dont les plantes carni-
vores, l'astucieux caméléon , les poissons-
archers , le génie des araignées. Cette
séance fort intéressante fut introduite
par le pasteur Durupty. Le conducteur
spirituel de la paroisse en tira les con-
nlTistons.

LES VERRIERES
Culte d'adieu

du pasteur DuBois
(c) L'émouvante cérémonie des adieux
du pasteur Etienne DuBois à ses parois-
siens s'est déroulée d imanche  mat in
dans un temple décoré avec goût et en
présence d'une très grande affluence de
fidèles du village et d'ailleurs.

M. DuBois avait pris pour thème de
son dern 'er sermon : « Dieu est amour ».
Il rappel a quelques dates importantes
de son ministère aux Verrières , remercia
de la sympathie et de l'appu i qu'il trou-
va chez ses paroissiens et dit sa joie de
voir dans l'assistance de nombreux an-
ciens habitants du village. Il conclut par
ces mots : « Je souhaite que les parois-
siens des Verrières soient des pierres vi-
vantes de l'édifice de Dieu. »

M. Gilbert Delbrouck , ancien d'Eglise
et délégué au Synode, prit congé , au
nom de la paroisse , du pasteur et de
Mme DuBois , les remerciant de tout le
travail accompli pendant plus de douze
ans aux Verrières , non seulement dans
le domaine religieux , mais encore dans
la vie scolaire et villageoise. Il leur of-
frit en gage de reconnaissance un ta-
bleau du peintre Lhermite qui rappelle-
ra à M. et Mme DuBois le Haut-Jura
dans lequel ils se dévouèrent.

La cérémonie fut embellie pas un solo
de M. Claude Montandon , de Fleurier ,
accompagné à l'orgue par Mlle Ducom-
mun et par les morceaux exécutés par
le chœur d'hommes «L'Espérance » et par
In, fanfare « L'Echo de la frontière » .

Et ce ne fut  pas un des moments les
moins émouvants de cette journée des
adieux que la poignée de main par la-
quelle M. et Mme DuBois tinrent à
prendre congé personnellement de tous
1*>R assistants.

Les GENEVEYS-SUR-COFFRANE
Une petite skieuse renversée

(sp) l u  a u t o m o b i l i s t e  de Chiètres , M.
N. qui descendai t  vers  13 heures  le
chemin des Crotéts, au haut  du v i l lage ,
ne p u t  arrêter  son véh icu l e  au momen t
où une  skieuse, la j eu n e  J a c q u e l i n e
Duvoisin, âgée de fi ans , déboucha i t
d'un pe t i t  chemin , lui coupant la rou-
ie. L enfant fut renversée.  La p e t i t e
Jacqueline Duvois in  a été t r anspor t ée
à l 'hôp i t a l  de Landeyeux  où les méde-
cins c r a i g n e n t  une  f r ac tu re  riu bass in .
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Les fami l les  Claudon, Perret et
Keppler ,

ont le pénible  devoir de fa i re  part
r iu décès de

Mademoiselle

Henriette CLAUDON
inf i rmiè re

enlevée à l eur  a f f e c t i o n  à l'âge de 80
ans.

Colombier, le 14 j a n v i e r  1057.
(Rue d'Ivernois 5)

Ma grâce te suffit.
L ' i n c i n é r a t i o n ,  sans sui te , aura lieu

mercredi l f i  j a n v i e r .
Cul te  à la chapel le  du crématoire , k

14 heures.

Cet avis t ient  Heu de lettre de faire part

Je vous donne ma paix.
Jean 14 :27.

Madame Thérèse Gaueha t -Or landi , à
Colombier , ses e n f a n t s  et petits-enfants:

Monsieur  et Madame  Jean-Jacques
G a u c h a t  et leurs  e n f a n t s  : Jean-Marc,
Geneviève  et J acque l ine , à F leur ie r  :

M o n s i e u r  et Madame Pierre Gauchat
et l eu r  f i l s  Jean-Luc. à Neuchâtel  ;

Madame et Mons ieur  Marc Piaget-
Gauchat  et leur f i l l e  Lise , à Auvernier j

Madame Jeanne  Weber-Gauchal, à Co-
lombier et ses f i l l e s  : Mesdemoisellei
Suzanne , Henriette et Ed i th  Weber ;

Mademoiselle M a r t h e  Gauchat , à Neu-
châtel ;

Mademoise l le  Mathilde Gauchat , à Co-
lombier ;

Madame veuve André Orlandii , à
Amiens  (Somme) :

Mons ieur  et Madame René Gauchat ,
à Lausanne  :

M a d a m e  et M o n s i e u r  W i l ly  Gauchat
et leurs enfants, à Lignières et à Gra nd-
champ,

et t ou t e  leur parenté ont la douleur
d'annoncer  le décès de

Monsieur Jean GAUCHAT
leur cher époux, père, beau-père, gra n d-
père, frère , oncle , cousin et parent  que
Dieu a repris à Lui , dans sa 7-tm c an-
née, après plusieurs mois de malad ie
supportée avec vai l lance ot sérénité.

Colombier , le 14 janvier  1957.
Tiens ferme ce que tu as , afin

que personne ne prenne ta cou-
ronne. Ap. 3 :2.

Je te fortifie , Je viens à ton
secours, je te soutiens de ma droi-
te triomphante. Es. 41 :10.

L'ensevel issement  aura  lieu mercredi
16 janv ie r  1957. Départ  du domici le  à
13 h. 15. Cul te  au temple à 14 heures.

Prière de ne pas faire de visites
Pour respecter le désir du d é f u n t , les
envois de f leurs  peuvent être remplacés
par un don à l 'Oeuvre de la Sœur

visitante de Colombier.
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Le Conseil communal  de Colombier
a le pénible devoir d' annoncer  le dé-
cès de

Monsieur Jean GAUCHAT
Président de commune

L'ensevel issement  aura lieu mercredi
16 janvier  1957, à 13 h. 45.

Domicil e m o r t u a i r e  : avenue de la
Gare 10. Cul te  au temple  à 14 heures.

Colombier, 14 janvier 1957.

Le Conseil général de Colombier
a le regret de faire  part  du décès de

Monsieur Jean GAUCHAT
Président de commune

L'ensevelissement aura  lieu mercredi
16 janvier  1957, à 13 h. 45.

Domici le  m o r t u a i r e  : avenue  de la
Gare 10. Cul te  au t emple  à 14 heures.

Colombier , 14 j anv ie r  1957.

Madame et Monsieur  Stocker-Monnier
et leurs e n f a n t s , à la Chaux-de-Fonds ;

Madame Henri M o n n i e r , ses enfants  et
pe t i t s -en fan t s , à Cormondrèche ;

Madame Edouard Monnier , à Zurich,
ses e n f a n t s  et petits-enfants ;

Madame  et Monsieur Jean-Louis San-
doz-Sun ie r , à Mar in ,

les f a m i l l e s  Ulrich , à Belp et à la
Chaux-de-Fonris,

ainsi que les f a m i l l e s  all iées ,
ont la douleur d'annoncer  le décès de

Mademoiselle

Laure-Clara GUTMANN
survenu dans sa 84me année.

Mar in , le 14 janvier  1957.
(Maison Carrée )

Que ta volonté soit faite.
L'ensevel issement , sans suite, aura

lieu mercredi 16 janvier , à 14 heures, à
Marin .

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Heureux le serviteur que le maî-
tre trouvera veillant

Luc 13: OT.
La fami l l e  de feu Got tl i eb  Hammerli

a le pénible  devoi r  de fa i re  part  à ses
parents  et connaissances , du décès de
leur chère sœur, belle-sœur ct t an t e ,

Madame veuve Maria GR0B
née HAMMERLI

enlevée s u b i t e m e n t  le 31 décembre 1956 ,
à l'âge de 62 ans , à Castelnau (France).

Mais celui qui aura persévéré
Jusqu 'à la fin sera sauvé.

Mat . 24 : 13.
Dombresson, S a i n t - M a r t i n , Chambre-

lien , Cernier.
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PAVJERNE
lu ouvrier tombe

dans la cape île l'ascenseur
(sp)  M. Marjo Cat taneo , âgé de 56 ans ,
ouvr ier  i t a l i en  t r ava i l l an t  dans une fa-
br ique rie charcuterie de Payerne , a
fa i t  une chute  dans la cage de l'ascen-
seur. On l'a conduit  à l 'hôpital  avec
une jambe cassée.

Accident de luge
(sp) Un garçon de 10 ans , Pierre
Schaub, qui lugeait  à la Riollaz , a man-
qué un virage et s'est lancé contre la
barr ière des voies C.F.F. Blessé à la
tète , il a reçu les soins d'un médecin.

GRANGES-MARNA ÎTO
Chute de cheval

(sp) Lors d'un cross-country qui se
déroulait à Granges , d imanche après-
midi , M. Jean-Claude  Reymond,  35 ans ,
de Lucens , a fai t  une chute de cheval.
On l'a condui t  à l ' hôp i ta l  de. Payerne
avec des côtes enfoncées.

SASSEL
En lugeant

(sp) La petite Josiane Hopraz , âgée de
7 ans , a fai t  une chute en lugeant. Elle
a été conduite à l 'hôpital  de Payerne
avec une f rac tu re  à une jambe.

ORVUV
Arrivée d'une famiille hongroise
(c) Une famille de réfugiés hongrois,
composée d'un jeun e couple et d'une
fillette, vient d'être l'objet d'un cha-
leureux accueil à Orvln . Et c'est avec
une grande émotion que ces trois noti-
veaux habitants ont pris possession de
leur logis fort bien aménagé.

GENEVE

Vol d'un coffre
contenant 6000 francs

GENÈVE , 14. — Un cambriolage a été
commis de nuit  dans une des succur-
sales de la Migros  aux Eaux-Vives.
A près avoir descel lé  les barreaux d'une
fenê t r e , les voleurs  ont pénétré dans
un bureau de l'arr ière-magasin, se sont
emparés "d'un coff re  et l'on t  emporté
avec tout son contenu,  soit  quelque
BOBO f rancs  en espèces. C'est la seconde
fois que les cambrioleurs  s'en p rennen t
à ce magasin en l'espace de quelques
mois.

Une démission
dans le P. O. P.

Notre correspondant de Genève nous
télé p hone:

Certains  communis t e s  notoires sont
en train , semble-t-il, de reviser à Ge-
nève leur  s i t u a t i o n .

Il se pourra i t  bien en e f fe t  qu 'un exa-
men 'de conscience qu i  s' imposait  à lui
comme à d'au t res , après les é v é n e m e n t s
de Hongr ie , ait amené l'un d' entre  eux ,
M. Georges M a g n i n , à donner  sa démis-
sion du par t i  du travail , dont il avai t
été l'un des députés au Grand Conseil
pendant  plus de dix ans, soit de 1945
à 1954.

M. Georges Magnin , qui est depuis
1947 consei l ler  a d m i n i s t r a t i f  ( conse i l l e r
c o m m u n a l )  de l ' impor t an te  aggloméra-
tion de Vernier, conserve tou te fo i s  son
manda t .

Après la grâce accordée
à Maria Popesco

Notre correspondant de Genève nous
télé p hone :

Après la mesure  de grâce dont Ma-
ria Campeanu , divorcée Popesco , v i en t
d'être l' objet et qu 'el le  a c o n n u e  im-
m é d i a t e m e n t  après le vote du Grand
Conseil , c'est au chef du dépar tement
de j u s t i c e  et police du can ton , ac tue l -
l ement  M. Edouard Chamay,  à prendre
tou tes  dispositions pour son retour à
la vie libre.

Trois poss ib i l i tés  se p résen ten t  : le
séjour proviso i re  à Genève, l' expuls ion
du can ton  seu lement  ou l' expuls ion de
Suisse. On sait , qu 'apat r ide  et ne pou-
van t  a l le r  dans  son pays d'ori gine la
R o u m a n i e , une  mesure d' expulsion au-
rait  pour  e l l e  un caractère de r igueur
except ionnel le .

Toutefois toutes choses s'arrangeront
ce r ta inement  et même i m m é d i a t e m e n t
si , comme M. C h a m a y  le d e m a n d e
m a i n t e n a n t  à son col lègue de Z u r i c h ,
M. Reich , celui-ci  peut  c o n f i r m e r  o f f i -
c ie l l ement  qu 'une f a m i l l e  de Zur ich ,
qui déjà s'é ta i t  intéressée à Maria Po-
pesco lorsqu 'el le  é ta i t  en prison à Re-
gensdorf , est toujours prête à l' accep-
ter.

Ed. B.

CORRESPONDANCES
(Le contenu de cette rubrique

n'engage pas la rédaction du journal)

A propos
d'une boulangerie fermée

Colombier , 11 janvier 1957.
Monsieur le rédacteur ,

L'article de Nemo intitulé « Boulan-
gerie fermée » a retenu toute mon atten-
tion et certainement aussi celle de mes
collègues boul angers.

Vous regrettez qu 'à Valangin qui
compte 380 habitante, l'ancienne bou-
langerie n 'existe plus et que les habi-
tants de cette localité se trouvent dans
l'obligation de s'approvisionner dans des
« dépôts d'excellent pain » ou dans une
« célèbre pâtisserie » qui a repris le
dépôt de pain de l'ancien boulanger de
Valangin exploitant actuellement un
commerce dans une autre localités du
canton.

Personnellement et d'autres collègues
aussi , nous regrettons cet état de choses
dil au fait que depuis 1939 , le salaire
de panification n 'a augmenté que de
28 %. D'autre par t dans une localité de
l'importance de Valangin , de nombreux
consommateurs se servent dans les ma-
easins coopératifs , d'autres clients re-
çoivent leur pain de l'extérieur ou
s'approvisionnent dans les magasins de
la localité qui font office de dépote de
boulangers des environs . Enfin , grâce
aux moyens modernes de locomotion,
de nombreuses personnes font leurs
achats en ville.

Dans ces conditions , un boulanger qui
n'a pas d'articles accessoires ne peut
plus faire face à ses obligations. Cela
est fort regrettable pour une profession
dont vous relevez si aimablement la
rmhlesse.

Je tenais à vous faire part de mon
point de vue tout en admettant avec
vous que nous avons de la peine à con-
cevoir une localité sans boulanger ou
sans boulangerie.

Dans l'espoir que vous voudrez bien
faire part de ce qui précède à vos lec-
teurs , je vous présente, monsieur le
rédacteur , l'assurance de ma parfaite
considération.

W. WEINMANN.

(c) Mme Ida Addor a glissé l'autre soir
à la rue des Jordils et s'est fracturé un
poignet .  Elle est soignée à l'hôpital
ri'Yvpirrtnn .

Poignet casse

(c)  La police ae surete a appréhende
une sommelière qui avait dérobé le
porte-monnaie d'une personne dies en-
virons.

YVERDON
Appréhendée

MORAT

(c) Dans la nu i t  de samedi à diman-
che, le kiosque à journaux de la gare
de Morat a reçu la visite d'un cam-
brioleur .  L ' individu a dû être dérangé
dans  son en t repr i se  — à moins  qu 'il
ne s'agisse d'un novice dans la bran-
che — car la caisse a résisté à l'outil
dont s'était servi le malandr in .

La police a fait  une enquête dès di-
manche mat in  et l'on a constaté que
très peu de marchandises avait disparu.
Le dommage causé n 'est donc pas très
important.

Un cambriolage

ESTAVAYER
Contre une neutre

(c) M. Gerald Pitlonel , de Seiry, 21 ans,
agr icu l teur , était occupé dans la grange
à t ranspor ter  du foin. Il a glissé du so-
livea u et est tombé la tête la première
contre le coin d'une poutre. Il s'est fai t
une profonde plaie au cuir chevelu et
a dû être transporté à l'hôpital de la
Rroye.

Sur la p lage d'Estavayer, côté de
Font , des j eunes  gens d 'Estavayer ont
f rac turé  des cha le t s  de p laisance , ou-
verts pour les b a i g n e u r s  en été. Ils y
ont  volé des provis ions  et des mar-
chandises  pour quel ques centaines de
francs. La police de sûreté de Fribourg
et la gendarmerie de la local i té  ont pu
i d e n t i f i e r  les coupables dont plusieurs
nnt  r p r n n n n  leurs méfa i t s .

Vols dans des chalets

Une jambe cassée
(sp) M. Justin Cruchet, agriculteur à
Démoret, a été victime d'un accident de
t racteur près d'Yvonand. Il a été con-
duit à l'hôpital d'Yverdon avec une
jambe cassée.

YVONAND

COURT AMAN
Chute dans une grange

(sp) M. Henri Michel, âgé de 31 ans ,
qui travail lai t  dans une grange de Cour-
tamon,  près de Morat . est tombé des
combles et s'est sé r ieusement  blessé aux
reins. Il a été transporté dans un hô-
pital.

SAUVr-AUBEV (Fribourg)
Il glisse sur la chaussée

(cl Le jeune  Clément Weber, 14 ans, de
Sa in t -Aubin , a glissé sur la chaussée en
ren t ran t  à la maison et s'est cassé la
jambe gauche. Il a été t ranspor té  à l'hô-
pital de la Broyé à Estavayer.

i IN PAYS FRIBOURGEOISi 
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Il avait volé son camarade
(c) La police de sûreté et la gendarme-
rie de Grandson on t  i d e n t i f i é  l'auteur
d'un vol d'a rgen t  commis au préjudice
d'un jeune Suisse allemand domicilié
à Giez. Il s'agit d'un camarade du plai-
gnant.

I L AUJOURD'HUI

IJ  I SOLEIL lever 8 h. 09
coucher 17 h. 02

jan Vier I LOB lever 16 h. 34
' B coucher 7 h.

Lire en dernières dépêches :
Nouveau refus américain
dans l'affaire Interhandel

FLEURIER

(c) Un fai t  relatif  aux malversations
constatées à l'off ice posta! de Fleurier
et dont nous avons parlé dans notre
numéro de lundi , est désormais acquis:
Mlle  J. J., qui a été arrêtée, a reconnu
s'être approprié un montant  de 2700
francs déposé au guichet qu 'elle desser-
vait  par une maison de commerce de
la place et qui  devait  être versé sur un
compte  de chè que.

L' inf idèle  employée n'a pu expli-
quer ( !) ce qu'est devenu cet argent.
Comme nous l'avons dit  hier , les in-
vest i ga t ions  se p o u r s u i v e n t  a f i n  de dé-
t e rmine r  si Ml le  J. J. n 'a pas commis
d'aut res  i r régular i tés  pendan t  son tra-
vail.

Après les malversations
à la poste


